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La seance est reprise a 15 h 20. 

M. Ben Mustapha (Tunisie) : Je voudrais sou- 
haiter la bienvenue a M. Sergio Vieira de Mello qui fait 
preuve d’une disponibilite sans faille aussi bien sur le 
terrain qu’envers le Conseil de securite pour le tenir 
informe des progres realises par l’Administration tran- 
sitoire des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) 
dans l’accomplissement de son mandat au Timor 
oriental. Je tiens, aussi, a remercier le Secretaire Gene¬ 
ral pour son rapport exhaustif et complet. Mes remer- 
ciements vont, egalement a M. Mark Malloch Brown, 
M. Klaus Rohland, M. Luis Valdivieso, M. Harri Hol- 
keri, President de l’Assemblee generale, et M. Ramos- 
Horta, membre du Cabinet de transition du Timor 
oriental, pour nous avoir fait part de leurs appreciations 
sur la situation au Timor oriental. 

Notre seance d’aujourd’hui se tient dans le cadre 
d’une approche d’avenir pour le Timor oriental. Nous 
sommes arrives, maintenant, a une etape tres impor- 
tante du processus declenche depuis plus d’une annee 
et qui necessite plus que jamais l’appui inconditionnel 
et renouvele de toutes les parties. II y va de l’avenir du 
Timor oriental, que nous voulons tous sur, mais egale¬ 
ment de la stability de la region tout entiere. 

Depuis son etablissement voila plus d’une annee, 
l’ATNUTO a reussi a mener a bien son mandat dans 
plusieurs secteurs et ce, malgre le cadre difficile dans 
lequel l’Administration transitoire mene son mandat. 
Nous constatons avec satisfaction que la situation sur 
le terrain a positivement evolue. Des resultats concrets 
ont ete obtenus jusqu’a maintenant dans divers domai- 
nes tels que l’education, la sante, la justice, la securite 
publique et l’infrastructure. 

De meme, le secteur de l’information a connu un 
progres certain grace notamment a Radio UNTAET et 
au journal timorais bimensuel qui permettent aux refu- 
gies de mieux connaitre la situation au Timor oriental 
et les encouragent ainsi a prendre une decision concer- 
nant leur retour. 

Nous nous felicitons de ces realisations qui vien- 
nent confirmer les appreciations que les membres du 
Conseil ont eues lors de leur visite au Timor oriental. 
C’est egalement pour nous une nouvelle occasion pour 
reiterer tout notre soutien a M. Sergio Vieira de Mello 
pour l’efficacite dont il a fait preuve pour parvenir a 
realiser une oeuvre difficilement envisageable il y a 
quelque temps. 


Certes, il reste encore d’autres difficultes a sur- 
monter. A cet egard, nous considerons que la coopera¬ 
tion a ce stade avec le Gouvernement indonesien est 
tres importante, pour reussir cette entreprise et contri- 
buer a l’apaisement de la situation en general. La vo- 
lonte prouvee et affirmee des autorites indonesiennes 
avec laquelle elles ont fait face aux differentes ques¬ 
tions soulevees - comme celles relatives a l’arrestation 
et le commencement des jugements des suspects, la 
collecte et la destruction des armes, le desarmement 
des milices ainsi que l’engagement a mettre fin a leurs 
activites et le retour des refugies - est une preuve sup¬ 
plemental de leur engagement pour resoudre les 
questions en suspens. Par ailleurs, nous estimons que la 
communaute internationale devrait continuer a apporter 
son soutien important au Timor oriental dans tous les 
domaines. 

L’ATNUTO est une experience pilote pour les 
Nations Unies. Son bilan positif jusqu’a maintenant 
nous incite a faire un effort supplemental en vue de 
lui permettre de reussir le passage du Timor oriental 
vers l’independance, garantissant ainsi une transition 
sans heurts vers une paix durable dans ce pays, une 
paix que nous devons maintenant edifier. 

Toutefois, comme l’a indique le Secretaire gene¬ 
ral, le Timor oriental aura encore besoin, apres son in- 
dependance, d’une aide internationale importante, qui 
devra aller bien au-dela du type d’aide normalement 
consenti a un pays en developpement. 

Je saisis l’occasion de la presence parmi nous ce 
matin de M. Harri Holkeri, President de l’Assemblee 
generale, pour lui reiterer la demande du Conseil de 
securite d’envisager la possibility d’autoriser une utili¬ 
sation plus flexible des ressources prevues aux budgets 
statutaires dans le cas d’operations complexes de 
maintien de la paix comme l’ATNUTO. 

Nous nous devons de reussir ce processus de 
transition qui prepare dans des conditions satisfaisan- 
tes, l’independance tant souhaitee par le peuple timo¬ 
rais de l’Est. A cet egard, le calendrier politique en 
deux phases, presente par le Conseil national de resis¬ 
tance timoraise est une etape importante a laquelle 
nous devons apporter tout notre soutien en vue de la 
concretisation de la volonte politique des Timorais. 

Nous sommes convaincus que la presence de 
l’ATNUTO est necessaire pour preparer T etape future 
de consolidation de la paix a travers la mise en place de 
la mission integree qui sera dirigee par un Representant 
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special du Secretaire general. A cet egard, il est neces- 
saire d’entamer une reflexion approfondie concernant 
la maniere avec laquelle sera geree cette mission inte- 
gree et ce, pour obtenir les resultats escomptes. 

II nous parait important d’apporter notre appui a 
la demande du Secretaire general de proroger le mandat 
die l’ATNUTO jusqu’au 31 decembre 2001 afin que 
l’Administration transitoire puisse realiser ses objec- 
tifs. 

Avant de terminer, je voudrais, au nom de mon 
pays, presenter mes condoleances aux peuples amis du 
Pakistan et de l’lnde pour les victimes du tremblement 
de terre qui vient de frapper ces deux pays amis. 

M. Levitte (France) : A mon tour je souhaiterais 
presenter les condoleances attristees de la France aux 
peuples et aux Gouvernements de l’lnde et du Pakistan 
a la suite du tremblement de terre tragique, qui a 
meurtri les deux pays. 

Je suis particulierement heureux de rendre un 
hommage bien merite au Representant special du Se¬ 
cretaire general au Timor oriental, notre ami M. Sergio 
Vieira de Mello. Nous apprecions le travail remarqua- 
ble qu’avec toute son equipe il realise avec determina¬ 
tion pour remplir le mandat de l’Administration tran¬ 
sitoire des Nations Unies au Timor oriental 
(ATNUTO). 

Je remercie egalement de leurs interventions 
l’Administrateur du Programme des Nations Unies 
pour le developpement, M. Malloch Brown, ainsi que 
M. Klaus Rohland, Responsable regional a la Banque 
mondiale, et M. Luis Valdivieso, Conseiller au Fonds 
monetaire international. 

Pour la deuxieme fois cette semaine, apres le de¬ 
bat public sur la situation en Republique centrafricaine, 
le Conseil a l’occasion d’associer a ses travaux 
d’eminents representants des institutions fmancieres 
internationales et des fonds et programmes des Nations 
Unies. C’est un exemple a suivre. Il est en effet indis¬ 
pensable de developper la concertation, y compris lors 
de l’examen du fonctionnement d’operations de paix 
complexes, entre les grandes institutions ayant des res- 
ponsabilites en matiere de consolidation de la paix. 

Je rends hommage egalement au President Holke- 
ri, qui a conduit avec la rigueur et la determination 
qu’on lui connait une mission au Timor oriental. 


Je tiens enfin, et particulierement, a souhaiter la 
bienvenue au membre du Cabinet transitoire charge des 
affaires etrangeres, M. Jose Ramos-Horta, qui nous a 
dit que Sergio Vieira de Mello avait vieilli vite depuis 
son arrivee au Timor. Je dis a Jose Ramos-Horta que 
lui ne change pas - et je le connais depuis 20 ans. 

Nous avons entendu son expose, c’etait l’expose 
d’un homme de vision et de raison qui nous a trace des 
perspectives a la fois realistes et ambitieuses pour un 
Timor oriental independant et democratique. Qu’il en 
soit remercie! 

L’ATNUTO restera incontestablement dans 
l’histoire des Nations Unies comme un succes exem- 
plaire. Le rapport rend parfaitement compte des pro- 
gres impressionnants realises ces derniers mois, no- 
tamment dans la mise en place d’une administration 
timoraise, le fonctionnement des services publics et la 
reconstruction des infrastructures. 

Mais l’histoire du Timor oriental ne s’arrete pas 
la. Un autre succes reste a construire : celui de l’apres- 
independance. Pour le peuple timorais l’independance 
constitue, de fa?on bien comprehensible, une aspiration 
grandissante. Ne pas repondre a ces attentes ne ferait 
que provoquer incertitudes et frustrations. Nous devons 
envoyer aux Timorais un signal sans equivoque tradui- 
sant notre confiance dans l’avenir de leur pays. La 
classe politique timoraise a construit avec l’ATNUTO 
un partenariat qui merite d’etre encourage. 

Il revient a la communaute internationale de per- 
mettre aux Timorais de realiser leurs ambitions. Une 
perspective claire doit leur etre offerte. La France se 
felicite de la confirmation par le Secretaire general, aux 
paragraphes 4 et 50 de son rapport, de l’objectif d’une 
independance d’ici le 31 decembre 2001. La rapidite de 
la transition est un facteur de succes. C’est une garantie 
contre l’enlisement. Plusieurs exemples d’autorites 
transitoires couronnees de succes en temoignent. 
L’Autorite provisoire des Nations Unies au Cambodge 
a dure 18 mois, l’Administration transitoire des Na¬ 
tions Unies pour la Slavonic orientale, la Baranja et le 
Srem occidental a peine deux ans. 

II est indispensable d’accelerer dans toute la me- 
sure du possible la montee en puissance progressive du 
pouvoir politique et administratif timorais. Des efforts 
notables ont ete accomplis. Les chiffres parlent d’eux- 
memes : plus de 7 000 fonctionnaires timorais recrutes, 
une majorite de representants timorais dans le Cabinet 
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transitoire, la mise en place d’un budget de Timor dote 
de 124 millions de dollars. 

Des progres restent cependant a faire. A moins 
d’un an de la date prevue pour l’independance, le bud¬ 
get de l’ATNUTO, le plus eleve parmi ceux de toutes 
les operations de maintien de la paix des Nations 
Unies, represente encore plus de 10 fois celui du Timor 
oriental. Le recrutement de fonctionnaires timorais aux 
echelons superieurs et intermediate s de la fonction 
publique reste trop lent. Des formations et des remune¬ 
rations plus attractives doivent etre proposees. Les 
communications restent un handicap serieux au deve- 
loppement a l’interieur du pays. Les services de sante 
reposent quasi-exclusivement sur Faction des organi¬ 
sations non gouvernementales internationales. Le ser¬ 
vice de T education fonctionne encore dans une trop 
large mesure sur le principe de l’aide d’urgence. La 
viabilite de nombreuses entreprises creees ces derniers 
mois depend encore tres largement de la presence in- 
ternationale. Ce sont autant de defis qui restent a rele¬ 
ver pour assurer la viabilite d’un Timor independant. 

Pour relever ces defis, il faut faire appel de fa?on 
croissante aux donateurs bilateraux et multilateraux, a 
la Banque mondiale, au Programme des Nations Unies 
pour le developpement et aux autres fonds et program¬ 
mes des Nations Unies notamment. Les annonces faites 
lors de la conference des donateurs de Bruxelles, en 
decembre dernier, doivent etre honorees et les decais- 
sements doivent etre acceleres. 

Le Timor oriental doit etre un test, mais un test 
reussi, de l’efficacite, de l’adequation et de la rapidite 
des actions et des financements en matiere de consoli¬ 
dation de la paix. 

L’independance transformera en profondeur le 
role de la communaute internationale au Timor orien¬ 
tal. II s’agira d’accompagner les autorites timoraises. II 
ne sera plus question de se substituer a elles. 
L’independance marquera le passage definitif du main¬ 
tien de la paix a la consolidation de la paix. 

II appartient au Conseil de veiller a ce que cette 
transition soit aussi progressive que possible. Le 
Conseil doit veiller a ce qu’elle soit preparee en amont. 
Nos debats de novembre dernier sur le theme « Pas de 
sortie sans strategie » peuvent s’appliquer parfaitement 
au Timor oriental. II conviendra done que le Conseil 
examine frequemment dans les mois qui viennent le 
mandat et les moyens de l’ATNUTO pour repondre au 
mieux aux besoins tres evolutifs du Timor oriental. 


La France souscrit a la proposition du Secretaire 
general de renouveler le mandat de la force jusqu’au 
31 decembre. Cette duree exceptionnellement longue 
pour une operation de maintien de la paix devrait per- 
mettre a l’ATNUTO de parcourir dans la serenite la 
periode mouvementee de la transition politique. 

Un tel mandat ne doit cependant pas faire obsta¬ 
cle a des examens plus frequents des moyens et des 
objectifs de l’ATNUTO. II pourrait etre utile pour le 
Conseil de disposer de rapports a echeance rapprochee. 
La France souhaite qu’un examen en profondeur de 
l’adequation des moyens de l’ATNUTO a la situation 
sur le terrain puisse etre conduit d’ici trois mois sur la 
base de recommandations detaillees du Secretariat. La 
France fera, dans le projet de resolution qui est actuel- 
lement en cours de discussion, des propositions de na¬ 
ture a prevoir un tel examen. II faudra par exemple 
s’interroger sur l’adequation du dispositif dans les zo¬ 
nes orientales du Timor oriental, dans lesquelles la se- 
curite parait la mieux assuree et ou les risques lies a 
l’infiltration de milices sont moindres. Cette capacite 
d’adaptation a une situation tres evolutive est une 
condition essentielle du succes de 1’effort international 
au Timor oriental. 

S’agissant de la forme que prendra la presence 
internationale apres l’independance, la France exami- 
nera avec attention les recommandations que le Secre¬ 
taire general fera. II faudra par ailleurs soigneusement 
veiller a la repartition des roles entre les differents ac- 
teurs concernes. 

Pour terminer, je souhaiterais poser au Represen- 
tant special quelques questions concernant la prepara¬ 
tion des elections a l’assemblee constituante. Comment 
envisage-t-il, au lendemain des elections, le role de 
l’ATNUTO aux cotes d’une assemblee constituante 
elue? Quelles adaptations du mandat ou, au moins, du 
mode de fonctionnement de l’ATNUTO, seront neces- 
saires? Les operations de retour pourront-elles etre ac- 
celerees pour permettre aux refugies de prendre part 
aux elections? Et, sinon, faudra-t-il prevoir des possi¬ 
bility de vote par correspondance? Autant de questions 
que nous nous posons. 

M. Prendergast (Jamaique) (parle en anglais ) : 
D’emblee, au nom du Gouvernement jamaicain, ma 
delegation souhaite presenter ses condoleances aux 
Gouvernements et aux peuples de l’lnde et du Pakistan 
a la suite des seismes qui se sont produits recemment. 
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La delegation jamaicaine souhaite elle aussi la 
bienvenue au Representant special du Secretaire gene¬ 
ral, M. Sergio Vieira de Mello, au Conseil de securite 
aujourd’hui. Nous le remercions des informations ex- 
haustives qu’il nous a donnees sur T evolution de la 
situation au Timor oriental. Nous nous rejouissons 
egalement d’accueillir le President de l’Assemblee 
generale, M. Jose Ramos-Horta membre du Cabinet 
transitoire du Timor oriental, l’Administrateur du Pro¬ 
gramme des Nations Unies pour le developpement 
(PNUD) et les representants du Fonds monetaire inter¬ 
national (FMI) et de la Banque mondiale. La seance 
d’aujourd’hui qui a suscite une si large participation dit 
bien 1’importance que le Conseil accorde au develop¬ 
pement au Timor oriental dans le sens le plus large, 
notamment par le biais du developpement economique 
et social et de la reconstruction. 

Ma delegation continue de s’interesser aux tra- 
vaux de T Administration transitoire des Nations Unies 
au Timor oriental (ATNUTO) alors qu’elle cherche 
notamment a assurer la securite et a maintenir l’ordre 
public; a etablir une administration efficace; contribuer 
au developpement de la fonction publique et des servi¬ 
ces sociaux; et a soutenir le renforcement des capacites 
d’autonomie. Nous avons vu l’ATNUTO a l’oeuvre, en 
collaboration avec le peuple est-timorais, dans 
l’execution des dispositions de la resolution 1272 
(1999) et nous soutenons sans equivoque l’ATNUTO 
alors qu’elle prepare le Timor oriental a 
l’independance. 

La participation des Timorais a 1’administration a 
ete d’une importance cruciale pour ma delegation. Le 
renforcement des capacites et la formation assureront 
un avenir durable au Timor oriental. M. Vieira de 
Mello a annonce que le mandat de renforcement des 
capacites commenfait a se realiser. II s’agit la d’un 
element critique et nous encourageons l’ATNUTO a 
continuer d’aller de l’avant dans ce contexte. Nous 
notons egalement qu’on assiste depuis six mois a des 
efforts concertes tendant a accelerer le transfert des 
pouvoirs aux Timorais, et nous nous felicitons de ces 
efforts. Nous appuyons la poursuite de la delegation 
progressive des pouvoirs jusqu’au moment ou ces pou¬ 
voirs finiront par etre aux mains du gouvernement de 
l’Etat independant. 

Nous nous accordons a dire qu’il s’agit la d’une 
approche novatrice qui demande beaucoup de compre¬ 
hension et de souplesse de la part de tous les interesses. 
Cette approche est d’une importance fondamentale car 


elle cadre pleinement avec Fobjectif de preparation des 
Timorais a l’autonomie. Comme M. Ramos-Horta l’a 
dit a juste titre, il ne suffit pas de deleguer les respon- 
sabilites. II faut aussi donner aux Timorais de l’Est les 
outils necessaires pour renforcer les capacites et deve- 
lopper les ressources humaines. La tache consistant a 
renforcer les capacites doit demeurer une priorite. 

Ma delegation est particulierement interessee par 
l’affirmation contenue dans le rapport du Secretaire 
general selon laquelle les Timorais de l’Est sont de plus 
en plus nombreux a vouloir acceder a l’independance 
avant la fin de 2001 et a vouloir tenir des elections 
avant le 30 aout. Nous convenons qu’il est necessaire 
d’etablir un calendrier pour la transition vers l’indepen- 
dance et, en fin de compte, l’independance elle-meme. 
Nous accordons de l’importance aux mesures decrites 
dans le rapport du Secretaire general, qui comprennent 
la tenue de consultations a l’echelle nationale, la prise 
de decisions concernant l’Assemblee constituante, la 
redaction d’une constitution et enfin la mise en place 
d’un gouvernement. Nous reconnaissons qu’une de¬ 
marche par etapes est la voie la plus pratique dans cette 
situation. 

En corollaire a cela, nous estimons que pour etre 
en mesure d’etablir un calendrier, il faut s’attaquer a la 
situation en matiere de securite, ainsi qu’a d’autres 
problemes logistiques tels que l’organisation des elec¬ 
tions et le processus de prise de decisions. Consideres 
ensembles, ces facteurs sont complementaires et peu- 
vent soit faire avancer soit entraver le programme me- 
nant a l’independance. Nous sommes d’avis que ces 
questions doivent etre abordees de la fa?on la plus glo- 
bale possible, afin d’etablir une base solide pour en 
assurer le succes. 

Nous souhaitons souligner l’importance de pro- 
mouvoir la durability du processus electoral a venir. 
Nous appuyons par consequent la creation a T avenir 
d’une commission electorate chargee de superviser les 
elections, qui serait composee d’eminents Timorais et 
d’autres personnalites. 

Ma delegation, a l’instar d’autres presentes ici, 
estime que meme apres avoir accede a l’independance, 
le Timor oriental aura toujours besoin d’une aide im- 
portante de la communaute internationale, puisqu’il 
eprouvera les problemes de croissance que plusieurs de 
nos pays ont connus. Nous sommes d’accord pour dire 
que l’appui international necessaire ira au-dela du 
genre d’assistance normalement fournie a un pays en 
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developpement. II y aura tout un eventail de domaines 
qui devront etre abordes apres l’independance, tel le 
systeme judiciaire et la defense, comme M. de Mello 
l’a souligne. 

La situation en matiere de securite et la question 
des refugies demeurent fort preoccupantes pour nous. 
En ce qui concerne les refugies, nous demeurons in¬ 
quiets en raison des incidents impliquant les activites 
de milices, meme si leur nombre a quelque peu dimi- 
nue. Nous avons note que M. Vieira de Mello a souli¬ 
gne qu’il y avait eu des progres a cet egard. 

La situation des refugies represente egalement 
une preoccupation constante pour nous. Nous recon- 
naissons que plusieurs refugies continuent de vivre 
dans des conditions difficiles. Nous prenons note de 
l’engagement que le Gouvernement indonesien a pris 
de faire face a ce probleme et a d’autres, et nous 
l’encourageons a continuer de prendre des mesures 
pour s’attaquer efficacement a la situation difficile qui 
regne dans les camps du Timor occidental. Nous notons 
que l’inscription des refugies aura lieu en mars, et nous 
esperons que cela contribuera a faire face a la situation. 
Le retour des refugies dans leurs foyers en toute secu¬ 
rite favorisera la reconciliation et les efforts de recons¬ 
truction, en plus de leur reintegration dans la societe du 
Timor oriental. 

Ma delegation se doit de rendre hommage au tra¬ 
vail accompli par des organismes comme le Fonds mo- 
netaire international (FMI), la Banque mondiale et le 
Programme des Nations Unies pour le developpement 
(PNUD), afin de contribuer au redressement et a la re¬ 
construction au Timor oriental. Nous jugeons precieux 
le role de ces organismes au Timor oriental au cours de 
l’annee ecoulee, et nous souhaitons souligner que leur 
presence temoigne de l’importance d’une demarche 
globale et fondee sur la collaboration a l’egard du de¬ 
veloppement au Timor oriental. Nous notons leur col¬ 
laboration avec l’ATNUTO afin de contribuer au ren- 
forcement des capacites locales et a la creation 
d’emplois et, comme M. Malloch Brown l’a indique, a 
la mise en place d’un pont essentiel entre le travail 
d’urgence et les activites de developpement a long 
terme. 

Le travail du PNUD en matiere de gouvernance, 
d’elimination de la pauvrete et de reconstruction a sans 
aucun doute contribue aux progres realises au Timor 
oriental. Nous appuyons son travail dans ce pays, et 
nous nous interessons tout particulierement aux efforts 


qu’il deploie sur le plan de la reconstruction, de la 
creation d’emplois, de la formation professionnelle et 
de l’initiative commune pour 1’evaluation de la pau¬ 
vrete, menee en collaboration avec la Banque mondiale 
et la Banque asiatique de developpement. La presence 
du PNUD au Timor oriental montre bien l’importance 
de la souplesse du mandat du PNUD pour ce qui est 
des besoins particuliers des pays en developpement a 
divers stade de leur developpement. 

Le role de la Banque mondiale au Timor oriental 
revet aussi une importance fondamentale. Nous notons 
l’eventail de programmes executes sous les auspices de 
la Banque, lesquels se concentrent a court terme sur les 
elements fondamentaux, par le biais d’une aide visant a 
preparer l’independance. Ma delegation trouve egale¬ 
ment important que l’on mette l’accent sur le renfor- 
cement des capacites locales et la prise en main du pro¬ 
cessus de developpement a tous les niveaux, par 
l’entremise de la planification de projets et de vastes 
consultations conjointes avec la direction et la societe 
civile du Timor oriental, en vue d’habiliter les institu¬ 
tions est-timoraises a acquitter efficacement et de ma- 
niere autonome leurs fonctions. 

Nous souhaitons souligner l’importance de ces 
elements particuliers au moment ou la transition politi¬ 
que s’effectue, afin de generer le capital administratif, 
humain et social necessaire pour gerer un Etat. 

Les defis que represente la creation d’une entite 
viable au sein de la communaute internationale sont 
importants, notamment a mesure que la transition vers 
l’independance progresse. Nous reconnaissons que tout 
cela est complexe, mais nous encourageons les acteurs 
concernes a poursuivre leurs efforts pour veiller a ce 
que le processus de transition se deroule aussi bien que 
possible. Une collaboration efficace entre l’ATNUTO, 
la Banque mondiale, le PNUD, le FMI, la societe civile 
et le peuple du Timor oriental permettra de faire en 
sorte que le processus de consultation soit aussi large 
que possible et tienne compte des diverses perspecti¬ 
ves. 

Enfin, nous tenons a saluer le travail accompli par 
l’ATNUTO, et nous approuvons la prorogation de son 
mandat. 

M. Valdivieso (Colombie) (parle en espagnol) : 
Avant tout, nous nous felicitons de la presentation de 
ce rapport, dans lequel sont mis en relief les diverses et 
nombreuses activites accomplies, en tres peu de temps, 
par 1’Administration transitoire des Nations Unies au 
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Timor oriental (ATNUTO). II est incontestable que la 
situation au Timor oriental a evolue tres rapidement 
apres de nombreuses annees de stagnation politique. 
Malheureusement, ces changements si rapides ont ete 
accompagnes de quelques actes de violence regretta- 
bles qui auraient peut-etre pu etre evites si la transition 
avait ete plus graduelle. Comme on l’a dit a plusieurs 
occasions dans cette salle, le travail confie a 
l’ATNUTO comportait de grandes responsabilites, et 
ma delegation s’associe sans reserve a tous ceux qui 
ont exprime leur reconnaissance a M. Sergio Vieira de 
Mello et a son equipe pour l’enorme travail qu’ils ont 
accompli. 

Nous sommes egalement reconnaissants aux re- 
presentants du Programme des Nations Unies pour le 
developpement (PNUD), de la Banque mondiale et du 
Fonds monetaire international pour leurs declarations 
fort interessantes, ainsi qu’au President de l’Assemblee 
generale, dont la presence dans cette salle, comme vous 
l’avez signale, Monsieur le President, peut etre quali- 
fiee d’historique. Nous remercions egalement M. Jose 
Ramos-Horta de la declaration qu’il a faite ici au- 
jourd’hui, de son temoignage emouvant et de sa foi en 
l’avenir du Timor oriental. 

II est evident que la situation au Timor oriental 
exige maintenant une action coordonnee et integree des 
divers organes du systeme charge du developpement 
economique et social, et nous esperons qu’elle neces- 
sitera toujours moins d’attention de la part de ceux 
d’entre nous qui sont dans cette salle et dont la princi- 
pale preoccupation est la paix et la securite internatio- 
nales. A cet egard, nous soulignons le contraste entre la 
periode difficile qu’a connue le Timor oriental et 
l’atmosphere positive qui regne a present. 

Compte tenu de ce qui precede, ma delegation 
estime que le Conseil de securite doit neanmoins pren¬ 
dre les mesures necessaires pour permettre a 
l’ATNUTO de mener a bien son travail, sans avoir a 
agir a la hate, ce qui pourrait menacer l’avenir de 
Tadministration naissante au Timor oriental. En ce 
sens, nous souscrivons aux recommandations mention- 
nees dans le rapport du Secretaire general, publie sous 
la cote S/2001/42. 

Nous avons pris note des informations faisant etat 
de l’existence d’un consensus de plus en plus grand de 
la population pour l’accession a l’independance avant 
la fin de 2001, apres la tenue d’elections. A cet egard, 
nous devons tenir compte du fait que le Secretaire ge¬ 


neral mentionne que les delais sont courts et qu’une 
certaine souplesse sera necessaire. 

Nous nous felicitons de la mise en place du 
Conseil national ainsi que des efforts concertes pour 
accelerer le transfert de responsabilites aux Timorais. 
Les efforts de l’ATNUTO pour mettre en place des ca- 
pacites d’autonomie permettant aux Timorais 
d’assumer toutes les responsabilites gouvernementales 
sont tres importants et nous devons leur donner tout 
notre appui. En outre, nous devons saluer egalement les 
efforts destines a instaurer un consensus sur la tenue 
d’une consultation nationale relative aux modalites 
electorates et a la composition d’une Assemblee cons- 
tituante, qui elaborera la future constitution et devien- 
dra la premiere legislature de l’Etat independant. Nous 
estimons important de souligner que l’ATNUTO sera 
responsable de la conduite des elections. 

Les incidents violents entre partisans de differents 
groupes politiques nous semblent tres preoccupants. 
Ces faits doivent etre suivis de pres et il faut y reagir 
de fa?on resolue car ils sont de mauvais augure pour 
l’avenir democratique du nouvel Etat. A cet egard, 
nous pensons que l’ATNUTO doit des que possible 
elaborer des programmes d’education civique, evoques 
dans le rapport, afin d’aider a empecher de tels acces 
de violence. 

La situation des refugies se trouvant encore au 
Timor occidental reste un motif de preoccupation et 
tout doit etre fait pour regler rapidement ce probleme, y 
compris en jugulant les milices. Nous saluons le fait 
que le proces des six personnes accusees des meurtres 
d’Atambua se soit ouvert le 11 janvier devant un tribu¬ 
nal de Jakarta. Comme l’a indique M. Ramos-Horta, il 
ne peut y avoir de paix durable sans justice, qui doit 
etre rendue sans tenir compte de la richesse ou du pou- 
voir des auteurs. La reconciliation ne peut avoir lieu 
dans une atmosphere d’impunite. Nous estimons ega¬ 
lement que l’ATNUTO doit intensifier ses efforts pour 
instaurer une reconciliation entre les Timorais, y com¬ 
pris avec ceux qui continuent de proner une autonomie. 

Non moins important est le fait que les relations 
entre l’ATNUTO et le Gouvernement indonesien, en 
particulier les autorites du Timor occidental, doivent 
continuer de s’ameliorer. Nous nous felicitons par ail- 
leurs du nouvel esprit de cooperation entre les diri- 
geants du Timor oriental et l’actuel Gouvernement in¬ 
donesien. 


n0122878.doc 



S/PV.4265 (Resumption 1) 


Ma delegation est tout a fait d’accord avec les 
recommandations du Secretaire general indiquant 
qu’une aide economique substantielle de la commu¬ 
naute internationale doit etre maintenue. Nous devons 
faire en sorte que le processus ne conduise pas a la 
creation d’un Etat dont l’avenir est menace des sa mise 
en place. Comme l’indique le rapport, la poursuite 
d’une assistance sera necessaire jusqu’a ce que les for¬ 
ces de defense et de police soient consolidees et surtout 
que le systeme judiciaire fonctionne pleinement. Les 
Nations Unies et la communaute internationale devront 
continuer de fournir une assistance durant la periode 
suivant l’independance. 

M. Shen Guofang (Chine) (parle en chinois ) : Je 
voudrais d’abord, au nom du Gouvernement chinois, 
presenter mes condoleances a nos voisins et amis, 
l’lnde et le Pakistan, suite au tragique seisme qui a 
frappe les deux pays. 

Monsieur le President, je voudrais vous remercier 
d’avoir convoque l’importante reunion d’aujourd’hui. 
Je voudrais egalement saluer la presence au Conseil de 
securite de M. Jose Ramos-Horta, membre du Cabinet 
transitoire du Timor oriental, charge des affaires etran- 
geres, M. Sergio Vieira de Mello, Representant special 
du Secretaire general, M. Harri Holkeri, President de 
l’Assemblee generale, et les representants de la Banque 
mondiale, du Fonds monetaire international (FMI) et 
du Programme des Nations Unies pour le developpe- 
ment, et les remercier de leurs exposes exhaustifs. 

Les recents evenements au Timor oriental sont 
encourageants. La resolution 1272 (1999) du Conseil 
de securite est mise en oeuvre sans heurt. 
L’Administration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO) a fait des progres considera¬ 
bles dans tous les domaines, surtout en ce qui concerne 
la participation des Timorais de l’Est a 
l’administration. En depit de certaines difficultes ac- 
tuelles, nous sommes heureux de noter que, grace a 
l’aide de la communaute internationale, les Timorais de 
l’Est se preparent a gerer leur propre pays. Cela resulte 
des efforts concertes de l’ATNUTO, des diverses ins¬ 
titutions des Nations Unies et du peuple du Timor 
oriental, auquel nous exprimons notre sincere gratitude 
et admiration. 

Dans ce contexte, je souhaite exprimer notre gra¬ 
titude particuliere a M. Vieira de Mello pour les efforts 
considerables qu’il a deployes. Sa sagesse et son talent 
ont permis la mise en oeuvre sans heurt de la resolution 


1272 (1999) et contribue au grand succes des efforts de 
maintien de la paix des Nations Unies. 

Aujourd’hui, la delegation chinoise aimerait in¬ 
sister sur plusieurs questions. La premiere concerne la 
transition en douceur vers l’independance. L’an 2000 a 
ete important pour le Timor oriental dans la mesure ou 
il est passe d’une ere de troubles a l’independance. 
Nous sommes tres heureux de noter que, grace a l’aide 
de l’ATNUTO, le cadre administratif a ete mis en place 
et le Cabinet transitoire et le Conseil national ont 
commence a prendre forme. La «timorisation » de di¬ 
vers departements administratifs se fait assez rapide- 
ment. Les preparatifs en vue de la mise en place de 
departements de la defense et des affaires etrangeres 
ont deja commence et ces faits sont tres encourageants. 
Mais il subsiste des difficultes en ce qui concerne la 
reconstruction et les domaines judiciaire et administra¬ 
tif, qui necessiteront l’appui continu de la communaute 
internationale. Apres l’agitation qu’ils ont connue, les 
Timorais de l’Est cherchent a realiser leur pleine inde- 
pendance a la fin de l’annee. Nous comprenons parfai- 
tement le souhait ardent de ce peuple d’etre maitre de 
sa nation et nous esperons que son aspiration se 
concretisera rapidement. 

Les Nations Unies et la communaute internatio¬ 
nale dans son ensemble doivent faire en sorte que le 
processus conduisant a l’independance progresse regu- 
lierement et sans heurt. A cette fin, les Nations Unies 
doivent tenir des consultations avec les Timorais de 
l’Est en vue de les preparer a l’independance et de pro- 
ceder au transfert progressif du pouvoir aux Timorais 
de l’Est. Les diverses parties au Timor oriental doivent 
renforcer leurs efforts pour assurer l’unite et la coope¬ 
ration afin d’etablir un fondement solide pour ce peu¬ 
ple, lui permettant de gerer son pays a l’avenir. La 
communaute internationale doit fournir une aide finan- 
ciere et technique majeure afin de permettre aux Timo¬ 
rais de l’Est de gerer leur pays comme ils l’entendent. 

Deuxiemement, les efforts doivent etre intensifies 
pour developper l’economie. Le Timor oriental reste 
confronts a de graves difficultes economiques. Le re- 
venu quotidien par habitant pour ce peuple n’atteint pas 
un dollar et le taux de chomage est de 60 pour cent. 
Une situation economique si difficile aura un effet di¬ 
rect sur la stability et la transition en douceur vers 
l’independance. Nous pensons que, tout en aidant a 
etablir le systeme administratif et juridique, l’ATNUTO 
devrait travailler avec la Banque mondiale, le FMI et 
d’autres institutions des Nations Unies pour accelerer 
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les efforts de reconstruction economique au Timor 
oriental. Nous esperons que les fonds annonces par la 
communaute internationale seront disponibles des que 
possible pour permettre la mise en oeuvre par 
l’ATNUTO des mesures de relance de l’economie. 

Troisiemement, la tache la plus urgente est 
d’instaurer la reconciliation nationale et de renforcer 
l’unite nationale. Le probleme des refugies se trouvant 
encore au Timor occidental y constitue la principale 
menace au processus d’independance et a la stabilite, et 
est le principal obstacle sur la voie de relations meil- 
leures entre le Timor oriental et l’lndonesie. Nous 
sommes heureux de noter l’accroissement des echanges 
de haut niveau et de visites ainsi que le renforcement 
du dialogue entre le Timor oriental et l’lndonesie. 
L’amelioration de leurs relations bilaterales facilitera la 
stabilite au Timor oriental, en Indonesie et dans toute la 
region Asie-Pacifique. 

Le probleme des refugies ne peut etre resolu sans 
la comprehension et la cooperation de l’lndonesie. Le 
Gouvernement indonesien a pris des mesures concretes 
pour mettre en oeuvre la resolution 1319 (2000) et a 
fait des progres, prouvant ainsi sa sincerity et sa deter¬ 
mination pour regler ce probleme, ce que la commu¬ 
naute internationale doit appuyer et encourager afin de 
renforcer la capacite du Gouvernement indonesien a cet 
effet. Sans l’aide internationale, l’lndonesie ne peut pas 
regler le probleme des refugies a elle seule. La com¬ 
munaute internationale doit done faire preuve de res- 
ponsabilite collective en fournissant une assistance 
dans la recherche d’une solution globale, realiste, juste 
et durable aux problemes des refugies. 

Quatriemement, il est encore necessaire de main- 
tenir la presence des Nations Unies au Timor oriental 
apres l’accession de ce territoire a l’independance. 
L’ATNUTO a fait d’importants progres en matiere de 
preparation du Timor oriental a l’independance. Nous 
appuyons la recommandation du Secretaire general 
pour la prorogation du mandat de l’ATNUTO. Meme 
apres l’accession a l’independance du Timor oriental, 
les Nations Unies devraient continuer, en fonction des 
conditions actuelles sur le terrain, de fournir l’appui et 
l’assistance necessaires. La proposition de la mission 
du Conseil de securite, faite apres sa visite dans la re¬ 
gion, de maintenir la presence des Nations Unies au 
Timor oriental, a beneficie d’un soutien generalise. 
Nous esperons que l’ATNUTO et le Secretariat vont 
continuer d’examiner la situation en profondeur, 
d’entendre et de respecter sincerement les points de 
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vue du Timor oriental et de faire des recommandations 
concretes pour maintenir la presence des Nations 
Unies, y compris celle des elements militaires et de 
police civile, que les diverses parties pourront etudier 
et auxquelles elles pourront se preparer. 

Pour terminer, en tant que proche voisin du Timor 
oriental, j’aimerais souligner que la Chine est prete a 
continuer de lui fournir, par le biais de voies bilaterales 
et multilaterales, une assistance visant a assurer 
l’independance, l’autonomie et la reconstruction. La 
Chine est prete a mettre en place des relations bilate¬ 
rales avec le Timor oriental sur la base d’une egalite et 
d’un interet mutuel afin de contribuer a la paix, a la 
stabilite et a la prosperity de la region. 

M. Granovsky (Federation de Russie) (parle en 
russe) : Au nom de mon gouvernement, j’offre mes 
condoleances aux gouvernements et aux peuples amis 
de l’lnde et du Pakistan, pour la tragedie qui les a frap- 
pes. 

Je voudrais tout d’abord remercier le Represen- 
tant special du Secretaire general, M. Sergio Vieira de 
Mello; le President de l’Assemblee generale, M. Harri 
Holkeri; le membre du Cabinet de transition du Timor 
oriental, M. Jose Ramos-Horta; ainsi que les autres 
personnes invitees a participer a la reunion 
d’aujourd’hui, pour leurs excellentes interventions qui 
comprennent une analyse detaillee de T evolution posi¬ 
tive de la situation au Timor oriental. 

Nous pensons que nous avons tout lieu de consi- 
derer que les resultats des travaux de 1’Administration 
transitoire des Nations Unies au Timor oriental 
(ATNUTO) dans les differents domaines sont impres- 
sionnants. L’ATNUTO s’occupe des questions les plus 
diverses, allant de l’etat des infrastructures jusqu’au 
developpement des processus politiques. A cet egard, il 
serait absurde, a notre avis, d’etablir un ordre 
d’importance dans toutes ces activites. Par ailleurs, 
nous sommes convaincus que la priorite absolue re- 
vient aux efforts de l’ATNUTO en ce qui concerne la 
timorisation des pouvoirs et la contribution a la re¬ 
conciliation nationale entre les habitants de cette partie 
de File. Ces deux volets ont une importance cruciale 
pour l’avenir du territoire car ils preparent le Timor 
oriental a l’autonomie et jettent les bases du climat 
dans lequel la societe du Timor oriental aura a vivre. 

Dans le rapport du Secretaire general, il est souli- 
gne a juste titre que l’ATNUTO applique des demar¬ 
ches novatrices pour regler les questions qui se posent 
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au Timor oriental. Nous estimons devoir rendre hom- 
mage au personnel de TAdministration transitoire, et 
avant tout, a son chef, le Representant special Sergio 
Vieira de Mello, pour ses efforts visant a trouver des 
solutions creatrices et son aptitude a adopter une de¬ 
marche novatrice. 

Bien sur, le probleme des refugies et de leurs 
camps au Timor occidental est encore assez aigu et 
nous esperons que les autorites indonesiennes pren- 
dront toutes les mesures necessaires pour mettre un 
terme au plus vite aux activites des unites des milices 
integrationnistes. II convient en meme temps de se feli- 
citer de la bonne cooperation entre le Gouvernement de 
l’lndonesie et l’ATNUTO. 

II ressort du rapport du Secretaire general que le 
Timor oriental avance fermement vers l’independance. 
Cela repond aux aspirations du peuple du Timor orien¬ 
tal. Nous appuyons done la recommandation du Secre¬ 
taire general concernant la prorogation du mandat de 
l’ATNUTO jusqu’au 31 decembre 2001 afin que 
l’Administration transitoire puisse contribuer positive- 
ment a atteindre cet objectif valable. 

M. Cooney (Irlande) (parle en anglais ) : Je vou- 
drais comme d’autres delegations exprimer nos condo¬ 
lences aux peuples et aux Gouvernements de l’lnde et 
du Pakistan a la suite des souffrances causees par le 
recent seisme. 

Je vous remercie, Monsieur le President, d’avoir 
convoque ce debat public aujourd’hui. Le representant 
de la Suede fera prochainement une declaration au nom 
de l’Union europeenne, a laquelle l’lrlande s’associe 
pleinement. Toutefois, je voudrais saisir cette occasion 
pour mettre en relief un certain nombre de questions 
auxquelles l’lrlande, en tant que nouveau membre du 
Conseil de securite, et fournisseur de contingents de 
l’Administration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO) et en tant que pays qui depuis 
longtemps se montre preoccupe par les souffrances du 
peuple du Timor oriental, est particulierement attachee. 

Nous avons entendu aujourd’hui un certain nom¬ 
bre d’orateurs. Je ne les citerai pas tous, mais je suis 
sur que personne ne m’en voudra de rendre un hom- 
mage particulier a M. Sergio Vieira de Mello, a la fois 
pour ses qualites personnelles et en tant que represen¬ 
tant de tous les hommes et femmes de l’ATNUTO qui 
oeuvrent en notre nom au Timor oriental. Je ne peux 
pas non plus omettre la contribution emouvante de 
M. Ramos-Horta. Les qualites de direction et de gene- 


rosite qui transparaissent dans ses propos concernant 
l’lndonesie fixant une norme qui pourrait etre appli- 
quee dans d’autres situations apres les conflits. 

L’lrlande a lu le rapport le plus recent du Secre¬ 
taire general et reconnait avec d’autres delegations que 
le Representant special et l’ATNUTO ont fait conside- 
rablement progresse la situation a ce jour et qu’ils doi- 
vent continuer leur excellent travail. Nous appuyons 
pleinement les recommandations du Secretaire general 
et soutenons la prorogation du mandat de la mission 
actuelle jusqu’a la fin de cette annee. 

Alors que le Timor oriental avance sur la voie de 
l’accession a l’independance et a sa reconnaissance en 
tant qu’Etat souverain par la communaute Internatio¬ 
nale, il est clair que l’exercice de la timorisation est 
essentiel pour atteindre les objectifs d’edification de la 
paix. Lorsque l’ATNUTO a ete etablie en octobre 1999, 
il n’y avait aucune tradition d’activites politiques ou- 
vertes et democratiques au Timor oriental. En peu de 
temps, des progres importants ont ete realises vers 
l’independance. Une structure politique apparait main- 
tenant avec la creation de mecanismes consultatifs, tels 
l’Administration transitoire du Timor oriental et le 
Conseil national timorais. Le programme de 
l’ATNUTO visant a promouvoir l’education civique, le 
developpement constitutionnel, l’etat de droit et 
l’education politique, et la preparation des habitants du 
Timor oriental a des elections democratiques, a edifie 
des bases solides. Vu cette evolution et Tintensification 
de ce travail, ma delegation attend avec interet la parti¬ 
cipation des Timorais de l’Est cet ete a des elections 
reellement democratiques qui a leur tour serviront de 
base solide pour l’avenir. 

L’lrlande se felicite du developpement du sys- 
teme judiciaire au Timor oriental et encourage les Etats 
Membres a soutenir la demande renouvelee de 
M. Vieira de Mello concernant du personnel supple- 
mentaire pour l’enquete et la poursuite des crimes 
graves. Nous nous rejouissons egalement des mesures 
positives prises par l’lndonesie afin de traduire devant 
leurs tribunaux les membres des milices accusees de 
crimes contre les refugies et le personnel des organisa¬ 
tions internationales. Nous appuyons ces tentatives, 
parmi d’autres, qui visent a retablir la confiance chez 
tous les Timorais de l’Est. 

Malgre ces faits tres positifs, l’lrlande demeure 
preoccupee par la situation en matiere de securite sur- 
tout en ce qui concerne le sort des refugies de la re- 
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gion. A cet egard, nous condamnons fermement la 
poursuite des activites des milices irredentistes du Ti¬ 
mor occidental et leur demandons de cesser leurs atta- 
ques conformement a la resolution 1319 (2000). Nous 
nous felicitons des efforts de l’ATNUTO, des forces 
armees indonesiennes et de l’Equipe speciale pour les 
refugies du Gouvernement indonesien visant a organi¬ 
ser des visites exploratoires par les dirigeants des mili¬ 
ces au Timor oriental en 2001. 

Nous demandons aux autorites indonesiennes 
d’intensifier leurs efforts pour eliminer les actions des 
milices, lesquelles ne font qu’entacher la reputation 
internationale et la position de leur pays. Nous espe- 
rons que la situation en matiere de securite 
s’ameliorera prochainement, surtout dans les districts 
occidentaux. Tout en permettant aux refugies de rentrer 
chez eux en securite, il est essentiel que la situation en 
matiere de securite permette les efforts humanitaires 
reprennent et que les elections puissent etre preparees 
et executees calmement et sans risque. 

Nous soulignons que l’ATNUTO doit proceder a 
une evaluation objective periodique et constante de la 
situation en matiere de securite et que toute revision 
des composantes militaires et securitaires de la mission 
ne devrait etre faite qu’a la lumiere de progres reels 
accomplis sur la voie d’une transition durable. Les ef¬ 
forts importants de la communaute internationale, no- 
tamment de l’Union europeenne, ne devraient pas etre 
mis en peril par une reduction prematuree des contin¬ 
gents. 

L’lrlande reconnait pleinement le desir du peuple 
du Timor oriental d’acceder rapidement et pleinement a 
l’independance. Nous pensons qu’une presence inter¬ 
nationale, y compris des composantes militaire, huma- 
nitaire et technique, devra etre maintenue apres 
l’independance. Nous pensons qu’une presence de cette 
nature devra etre mandatee par l’ONU et comprendre 
une representation aussi large que possible des pays. II 
est important d’inclure des plans soigneusement prepa¬ 
res afin d’effectuer une passation progressive des pou- 
voirs militaires et policiers aux autorites timoraises de 
l’Est, tout en gardant a l’esprit la necessity de cons- 
tamment evaluer les progres au sein de la Force de de¬ 
fense du Timor oriental et de la police civile locale. 
Nous convenons du fait que la passation des pouvoirs 
doit se faire, autant que possible, sans heurts et qu’une 
strategic precise de retrait devrait etre elaboree a 
l’avance. 
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Au niveau national, outre la contribution de 
contingents a l’ATNUTO et les contributions fmancie- 
res a l’ONU et aux projets de la Banque mondiale, 
l’lrlande a un important programme bilateral 
d’assistance avec le Timor oriental. A cet egard, nous 
avons recemment ouvert un bureau a Dili, lequel ela- 
bore des plans d’assistance incluant la periode apres 
l’independance. L’lrlande s’engage a consacrer 
l’equivalent de 10 millions de dollars dans les domai- 
nes cruciaux de T education, de l’agriculture ainsi que 
de la mise en place de l’appareil judiciaire. 

L’lrlande s’engage a continuer a appuyer le Ti¬ 
mor oriental durant la periode de transition menant a 
l’independance et, surtout, apres l’independance. 

M. Toure (Mali) : A l’instar des delegations qui 
m’ont precede, je voudrais presenter les condoleances 
les plus attristees du Mali a l’lnde et au Pakistan a la 
suite du seisme qui a touche ces deux pays. 

Je voudrais ensuite remercier le Secretaire gene¬ 
ral pour son rapport en date du 16 janvier 2001, et sou- 
haiter la bienvenue a M. Sergio Vieira de Mello, Re- 
presentant special du Secretaire general et Administra- 
teur du Timor oriental et le feliciter pour son interven¬ 
tion tres instructive. Mes remerciements vont egale- 
ment a M. Mark Malloch Brown, Administrateur du 
PNUD, M. Klauss Rohland, Directeur resident du 
Groupe de la Banque mondiale au Timor oriental, 
M. Harri Holkeri, President de la cinquante-cinquieme 
session de l’Assemblee generale de l’Organisation des 
Nations Unies, et M. Jose Ramos-Horta, Responsable 
des affaires etrangeres dans le Cabinet de transition du 
Timor oriental, et M. Luis Valdivieso, Conseiller au 
Fonds monetaire international pour leurs interventions. 

L’Administration transitoire des Nations Unies au 
Timor oriental (ATNUTO) est la premiere operation de 
gouvernance de l’histoire de l’ONU dont l’objectif 
majeur est de remettre aux Timorais les fondations 
d’un Etat democratique viable et des outils indispensa- 
bles a son fonctionnement, dans un delai raisonnable. 
Je voudrais ici reaffirmer l’appui de ma delegation a 
l’ATNUTO pour les efforts remarquables consentis 
dans le cadre de la remise sur pied, aux plans politique, 
administratif et economique du Timor oriental. 

Comme l’a souligne le Secretaire general dans 
son rapport, au plan politique, l’un des elements les 
plus importants de ces six derniers mois tient a ce que 
les Timorais sont de plus en plus nombreux a vouloir 
l’accession a l’independance de leur pays avant la fin 
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de 2001. Cette volonte du peuple timorais est conforme 
au but clairement affiche par la communaute Interna¬ 
tionale dans la resolution 1272 (1999) qui est de 
conduire le Timor oriental a l’independance dans un 
delai de deux a trois ans. C’est pourquoi, ma delega¬ 
tion, tout en appuyant les actions menees dans le cadre 
de la transition politique par l’ATNUTO et le Conseil 
national, les invite a respecter le calendrier politique 
propose qui, a terme, conduirait a la mise en place 
d’institutions republicaines. Nous ne doutons pas que 
l’ATNUTO saura relever le defi qui est d’organiser 
des elections transparentes, honnetes, libres et 
democratiques. 

Au plan securitaire, les infiltrations de groupes de 
miliciens venus du Timor occidental bien qu’elles aient 
diminue constituent une source de preoccupation ma- 
jeure pour ma delegation. Nous pensons que le de- 
mantelement de ces milices par les autorites indone- 
siennes assurera, certainement la securite et la surete 
des refugies dans les camps du Timor occidental et du 
personnel international. 

A cet egard, nous nous felicitons de la decision 
prise par les responsables de Tadministration indone- 
sienne de Timor Ouest et des chefs locaux de favoriser 
un rapatriement rapide des refugies timorais de l’Est 
installes dans les camps du Timor occidental. Au plan 
humanitaire, ma delegation est d’avis qu’il faudrait tout 
mettre en oeuvre pour que les organismes humanitaires 
internationaux puissent rejoindre le Timor occidental 
pour apporter le secours necessaire aux milliers de re¬ 
fugies pris dans les dedales d’une situation sur laquelle 
ils n’ont aucune emprise. Pour ce faire, les conditions 
de securite doivent etre ameliorees et renforcees a tra- 
vers une cooperation bilaterale solide tissee entre 
l’ATNUTO et le Gouvernement indonesien. II est impe- 
ratif que la communaute internationale mette tout en 
oeuvre pour que des ressources appropriees soient mi- 
ses a la disposition des organismes humanitaires pour 
le bien des refugies. 

Au plan judiciaire, il importe de combler les la- 
cunes de la justice au Timor oriental. Nous estimons 
que la question de la justice et la reconciliation natio¬ 
nal sera determinate pour l’avenir d’un Timor orien¬ 
tal independant. La justice doit servir de fondation pour 
la reconciliation nationale. Sans justice, il n’y a pas de 
reconciliation. Aussi, la mobilisation de moyens subse- 
quents par la communaute internationale permettra a la 
justice de s’acquitter convenablement de la mission 
qui lui est assignee. 


Comme specific dans le rapport du Secretaire 
general aux paragraphes 50 et 51, ma delegation appuie 
l’idee d’une forte presence internationale au Timor 
oriental apres l’accession a l’independance de ce pays, 
notamment pour y fournir une assistance financiere, 
technique et en matiere de securite. 

Je voudrais pour terminer, rendre une fois de plus 
un vibrant hommage a l’ATNUTO pour les actes posi- 
tifs poses au Timor oriental. Il est crucial de maintenir 
l’elan de l’appui international a la transition a 
l’independance du Timor oriental. Ceci est fondamental 
dans la reussite des efforts des Nations Unies au Timor 
oriental. C’est pourquoi ma delegation est favorable a 
la prorogation du mandat de l’ATNUTO pour 12 mois, 
c’est-a-dire jusqu’au 31 decembre 2001. 

Mme Soderberg (Etats-Unis) (parle en anglais): 
Je voudrais d’abord vous feliciter, Monsieur le Presi¬ 
dent, d’avoir convoque cette reunion et je remercie 
M. Sergio Vieira de Mello de s’etre deplace jusqu’ici. 
C’est un long voyage et il me semble que cela temoi- 
gne de sa determination de travailler etroitement avec 
le Conseil. Sa capacite de rester assis aussi calmement 
tout au long de la journee temoigne egalement de son 
endurance. Nous lui en sommes reconnaissants et nous 
pensons que ce dialogue est particulierement utile. 
Comme pour M. Horta, c’est pour moi un plaisir de 
vous accueillir dans cette salle. Vous etes bien connu 
de nous tous et j’espere que cela ne changera jamais. 

Cette reunion, avec son grand nombre de partici¬ 
pants, inhabituel pour une reunion de ce genre, et les 
reunions que nous avons eues avec les pays fournis- 
seurs de contingents - lesquelles ont donne lieu, grace 
a notre president, aux discussions les plus interessantes 
et honnetes que nous ayons jamais connues - souli- 
gnent la determination de l’ONU en tant que famille 
d’appuyer les Timorais de l’Est au moment ou ils 
s’approchent de l’independance et d’un environnement 
politique stable. 

La participation du Programme des Nations Unies 
pour le developpement (PNUD), des institutions finan¬ 
ciers internationales et en particulier l’Assemblee ge¬ 
nerate, avec la visite effectuee dans la region par le 
President de l’Assemblee generate, est, je pense, un 
signe encourageant, c’est-a-dire que nous avons tous 
compris que nous devons travailler ensemble pour 
l’avenir du Timor oriental. Je pense que tant M. Vieira 
de Mello que M. Ramos-Horta peuvent garantir au 
peuple est-timorais que la communaute internationale 
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ne se detournera pas du Timor oriental a la fin du man¬ 
dat de l’ATNUTO, quand il se terminera a la fin de 
l’annee. Je pense que l’un des problemes les plus diffi- 
ciles sera de faire en sorte que la communaute interna- 
tionale continue de s’occuper du Timor oriental. En 
effet, une fois que la crise semble passee, celle-ci tend 
a porter son attention ailleurs et je pense que tous ceux 
qui ont pris la parole aujourd’hui tiennent a ce que cela 
ne se produise pas. J’espere que ce message sera 
transmis avec force au peuple est-timorais. 

II est evident que tout plan elabore devra l’etre en 
etroite consultation avec le peuple du Timor oriental, le 
premier gouvernement elu et l’ONU. Nous prenons 
certainement note de la recommandation du Secretaire 
general concernant l’envoi d’une mission integree diri- 
gee par un representant special, mandatee par le 
Conseil et financee au moyen de contributions mises en 
recouvrement. Nous devrons en discuter plus en detail 
au cours du prochain mois. J’espere que vous resterez 
interesse par cette question. Sur ce point, aucune deci¬ 
sion n’a encore ete prise. 

Les Etats-Unis, pour leur part, ont des contin¬ 
gents la-bas. Nous participons aux efforts deployes par 
l’ATNUTO et le peuple est-timorais et continuons de 
les appuyer fermement. Au moment ou vous traversez 
une passionnante periode de transition, je pense que 
vous suivez un calendrier ambitieux que vous avez en¬ 
semble fixe et auquel les Etats-Unis continueront 
d’attacher une attention certaine. Participer veritable- 
ment a la creation d’une nation et en etre les temoins 
est un rare privilege pour nous tous. Je pense que nous 
y travaillerons cote a cote avec vous. J’ai trouve fasci- 
nante la visite que nous avons effectuee, dans le cadre 
de la deuxieme mission du Conseil de securite 
- assister a la reconstruction totale du pays. J’espere 
reellement que le Conseil et les differentes institutions 
de l’ONU poursuivront leurs efforts. 

Je pense que nous aurons besoin de points de re- 
pere. Permettez-moi de vous les enoncer pour nous 
aider dans notre examen et discussion au cours de 
l’annee prochaine. II y en a quatre principaux et je 
pense que tous deux vous les connaissez bien. 

Le premier est le progres qui a ete accompli pour 
que les Timorais de l’Est participent au gouvernement 
de transition. II est toujours essentiel d’etre prudent 
quand un nouveau mot est invente, mais le processus 
de timorisation, je pense, est bien parti, et le Conseil 
appuie activement le transfert des pouvoirs par 


M. Vieira de Mello dans les mains d’un gouvernement 
est-timorais, ainsi que la participation du peuple est- 
timorais dans cet effort tres difficile. Je ne pense pas 
que l’on attache une attention suffisante a ce qui a ete 
fait j usque-la a cet egard et a 1’importance que cela 
revet. 

Le deuxieme est la tenue d’elections justes et li- 
bres, qui seront ouvertes a une large gamme de partis et 
de candidats au moment ou le Timor oriental opere 
avec succes la transition vers l’independance. Je sup¬ 
pose qu’une large participation de la communaute in- 
ternationale sera necessaire a cet egard. Nous vou- 
drions jouer un role dans ce processus pour que le re- 
sultat jouisse du plus grand soutien populaire. 

Le troisieme point concerne la menace constante 
des incursions des milices et l’instabilite qu’elles pour- 
raient creer a l’interieur du pays actuellement et dans 
un avenir previsible, mais particulierement au cours de 
la periode menant aux elections. Pour cette raison, nous 
appuierions la decision de conserver le meme nombre 
d’effectifs pour l’ATNUTO, ainsi que son mandat, qui, 
nous souhaiterions le rappeler a tous, releve du Chapi- 
tre VII de la Charte. Je felicite M. Vieira de Mello et 
les dirigeants de l’ONU de leur interpretation des com¬ 
petences qui leur sont conferes. Le recours a la force 
par l’ATNUTO en cas de legitime defense, a, je pense, 
sauve un nombre important de vies et a demande beau- 
coup de courage. J’espere que cela sera la norme pour 
toutes les operations de maintien de la paix futures - a 
savoir qu’elles ne tolereront aucune menace a la secu¬ 
rite du personnel. Je pense que des vies ont ete sauvees 
grace a 1’attitude ferme que nous avons adoptee et que 
nous appuyons fermement. 

Enfin, les efforts coordonnes de mise en oeuvre 
des programmes bilateraux et d’aide a la formation 
d’une force de defense est-timoraise seront les ele¬ 
ments clefs qui favoriseront la stability apres le depart 
de l’ONU et au cours du processus de construction du 
pays independant. Je pense que nous avons tous ete 
touches par vos commentaires sur la fa?on dont nous 
devons faire avancer ces efforts, et je pense que la 
communaute internationale se rejouit de travailler avec 
vous. 

Permettez-moi d’ajouter quelques points impor- 
tants. Jose Ramos-Horta a fait une recommandation 
interessante sur la refonte de la police civile en contin¬ 
gents nationaux, selon le modele des forces de maintien 
de la paix. Dans la mesure ou les officiers de police 
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civile sont actuellement assignes aux contingents mul- 
tinationaux, la conversion des forces de police en des 
contingents nationaux est une idee qui merite d’etre 
etudiee plus avant. Mais elle pourrait certes contribuer 
a ameliorer l’efficacite de la police et tout commentaire 
que vous auriez, l’un ou l’autre, a faire serait utile. 

L’un des points majeurs sur lequel la mission du 
Conseil de securite, auquel j’ai participe, a insiste a son 
retour etait certainement la necessite d’avoir un sys- 
teme judiciaire independant et objectif et son lien avec 
la question de la reconciliation, dans la mesure ou la 
justice et la reconciliation sont interdependantes. 

Nous apprecierions toute information sur ce qui 
sera fait en ce qui concerne les enquetes sur les crimes 
graves et les poursuites judiciaires apres l’indepen- 
dance. Je pense que c’est quelque chose que nous de- 
vrions commencer a preparer. Y-a-t-il autre chose que 
nous devrions preparer pour cette question? La mise en 
place de l’Etat de droit est en effet un element clef de 
la transition vers la democratic. C’est done le message 
que nous envoyons : tant que le processus est equitable, 
les possibility de parvenir a une reconciliation aug- 
mentent. 

Je pense qu’il est egalement vital de souligner 
l’importance de la cooperation avec le Gouvernement 
indonesien sur ce point, et la delegation americaine, au 
cours des derniers mois, a fortement encourage le Gou¬ 
vernement indonesien a renforcer sa cooperation avec 
l’ATNUTO dans ce domaine et a proceder a l’instruc- 
tion de certaines des affaires judiciaires qui ont re?u 
une grande publicity. II est utile de noter que des pro- 
ces importants sont actuellement en cours en Indonesie, 
en particulier celui d’Eurico Gutierres. La communaute 
internationale le suivra de tres pres tout comme elle 
suivra le proces des responsables de la mort des six 
employes du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies (HCR), un probleme que cet organe a 
deja traite dans le passe. Je pense qu’il s’agit d’un pas 
important en avant et j’espere qu’il contribuera a faire 
avancer le processus de reconciliation dans son 
ensemble. 

En ce qui concerne 1’engagement pris par la 
communaute internationale, je pense que la presence 
ici des institutions financieres souligne la necessite 
pour ces organismes de continuer a elaborer un plan de 
developpement pour la societe est-timoraise. Comme 
nos collegues franfais l’ont dit, encourager les institu¬ 
tions financieres, les fonds de l’ONU et les pays inte- 


resses a multiplier leurs activites la-bas sera l’element 
clef pour garantir que les ressources necessaires pour 
aider les Timorais de l’Est a creer la societe dont ils ont 
besoin seront disponibles. Nous apprecierions tout 
commentaire sur les efforts que nous pourrions encore 
deployer a cet egard en tirant avantage des competen¬ 
ces des differentes entries qui participent au renforce- 
ment des capacites, au developpement, a la construc¬ 
tion de la nation - tout effort supplementaire que nous 
pourrions faire sera le facteur clef qui permettra a la 
communaute internationale d’assumer ses respon- 
sabilites. 

Lorsque nous etions a Dili l’automne dernier, 
M. Vieira de Mello a ete clair sur le point qu’il fallait 
faire preuve de plus de souplesse dans la maniere dont 
les fonds mis en recouvrement sont utilises. Je pense 
que les observations faites par le President de 
l’Assemblee generale, M. Holkeri, recommandant que 
le Conseil, l’Assemblee generale et les autres organes 
de l’ONU trouvent les moyens de faire davantage 
preuve de souplesse sont dues a M. Vieira de Mello, et 
nous devons nous efforcer de travailler avec lui pour 
obtenir la souplesse qui nous est necessaire. 

Pour terminer, je pense qu’il est important de re- 
garder en arriere et de voir ce qui a ete fait j usque-la au 
Timor oriental. II y a un an, il y avait une veritable 
crise humanitaire au Timor oriental. Cette crise huma- 
nitaire a assume un caractere plus politique en se trans¬ 
formant en une entreprise consistant a construire une 
institution et un gouvernement. Je pense que c’est lar- 
gement grace a l’ONU, a la communaute internationale 
et, cela va sans dire, au peuple est-timorais, que cela a 
ete possible. 

Si l’on prend du recul pour observer l’an passe, il 
y a eu des progres stupefiants. J’ai eu la chance de 
pouvoir le constater sur place mais je pense qu’il est 
important que la communaute internationale sache ce 
qui se passe la-bas. La direction de M. Vieira de Mello, 
a ete essentielle pour demontrer ce que l’ONU peut 
faire et comment il faut le faire. Il merite d’etre felicite 
car il le fait bien. 

Des problemes subsistent comme celui des refu¬ 
gies au Timor occidental. Je sais que cela ne releve pas 
directement de lui mais lorsque nous y etions, nous 
avions parle de la necessite d’affreter un navire pour 
transferer les refugies. Je sais que des reunions ont eu 
lieu avec certains signataires de la lettre adressee au 
President du Conseil de securite. M. Vieira de Mello a- 
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t-il davantage d’informations a ce sujet ou y a-t-il autre 
chose que nous puissions faire pour essayer de ramener 
les refugies? 

Je dirai, pour terminer, qu’a mon avis, cette nou- 
velle annee sera tres interessante. Meme s’il est diffi¬ 
cile de revenir ici a New York, j’espere qu’ils vien- 
dront tous les deux nous voir regulierement et je les 
felicite de leurs efforts inlassables. 

M. Brattskar (Norvege) (parle en anglais ) : La 
Norvege se felicite du rapport du Secretaire general sur 
l’Administration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental contenu dans le document public sous la 
cote S/2001/42 et elle souscrit a la proposition du Se¬ 
cretaire general concernant la prorogation du mandat 
de l’ATNUTO. La Norvege souhaite rendre hommage 
aux hommes et aux femmes de l’ATNUTO, et en parti- 
culier au Representant special du Secretaire general, 
M. Sergio Vieira de Mello, qui a entrepris une tache 
ardue et qui s’en acquitte d’une maniere qui promet 
une transition harmonieuse vers un Timor oriental in¬ 
dependant. 

11 semble qu’il y ait un appui croissant, parmi la 
population est-timoraise, a l’independance d’ici la fin 
de cette annee. II est done important que nous, les Etats 
Membres, soutenions le travail de l’ATNUTO afin que 
l’Administration transitoire puisse s’acquitter de son 
mandat des que possible. 

La Norvege suit avec grand interet T evolution de 
la situation politique au Timor oriental et compte que 
des elections pourront se tenir cet ete sous la supervi¬ 
sion de l’ATNUTO. Nous soulignons qu’il importe 
qu’elles se deroulent honnetement. II faut que les ci- 
toyens est-timorais qui vivent en Indonesie, et en parti¬ 
cular ceux qui se trouvent dans des camps de refugies 
au Timor occidental, aient la possibility de voter. 

L’un des problemes majeurs a ce stade et dans le 
processus menant a l’independance est d’assurer la 
participation des Timorais de l’Est eux-memes a 
l’edification de leur future nation. A cet egard, la Nor¬ 
vege se felicite de la mise en place de T Administration 
transitoire est-timoraise et de la conversion du Conseil 
consultatif national en un Conseil national plus large et 
plus representatif. 

La Norvege estime qu’une presence de l’ONU 
apres l’independance sera necessaire. Elle doit etre 
fondee sur le plein respect de la souverainete du Timor 
oriental et s’effectuer en pleine cooperation avec le 
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nouveau gouvernement. Une fois independant, le Timor 
oriental aura besoin d’une assistance internationale 
importante en termes d’aide financiere mais egalement 
pour assurer une presence prolongee de l’ONU. La 
Norvege se felicite des suggestions faites par le Secre¬ 
taire general dans son rapport, qui prevoit T envoi 
d’une mission integree dirigee par un de ses represen- 
tants speciaux et mandatee par le Conseil de securite. 

Nous estimons qu’il est particulierement impor¬ 
tant que la composante militaire de l’ONU et la police 
civile puissent toutes deux s’acquitter de leurs respon- 
sabilites de maniere efficace et conformement aux 
normes internationales. 

La Norvege reconnait que tous les Etats souve- 
rains ont des besoins legitimes de defense et de securi¬ 
te. C’est pourquoi nous souscrivons a la decision de 
mettre en place une Force de defense est-timoraise. 
Pour assurer la securite de la population est-timoraise, 
il devra egalement y avoir une presence militaire de 
l’ONU apres l’independance jusqu’a ce que la Force de 
defense est-timoraise soit definitivement en place. 

II est important qu’une police civile nationale soit 
egalement mise en place. Son role devra etre distinct 
du mandat et du role de la force de defense. La police 
civile internationale devra etre presente apres 
l’independance jusqu’a ce que tous les membres de la 
police nationale aient ete recodes et formes et elle de¬ 
vra assister celle-ci sous les auspices des autorites est- 
timoraises. 

La Norvege voudrait saisir cette occasion pour 
souligner qu’il importe d’avoir une perspective de de- 
veloppement a long terme dans notre politique com¬ 
mune au Timor oriental. Nous devons veiller a ce que 
le Programme des Nations Unies pour le developpe- 
ment (PNUD) et la Banque mondiale, entre autres, re- 
?oivent assez de ressources et qu’elles aient la possibi¬ 
lity de participer au processus de reconstruction de fa- 
?on coordonnee. 

La Norvege souligne qu’il importe d’adopter une 
demarche integree pour la planification politique et le 
developpement au Timor oriental. Les organes de de- 
veloppement devront cooperer etroitement avec 
l’ATNUTO dans les mois a venir et il faudra qu’ils re- 
?oivent un role central dans la presence des Nations 
Unies apres l’independance. L’edification de capacites 
devra etre un aspect important dans la planification 
pour l’independance. La presence et la participation a 
la presente seance du PNUD, de la Banque mondiale et 
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du Fonds monetaire international sont done tout a fait 
bienvenues. II a egalement ete tres utile que le Conseil 
ait pu entendre le point de vue de M. Harri Holkeri, 
President de l’Assemblee generale. 

Je voudrais saisir cette occasion pour donner au peuple 
est-timorais et au Conseil de securite l’assurance que la 
Norvege a une vision a long terme de son engagement 
au Timor oriental, du point de vue tant politique que 
financier. Je suis particulierement heureux de rappeler 
ceci en la presence de M. Jose Ramos-Horta qui se 
trouve ici parmi nous en tant que membre du Cabinet 
de 1’Administration transitoire du Timor oriental. La 
Norvege a deja fourni une aide importante au Timor 
oriental et elle entend la poursuivre, en tenant dument 
compte de ce que ce pays ne doit pas trop dependre de 
l’assistance au developpement. Notre Ministre du de- 
veloppement international, Mme Anne Sydnes, doit se 
rendre au Timor oriental le mois prochain pour en 
evaluer les besoins futurs d’assistance norvegienne a 
son developpement. 

La Norvege continue d’etre vivement preoccupee 
par T insecurity qui regne sur la frontiere indonesienne, 
et notamment dans les camps de refugies au Timor oc¬ 
cidental. Nous adjurons le Gouvernement indonesien 
de prendre les mesures necessaires pour appliquer la 
resolution 1319 (2000) du Conseil de securite. 

La Norvege souligne que l’engagement de pour- 
suites penales contre les personnes coupables de crimes 
graves est un prealable important pour l’instauration 
d’une paix et d’une reconciliation durables. A cet 
egard, nous sommes heureux d’apprendre que les en- 
quetes de l’instruction ont debouche sur des inculpa¬ 
tions. 

M. Krokhmal (Ukraine) (parle en russe ) : Per- 
mettez-moi tout d’abord d’adresser les condoleances de 
mon pays aux Gouvernements et aux peuples de l’lnde 
et du Pakistan a la suite du tragique seisme qui les a 
frappes. 

Je voudrais m’associer aux orateurs qui m’ont 
precede pour remercier le Representant special du Se¬ 
cretaire general, M. Sergio Vieira de Mello, de son ex¬ 
pose tres complet dans lequel il a recense les taches a 
long terme que l’Administration transitoire devra ac- 
complir pour resoudre le probleme de la transition du 
Timor oriental vers l’independance. Nous remercions le 
President de l’Assemblee generale, M. Harri Holkeri, 
de l’importante declaration qu’il a faite aujourd’hui au 
Conseil. Nous sommes egalement satisfaits de voir que 


des representants des institutions financieres et des or- 
ganismes de developpement sont ici aujourd’hui. Les 
informations qu’ils nous ont donnees sont extremement 
interessantes et utiles. Nous pensons que la presence 
d’un membre de l’Administration transitoire, M. Jose 
Ramos-Horta, a cette seance du Conseil de securite, 
revet une grande importance. 

Vu la liste impressionnante d’orateurs et compte 
tenu du fait que nombre de questions importantes ont 
ete longuement developpees dans les declarations pre- 
cedentes, j’evoquerai seulement quelques points im- 
portants. Nous souscrivons entierement a l’idee qu’il 
faut se concentrer sur une transition en douceur vers un 
gouvernement legitime au Timor oriental et sur une 
administration efficace dans le contexte de V indepen- 
dance. A cet egard, nous appuyons les mesures prises 
en vue de renforcer le potentiel de secteurs vitaux pour 
le Timor oriental dans certains domaines recenses au¬ 
jourd’hui par M. Vieira de Mello et M. Brown du Pro¬ 
gramme des Nations Unies pour le developpement. 

Une contribution importante au renforcement des 
capacites administratives a ete la creation du Cabinet 
transitoire du Conseil national. D’autre part, force est 
de reconnaitre que beaucoup de temps et d’efforts se- 
ront necessaires pour mettre en place une structure ad¬ 
ministrative complete. 

Sans aucun doute, la mise en oeuvre des mesures 
qui figurent au calendrier politique convenu pour le 
Timor oriental, sera un evenement politique clef sur le 
chemin de l’independance. II faut garantir la tenue 
d’elections legislatives generates, democratiques et 
transparentes. Cela donnera un coup de fouet a 
l’organisation politique de la societe est-timoraise et 
sera une etape finale dans le processus de reconcilia¬ 
tion nationale. 

Nous estimons qu’une mesure indispensable vers 
l’independance et un important aspect de la transition 
vers l’autonomie est la creation d’une force de defense 
est-timoraise, d’une police locale et d’un systeme judi- 
ciaire efficace. Si ces taches ne sont pas menees a bien, 
tous les autres efforts pour avancer vers l’independance 
est-timoraise pourraient etre menaces. De nombreuses 
delegations ont deja souligne que le developpement de 
relations de bon voisinage et de cooperation avec 
l’lndonesie est d’une grande importance pour le terri- 
toire, tout comme Test l’appui pour assurer la stability 
sur les frontieres communes et dans les camps de refu- 
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gies. Nous avons ete tres heureux de voir cette opinion 
confirmee par la declaration de M. Jose Ramos-Horta. 

Un progres substantiel dans la mise en place des 
fondations economiques pour l’independance figure 
parmi les priorites qui exigeront plus d’efforts interna- 
tionaux. A cet egard, il est rejouissant de voir la reprise 
de la vie economique du territoire. Nous partageons 
1’opinion exprimee par les representants de la Banque 
mondiale et du Fonds monetaire international selon 
laquelle l’independance est-timoraise doit etre fondee 
sur un secteur prive viable, qui doit etre soutenu et sti¬ 
muli de toutes les manieres possibles. Une attention 
particuliere doit aussi etre accordee au developpement 
de l’agriculture, qui represente la plus grande part du 
produit national brut. Nous devons aussi prendre en 
compte le fait qu’environ 180 000 personnes re?oivent 
toujours une aide alimentaire au Timor oriental. 

La semaine derniere, le Conseil a examine la 
question de proroger le mandat de l’Administration 
transitoire des Nations Unies au Timor oriental 
(ATNUTO). Nous admettons, avec d’autres delega¬ 
tions, que la presence internationale au Timor oriental 
doit etre prolongee a ce stade et jusqu’au moment du 
passage du Timor oriental a l’independance. A ce pro- 
pos, il nous parait important que le plan financier, ainsi 
que les programmes et projets correspondants actuel- 
lement mis en oeuvre ou qui demarrent au Timor 
oriental, soient bien orientes vers l’avenir et adaptes 
aux conditions qui prevaudront apres l’independance. 
L’Ukraine continuera a soutenir 1’execution du mandat 
de l’ATNUTO, afin qu’un gouvernement independant 
democratique puisse etre etabli au Timor oriental. 

Pour terminer, nous aimerions insister sur les re- 
sultats impressionnants des activites de l’ATNUTO, 
resultats que les membres du Conseil de securite ont pu 
constater de visu durant leur visite dans la region en 
novembre de l’an dernier. Ma delegation aimerait ren- 
dre hommage a tout le personnel de l’ATNUTO, et en 
particulier a M. Sergio Vieira de Mello, pour leurs ef¬ 
forts exceptionnels dans l’execution du mandat com- 
plique qui leur a ete confie par l’Organisation des Na¬ 
tions Unies. 

M. Neewoor (Maurice) (parle en anglais) : Je 
saisis cette occasion pour exprimer notre profonde 
sympathie aux Gouvernements et aux peuples de l’lnde 
et du Pakistan, apres le catastrophique seisme qu’ils 
viennent d’endurer. 


Nous remercions le Secretaire general de son rap¬ 
port detaille du 16 janvier sur la situation au Timor 
oriental. Nous remercions aussi M. Vieira de Mello, 
Representant special du Secretaire general au Timor 
oriental, de son important expose. Nous avons vive- 
ment apprecie aussi les declarations de M. Mark Mal- 
loch Brown, Administrateur du Programme des Nations 
Unies pour le developpement, de M. Klaus Rohland, 
Directeur de pays a la Banque mondiale charge du Ti¬ 
mor oriental, et de M. Luis Valdivieso, du Fond mone¬ 
taire international. Nous nous felicitons de la presence 
a cette seance du President de l'Assemblee generale, 
M. Harri Holkeri, et de M. Jose Ramos-Horta, resistant 
distingue et membre du Cabinet de transition du Timor 
Oriental. Nous les remercions de leurs importantes de¬ 
clarations faites ce matin. 

Il est certes tres reconfortant de lire le rapport du 
Secretaire general. En voyant la situation actuelle 
contre la toile de fond de l’histoire traumatique recente 
du Timor oriental, on est extremement satisfait de rele¬ 
ver que non seulement la paix et le calme ont a present 
ete solidement instaures dans le pays, mais que la po¬ 
pulation du Timor oriental avance d’une maniere sys- 
tematiquement bien preparee pour atteindre bientot son 
but si desire d’acceder a l’independance. M. Vieira de 
Mello et son equipe de l’Administration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO), qui tra- 
vaillent assidument et creativement pour mettre en 
oeuvre leur mandat, meritent d’etre felicites chaleureu- 
sement pour avoir accompli tellement en si peu de 
temps. Nous remercions aussi le Gouvernement indo- 
nesien, qui facilite le processus. 

Nous voyons dans le plan mis au point par 
l’Administration transitoire des Nations Unies pour 
mener le Timor oriental a l’independance dans les 
quelques mois a venir un modele pour une nation de¬ 
mocratique, nouvelle et reussie. Nous sommes contents 
que les plans de l’ATNUTO se deroulent dans les de- 
lais prevus, malgre les nombreux problemes. Nous 
sommes particulierement heureux que la population du 
Timor oriental ait ete tout a fait impliquee dans le pro¬ 
cessus de prise de decision depuis le tout debut. Nous 
notons egalement avec satisfaction que la population 
du Timor oriental est formee et organisee pour prendre 
en charge les rouages administratifs et les institutions 
qui sont vitales pour le succes d’une nation nouvelle- 
ment independante et democratique. C’est un facteur 
essentiel dans les preparatifs pour l’independance du 
Timor oriental. 
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Nous sommes certains que le peuple du Timor 
oriental comprend qu’avec l’independance, il aura a 
supporter aussi bien collectivement qu’individuel- 
lement la responsabilite du bien-etre de toute la popu¬ 
lation de cette nouvelle nation. A cet egard, la respon¬ 
sabilite principale repose toujours sur les dirigeants 
politiques dont on attend que, par leur exemple, ils in- 
culquent au peuple une culture de respect pour le pro¬ 
cessus democratique et les institutions de la nation. 
Nous sommes heureux de noter que le multipartisme 
est envisage pour le Timor oriental. Nous nous en feli- 
citons car ce regime repose sur une gouvernance qui 
rend des comptes et une opposition responsable. 

Nous croyons que le Timor oriental est pret a 
s’engager dans le processus electoral necessaire a la 
concretisation de son independance. Nous souhaitons 
que tous les Timorais de l’Est, y compris ceux qui sont 
refugies pour l’instant au Timor occidental, soient ca- 
pables de participer a ce processus, qui doit etre 
inclusif. A cet egard, nous invitons le Gouvernement 
indonesien a offrir toute la cooperation possible pour 
faciliter le retour rapide des refugies, dont le retour 
dans les foyers est bloque par les milices au Timor 
oriental. En outre, nous invitons le Gouvernement in¬ 
donesien a entamer rapidement des discussions avec 
l’ATNUTO afin de fixer une date definitive pour 
l’independance du Timor oriental. 

Enfin, ma delegation souhaite remercier tous les 
pays qui appuient le travail de l’ATNUTO en lui four- 
nissant du personnel et un soutien technique et finan¬ 
cier. Nous remercions egalement toutes les institutions 
du systeme des Nations Unies du travail important 
qu’elles accomplissent actuellement au Timor oriental. 
Nous citerons en particulier le travail du Haut Com¬ 
missariat des Nations Unies pour les refugies. Nous 
n’avons pas de doute que la communaute internationale 
dans son ensemble et les institutions financieres inter- 
nationales ne manqueront pas d’apporter une contribu¬ 
tion genereuse pour faciliter le processus en cours en 
vue de l’independance du Timor oriental et d’executer 
le programme de developpement du pays apres 
l’independance. 

Ma delegation appuie la prorogation du mandat 
de l’ATNUTO pour une periode supplemental de 
12 mois, jusqu’au 31 decembre 2001, comme cela est 
recommande au paragraphe 52 du rapport du Secretaire 
general en date du 16 janvier 2001. 


Le President {parle en anglais ) : Je vais mainte- 
nant faire une declaration en ma qualite de representant 
de Singapour. 

Meme si j’ai deja presente les condoleances du 
Conseil aux Gouvernements et peuples de l’lnde et du 
Pakistan, je voudrais ajouter nos condoleances natio- 
nales pour les pertes tragiques de vies enregistrees a la 
suite du tremblement de terre qui s’est produit dans le 
sous-continent. 

Je voudrais personnellement m’associer aux pa¬ 
roles de bienvenue qui ont ete adressees a M. Sergio 
Vieira de Mello, Representant special du Secretaire 
general au Timor oriental, et a M. Jose Ramos-Horta, 
membre du Cabinet transitoire du Timor oriental char¬ 
ge des affaires etrangeres et les remercier de leur pre¬ 
sence au Conseil aujourd’hui. Nous avons ecoute avec 
plaisir M. Mark Malloch Brown, l’Administrateur du 
Programme des Nations Unies pour le developpement 
(PNUD), ainsi que les representants de la Banque 
mondiale et du Fonds monetaire international. Nous 
nous felicitons egalement de l’honneur que nous a fait 
M. Harri Holkeri, President de l’Assemblee generale a 
sa cinquante-cinquieme session, de participer a la pre¬ 
sente seance, apres le voyage qu’il a effectue recem- 
ment dans la region. Leur presence et leurs exposes 
nous ont fourni des vues utiles de premiere main. 

Ce qui est plus important encore, leur presence 
collective au debat public d’aujourd’hui montre de fa- 
?on symbolique la direction que va suivre le Timor 
oriental a long terme : un processus de timorisation 
croissant pour permettre une transition sans heurts vers 
l’independance et un accent toujours plus grand mis sur 
les efforts de reconstruction et de relevement pour par- 
venir au developpement durable et a la bonne gouver¬ 
nance, avec la responsabilite collective constante de 
tous les Membres de l’ONU, pour superviser et assurer 
le succes du Timor oriental. Le Timor oriental est 
vraiment un enfant des Nations Unies - un enfant qui, 
comme l’a dit M. Vieira de Mello, est a l’etat em- 
bryonnaire de son developpement. 

L’ONU a joue un role important dans le processus 
qui a conduit le Timor oriental vers la situation ac- 
tuelle. Elle y a joue un role critique depuis un quart de 
siecle, ou plus. Depuis 1982, des pourparlers tripartites 
reguliers entre les differents Secretaires generaux de 
l’ONU avec l’lndonesie et le Portugal, pour regler la 
question du statut du territoire, se sont tenus a la de- 
mande de l’Assemblee generale. Au moment ou l’ONU 
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accompagne le Timor oriental vers l’independance, il 
est clair que la responsabilite de l’ONU envers cette 
region ne s’acheve pas. Comme dans le cas de la pater- 
nite, la veritable mise a l’epreuve de la responsabilite 
de l’ONU ne commencera qu’a la naissance de 
T enfant. 

Dans son rapport du 16 janvier 2001 sur les pro¬ 
gres realises par l’Administration transitoire des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental (ATNUTO) depuis le 
27 juillet 2000, le Secretaire general a brosse un ta¬ 
bleau largement positif de 1’evolution de la situation au 
Timor oriental. M. Vieira de Mello a presente ici au- 
jourd’hui un tableau tout aussi positif. Nous felicitons 
M. Vieira de Mello - un bon ami de Singapour - des 
efforts considerables qu’il a faits avec son equipe. Sin¬ 
gapour est reconforte par les progres constants enre- 
gistres en matiere de reconstruction et de relevement 
du Timor oriental. L’ATNUTO est, sans aucun doute, 
Tune des operations les plus grandes et les plus com¬ 
plexes entreprises par les Nations Unies. Au Timor 
oriental, l’ONU a non seulement du maintenir la paix 
mais retablir des systemes sociaux entiers et des insti¬ 
tutions provisoires a partir de rien. II s’agit d’une tache 
multidisciplinaire et multidimensionnelle massive, a 
tous points de vue. 

Avec l’appui de la communaute internationale, 
l’ATNUTO a enregistre des progres dans des domaines 
importants tels que la sante, l’education et les infras¬ 
tructures. Des efforts sont egalement en cours pour re¬ 
lancer l’economie. L’ATNUTO accelere ses efforts cri¬ 
tiques de timorisation pour aider le peuple est-timorais 
a gerer son propre pays. Du point de vue de politique, 
l’ATNUTO a etabli avec succes un quasi- 
gouvernement : l’Administration transitoire au Timor 
oriental, les postes clefs du Cabinet etant occupes par 
des Timorais de l’Est. Les dirigeants est-timorais ont 
egalement esquisse un calendrier politique avec des 
jalons politiques importants. Comme le Secretaire ge¬ 
neral l’a note dans son rapport, ce calendrier est ambi- 
tieux mais realisable. 

Toutefois, la timorisation ne doit pas uniquement 
se faire au niveau politique, mais filtrer a travers toute 
l’Administration. En tant que parent tourne vers 
l’avenir, l’ATNUTO doit renforcer les capacites du 
pays pour qu’il puisse etre autonome et ne developpe 
pas une mentalite d’assiste. Alors que le Timor oriental 
attendra des Nations Unies de l’appui et des conseils, 
les Nations Unies doivent egalement ecouter de plus en 
plus ce que leur enfant veut. 
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Neanmoins, il est clair qu’il reste un long chemin 
a parcourir au Timor oriental. Il faut faire davantage 
dans le domaine de la securite, ou les problemes des 
refugies et des milices ne sont toujours pas regies. 
L’assassinat du personnel des Nations Unies et 
l’intimidation des refugies par les milices ne sauraient 
etre toleres. Singapour demande a l’ATNUTO et au 
Gouvernement indonesien d’empecher que de tels eve- 
nements surviennent et de prendre toutes les mesures 
pour traduire en justice les auteurs de ces actes. A cet 
egard, nous notons avec plaisir que les forces armees 
indonesiennes (TNI) et l’ATNUTO ont convenu de lan¬ 
cer des operations de securite communes le long de la 
frontiere entre le Timor oriental et le Timor occidental. 
Les proces en cours a Dili et a Jakarta de membres et 
de dirigeants presumes de milices aideront egalement a 
faire en sorte que la justice soit rendue. 

Pays relativement jeune, Singapour sait de par 
son experience que les fondations stables et durables 
d’un pays ne peuvent etre posees du jour au lendemain. 
Le Conseil de securite doit done envoyer un message 
clair d’appui politique et d’engagement. La credibility 
de l’ONU serait ternie si apres avoir suscite des es- 
poirs, elle partait avant que sa tache ne soit accomplie, 
et avant qu’elle ne soit bien accomplie. Une sortie 
prematuree et precipitee d’une operation de maintien 
de la paix risquerait d’aggraver la situation, qui de- 
viendrait alors pire que celle d’avant la creation de 
l’operation. 

Il souvent facile pour nous, assis au Conseil de 
securite ici a New York, d’avoir une vue clinique d’une 
moitie d’ile au bout du monde. Mais je voudrais dire 
clairement l’enjeu que le Timor oriental represente 
pour la region. Il ne s’agit pas uniquement du sort du 
Timor oriental et des Timorais de l’Est, mais de celui 
de toute la region de l’Asie du Sud-Est. L’avenir du 
Timor oriental est etroitement lie a celui de l’lndonesie 
- un grand pays, divers et complexe qui etend la lar- 
geur de l’Asie du Sud-Est, avec plus de 17 000 lies et 
une population de 210 millions de personnes. Le sort 
de l’lndonesie ne peut etre dissocie de celui de la re¬ 
gion. 

Le Timor oriental a accede a l’independance a un 
moment ou l’lndonesie traversal une profonde transi¬ 
tion politique et economique. Son independance fut une 
consequence des transformations dechirantes par les- 
quelles passait l’lndonesie elle-meme. Une decision 
prise dans de telles conditions ne pouvait manquer de 
preter a controverse, mais l’independance du Timor 


19 




S/PV.4265 (Resumption 1) 


oriental est maintenant un fait irreversible. Mais c’est 
aussi un fait que l’lndonesie n’a pas termine sa transi¬ 
tion. Nous ne saurions ignorer aucun de ces deux faits. 
Un Timor oriental instable pourrait faire derailler les 
efforts de l’lndonesie pour revenir a une situation nor- 
male. En revanche, l’incertitude et l’instabilite politi- 
ques en Indonesie pourraient comporter des implica¬ 
tions de grande portee pour le reste de la region et 
l’avenir du Timor oriental. 

Mais l’lndonesie et le Timor oriental ont parle de 
reconciliation, en depit du fait qu’un certain nombre de 
problemes demeurent en suspens. Dans ce contexte, 
nous nous felicitons des marques de bonne volonte en- 
vers l’lndonesie venues de M. Jose Ramos-Horta, qui a 
pris la parole ici ce matin. Nous sommes d’avis 
qu’avec de la bonne volonte et de la comprehension 
entre le Timor oriental devenu independant et 
l’lndonesie, son grand voisin, ces problemes peuvent 
etre resolus a l’amiable. La cooperation entre eux ou- 
vrira les portes a une ere de paix et de stability pour le 
Timor oriental et l’lndonesie et contribuera aussi a la 
stability dans la region de l’Asie du Sud-Est. 

II est done essentiel que l’ONU ait une perspec¬ 
tive a long terme sur cette question et, comme pour 
toutes les autres questions soumises a l’examen du 
Conseil de securite - par exemple, le Kosovo et les 
conflits en Afrique de l’Ouest -, reconnaisse aussi le 
contexte regional. Je voudrais citer la declaration faite 
par l’Ambassadeur Chowdhury au Conseil de securite, 
le 15 novembre 2000, sur le theme « Pas de sortie sans 
strategic ». Avant de le faire, toutefois, permettez-moi 
de noter que l’Ambassadeur Levitte, dans son inter¬ 
vention il y a une heure ou deux, nous a aussi rappele 
le debat sur le theme « Pas de sortie sans strategic ». 
En novembre, l’Ambassadeur Chowdhury a dit: 

« Les parametres sur lesquels se fonde une telle 
liquidation devraient inclure une evaluation ob¬ 
jective d’une situation donnee dans une perspec¬ 
tive de moyen a long terme. Une telle evaluation 
devrait tenir compte des aspects politique, mili- 
taire, humanitaire et des droits de 1’homme, ainsi 
que de la dimension regionale ». ( S/PV.4223, p. 9) 

Ce sont d’importantes considerations que nous de- 
vrions toujours garder presentes a l’esprit. 

Acceder a l’independance est le plus facile. II est 
plus difficile de reussir l’independance. L’interet du 
Timor oriental serait servi au mieux si la communaute 
internationale s’engageait pleinement dans le redres- 


sement et le developpement du pays, meme apres 
l’independance. Une grande partie de ce que 
l’ATNUTO a realise n’aurait pas ete possible sans les 
ressources et l’appui politique qu’elle a obtenus de 
l’ONU et de la communaute internationale. Nous ne 
pouvons attendre d’un Timor oriental independant qu’il 
gere tous ses problemes par ses seuls moyens. Aucun 
des pays de la region, pas meme l’Australie et la Nou- 
velle-Zelande, ni l’Association des Nations de l’Asie 
du Sud-Est, n’ont les competences et les capacites ne¬ 
cessaries pour repondre aux enormes besoins du Timor 
oriental. L’ONU et la communaute internationale ont 
done l’obligation et la responsabilite considerables de 
maintenir leur engagement envers le Timor oriental, 
meme apres l’independance. 

Sur ce point, nous appuyons fermement l’opinion 
du Secretaire general, a savoir que le Timor oriental 
aura encore besoin d’un appui substantiel apres 
l’independance. Durant sa recente visite au Timor 
oriental, le Secretaire general a promis a l’ATNUTO de 
soutenir en permanence ses activites de reconstruction 
du pays. La mission envoyee par le Conseil au Timor 
oriental est revenue a New York en novembre 2000, 
persuadee qu’une forte presence internationale serait 
encore necessaire au Timor oriental apres 
l’independance. Les memes conclusions ont ete tirees 
lors de nos propres consultations avec les Timorais de 
l’Est et le Gouvernement indonesien. 

Des la premiere heure, Singapour a contribue ac- 
tivement aux efforts de l’ONU et de la communaute 
internationale au Timor oriental. Nous avons envoye 
nos troupes, nos medecins et notre police civile partici- 
per a la Force internationale au Timor oriental et a 
l’ATNUTO. Sur le plan bilateral, nous avons prepare 
un programme global d’assistance technique pour aider 
le Timor oriental dans tous les aspects de sa recons¬ 
truction. Nous sommes determines, dans la limite de 
nos capacites et de nos ressources, a continuer a de 
soutenir 1’effort de la communaute internationale pour 
aider le Timor oriental a se remettre debout. 

Les activites de maintien de la paix des Nations 
Unies ont eu leur part de succes et d’echecs. le Timor 
oriental et l’ATNUTO offrent a l’ONU une occasion 
unique de montrer son aptitude a trier les le?ons des 
experiences passees pour faire du Timor oriental l’une 
des operations de maintien de la paix les plus reussies 
de l’histoire des Nations Unies. Les taches que doit 
affronter le Timor oriental et la determination affichee 
par son peuple ne font aucun doute. Avec une dose suf- 
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fisante de volonte et d’engagement, l’ONU et le 
Conseil de securite peuvent reconstruire une societe 
devastee par la guerre et guider les pas de leur enfant 
pour en faire un membre pacifique, stable et productif 
de la communaute internationale et de l’ONU. 

Je reprends maintenant mes fonctions de Presi¬ 
dent du Conseil de securite. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est la repre- 
sentante de l’Australie. Je l’invite a prendre place a la 
table du Conseil et a faire sa declaration. Je lui pre¬ 
sente aussi mes voeux a l’occasion de la Fete nationale 
de l’Australie. 

Mme Wensley (Australie) (parle en anglais ) : Je 
voudrais ajouter la voix de l’Australie a toutes celles 
qui ont exprime leur sympathie aux Gouvernements 
indien et pakistanais pour les morts et les souffrances 
infligees a tant de leurs nationaux par le grave seisme 
qui a frappe la region hier. 

Je tiens a vous remercier chaleureusement, Mon¬ 
sieur le President, d’avoir organise cette seance publi- 
que du Conseil de securite, qui a donne une fois de plus 
aux Etats non membres l’occasion d’entendre directe- 
ment le Representant special du Secretaire general, 
M. Vieira de Mello, parler de l’oeuvre de 
l’Administration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO) au cours des six derniers mois 
et de recueillir ses vues sur les taches a accomplir et les 
defis a re lever au Timor oriental dans l’annee qui 
s’ouvre et au-dela. Je voudrais le remercier pour son 
expose detaille et, comme a l’ordinaire, parfaitement 
sincere, et reaffirmer la satisfaction du Gouvernement 
australien devant l’excellent travail fait par l’ATNUTO 
sous son habile direction en qualite de Representant 
special du Secretaire general. 

Nous apprecions d’autre part l’occasion qui nous 
a ete donnee d’entendre le Programme des Nations 
Unies pour le developpement, la Banque mondiale, le 
Fonds monetaire international, le President de 
l’Assemblee generale et, tout particulierement, Jose 
Ramos-Horta. Ces communications ont souligne avec 
clarte et concretement le caractere unique de la coope¬ 
ration internationale au Timor oriental et exprime une 
determination evidente de voir cet effort connaitre un 
entier succes. 

L’action de l’ATNUTO, en etroite cooperation 
avec les Timorais de l’Est, a mis en place au cours des 
15 derniers mois une grande partie des fondations ne¬ 


cessaries pour que le Timor oriental devienne une na¬ 
tion independante autosuffisante. Le renouvellement du 
mandat de l’ATNUTO, dont les membres du Conseil 
vont s’occuper a la suite du debat substantiel 
d’aujourd’hui, sera un facteur decisif s’agissant de de¬ 
terminer la capacite de T ATNUTO de continuer a trier 
parti du travail deja accompli et, point important, de 
centrer son attention sur les preparatifs des etapes sui- 
vantes, jusqu’a l’independance et au-dela. 

L’Australie se felicite certainement des recents 
efforts des Nations Unies pour accelerer la passation du 
pouvoir aux Timorais de l’Est. Nous approuvons 
l’accent place dans le rapport du Secretaire general sur 
l’importance de maintenir au cours des prochains mois 
le rythme de ce qu’on a appele «timorisation ». Fac¬ 
teur fondamental de la mise en place de capacites, la 
timorisation demeurera un aspect majeur de la transi¬ 
tion reussie du Timor oriental a l’independance. La 
poursuite de la mise en place de capacites et 
d’institutions sera essentielle pour effectuer en temps 
utile une passation du pouvoir des Nations Unies a un 
Gouvernement et a une administration est-timorais ef- 
ficaces. 

Outre cette tache cruciale, l’ATNUTO et les Ti¬ 
morais de l’Est affrontent d’autres defis majeurs durant 
les 12 prochains mois. L’un d’eux consiste a jeter les 
bases d’un systeme democratique transparent, notam- 
ment en dispensant une education civique adequate - 
point sur lequel, je l’ai remarque, l’Ambassadeur de la 
Colombie a mis tout a l’heure fortement l’accent dans 
sa declaration. Un autre element est de contribuer au 
developpement de la capacite est-timoraise de mainte¬ 
nir la securite et l’ordre public. La creation de la Force 
de defense du Timor oriental sera un facteur important 
qui renforcera sa capacite d’autonomie en matiere de 
securite. Cependant, nous attendons aussi avec interet 
que des progres soient accomplis dans la formation et 
le developpement du Service de police du Timor Loro- 
sa’e, l’independance approchant. 

Le rapatriement rapide des refugies est-timorais 
qui sont toujours au Timor occidental demeure une 
priorite importante et pressante pour la stability et la 
securite futures du Timor oriental. Mettre un terme a 
l’intimidation par les milices, assurer l’acces sans en- 
trave des travailleurs humanitaires aux camps et mettre 
en place un processus d’inscription credible sont des 
prealables essentiels au succes de cette entreprise. 
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Comme je l’ai souligne chaque fois que possible, 
l’Australie estime essentiel que l’appui international a 
la transition du Timor oriental vers l’independance se 
poursuive. Des progres ont ete faits, mais il y a encore 
beaucoup a faire pour consolider les acquis de 
l’ATNUTO jusqu’a maintenant, et pour jeter les bases 
necessaires a un Timor oriental independant qui pren- 
dra sa place dans la region et au sein des Nations 
Unies, confiant, assure et bien prepare a faire face aux 
nombreux defis inherents a l’independance. 

Pour toutes ces raisons, l’Australie appuie fer- 
mement la recommandation du Secretaire general de 
proroger le mandat de l’ATNUTO jusqu’au 
31 decembre 2001. Nous nous attendons a ce que le 
Conseil renouvelle le mandat actuel d’une fa?on qui 
assurera la continuity de T operation. Compte tenu du 
souci continu de securite, le maintien d’une forte com- 
posante dans ce domaine est particulierement impor¬ 
tant. Nous estimons que les pays fournisseurs de 
contingents devront poursuivre leur engagement envers 
l’operation de maintien de la paix de l’ATNUTO au 
cours de cette periode. Nous sommes egalement 
convaincus - et je note que cette conviction est parta- 
gee par un grand nombre d’orateurs aujourd’hui- que 
toute reduction envisagee de la composante militaire de 
l’ATNUTO doit se fonder sur une evaluation militaire 
objective effectuee par les forces de l’ATNUTO. Ce 
sont la situation et les circonstances sur le terrain qui 
doivent etre les principaux facteurs determinants. 

Je voudrais saisir cette occasion pour dire a quel 
point l’Australie apprecie la remarquable autorite de la 
Thailande dans l’actuelle operation de maintien de la 
paix de l’ATNUTO. 

Enfin, en ce qui concerne ledit maintien de la 
paix, compte tenu des importants debats recents sur le 
VIH/sida et le maintien de la paix au Conseil et ailleurs 
dans le systeme des Nations Unies, je voudrais souli- 
gner l’importance que l’Australie accorde a ce que les 
membres de l’operation de maintien de la paix de 
l’ATNUTO soient pleinement informes sur la preven¬ 
tion du VIH/sida et des autres maladies transmissibles 
et la lutte contre elles. 

Le role des Nations Unies au Timor oriental ne 
prendra pas fin le jour de l’independance, mais de toute 
evidence la nature des relations de l’Organisation avec 
les Timorais de l’Est changera des qu’ils auront mis en 
place le gouvernement de leur nation independante. Par 
consequent, nous devrions planifier des maintenant non 


pas seulement le renouvellement de ce mandat, mais 
egalement la periode qui suivra l’independance, lors- 
qu’il faudra veiller a ce que le travail de base accompli 
par l’ATNUTO soit maintenu, et renforce par le nou¬ 
veau Gouvernement est-timorais. 

Le rapport du Secretaire general reconnait qu’un 
Timor oriental independant aura toujours besoin d’un 
appui important de la communaute internationale, y 
compris des elements militaires et de police civile, ain- 
si que d’un soutien a 1’administration civile. Je reaf- 
firme done que le moment est venu pour les Etats 
Membres - et en particulier les nations qui fournissent 
des contingents - de mettre l’accent sur la planification 
et la preparation precoces d’une telle presence, y com¬ 
pris les contributions eventuelles. Mon gouvernement 
etudie de pres ces questions, et nous nous attendons a 
poursuivre un dialogue constant avec l’ATNUTO, puis 
aux consultations et a la collaboration les plus etroites 
avec les Timorais de l’Est, sur la forme et le mandat 
appropries d’une future presence des Nations Unies. 
L’apport des Timorais de l’Est dans l’elaboration de 
modeles pour la cooperation entre les Nations Unies et 
le Timor oriental apres l’independance sera evidem- 
ment crucial pour la planification et la preparation de la 
prochaine phase de transition. En fin de compte, 
comme nous le reconnaissons tous, il appartiendra aux 
Timorais de l’Est eux-memes de determiner la forme de 
l’aide que leur apportera l’ONU. 

Pour contribuer a ce processus de dialogue et de 
consultation, y compris avec d’autres acteurs interna- 
tionaux, l’Australie avance les idees suivantes sur le 
futur role des Nations Unies. 

Toute presence des Nations Unies au Timor 
oriental apres son independance sera fort probablement 
plus reduite que l’ATNUTO, et portera surtout sur la 
tache centrale qui consiste a aider le Timor oriental a 
renforcer ses capacites et ses institutions, y compris 
dans les domaines de la gestion financiere - on en a 
beaucoup parle ce matin - de la magistrature, de la po¬ 
lice, de la defense, de la sante, de l’education et de 
l’infrastructure. A cette fin, la mission devrait etre 
composee de personnel des Nations Unies ayant 
l’experience et les qualifications appropriees, et en me- 
sure de transferer leurs competences en vue d’accelerer 
leur implantation locale. Le mandat de la nouvelle mis¬ 
sion devrait evidemment etre con?u de fa?on a veiller a 
ce qu’il y ait une relation appropriee avec le nouveau 
Gouvernement est-timorais. 
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Apres l’independance, une composante des Na¬ 
tions Unies en matiere de securite devrait, a notre avis, 
prendre la forme d’une operation de Casques bleus, 
mandatee par le Conseil de securite et de duree limitee. 
La taille de l’operation de maintien de la paix devrait 
etre etablie a partir d’une evaluation de la situation en 
matiere de securite effectuee peu apres l’independance. 
La diversity des contingents fournis demeurera impor- 
tante, et on doit encourager le plus de fournisseurs in- 
ternationaux possibles, et notamment une forte repre¬ 
sentation regionale. Dans le domaine de l’ordre public, 
les evaluations des resultats de la formation de la po¬ 
lice jusqu’a present indiquent que la police civile des 
Nations Unies devra demeurer sur place apres 
l’independance, et nous saurions gre au Representant 
special de faire quelques observations sur les resultats 
de la formation de la police jusqu’a maintenant. 

Plus generalement, dans le domaine de la securi¬ 
te, je voudrais soulever deux autres elements qui peu- 
vent sembler evidents mais qui, a notre avis, ne doivent 
pas etre sous-estimes. Premierement, il faut des efforts 
continus pour traduire en justice les responsables des 
crimes et violations des droits de l’homme au Timor 
oriental, et a cet egard, comme nombre de mes colle- 
gues, je me felicite de ce que la Cour du district de Dili 
vienne d’achever avec succes la premiere poursuite 
d’une affaire liee aux violences de 1999. Deuxieme- 
ment, il est tres important que le Timor oriental tra- 
vaille activement afin d’etablir des relations positives 
avec ses voisins, notamment l’lndonesie. Je note que ce 
matin, M. Sergio Vieira de Mello a souligne qu’il 
s’agissait vraiment la de la pierre angulaire de l’avenir. 
M. Jose Ramos-Horta a particulierement mis l’accent 
sur ce point, et a indique que les dirigeants timorais de 
l’Est y travaillaient tres activement. 

Enfin, il est fondamental que des dispositions 
dans une serie de domaines - financier tout particulie¬ 
rement - appuient la transition vers un Gouvernement 
timorais de l’Est efficace et ne cessent pas le jour ou 
l’independance deviendra officielle. Dans ce contexte, 
nous nous associons au Secretaire general pour appuyer 
l’examen de l’octroi d’une plus grande souplesse dans 
l’utilisation des contributions allouees a l’ATNUTO et 
a l’operation qui lui succedera apres l’independance. Je 
pense a cet egard que l’appel ferme lance par Mark 
Malloch Brown en faveur d’une strategic de finance- 
ment est particulierement pertinent. 

En terminant, je voudrais reiterer les deux grands 
aspects de mes observations. Premierement, l’Australie 
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appuie pleinement la prorogation de l’operation de 
l’ATNUTO, y compris le transfert graduel des pouvoirs 
aux Timorais de l’Est, seule voie possible vers un Etat 
independant pleinement fonctionnel. Deuxiemement, 
nous sommes convaincus qu’il est important que la 
communaute internationale commence maintenant a 
jeter les bases d’une presence appropriee des Nations 
Unies au Timor oriental apres l’independance. Afin 
d’etre efficace et de conserver tous les acquis obtenus 
par l’ATNUTO, la transition doit se faire autant que 
possible sans heurt, sur le plan tant organisationnel que 
financier. 

Beaucoup d’entre nous, ici aujourd’hui, ont deja 
fait un investissement considerable dans l’avenir du 
Timor oriental. Mais le succes a long terme de cet ave- 
nir depend d’un engagement continu a l’egard de 
T operation de l’ATNUTO et de notre volonte de plani- 
fier et de preparer la periode posterieure a 
l’independance. 

Je tiens a assurer au Conseil et aux Etats Mem- 
bres que l’Australie reste tres engagee a l’egard du Ti¬ 
mor oriental et est disposee, pour sa part, a travailler 
avec les Nations Unies, les Timorais de l’Est et tous 
les autres acteurs internationaux qui partagent cet 
engagement. 

Le President (parle en anglais ) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant de la Nou- 
velle-Zelande. Je l’invite a prendre place a la table du 
Conseil et a faire sa declaration. 

M. Mackay (Nouvelle-Zelande) {parle en an¬ 
glais) : Avant de commencer mon intervention, je vou¬ 
drais m’associer aux autres orateurs pour exprimer nos 
condoleances a l’lnde et au Pakistan a la suite du tragi- 
que seisme qui a frappe ces deux pays. 

Je voudrais commencer par exprimer ma gratitude 
a M. Sergio Vieira de Mello pour son excellent expose 
de ce matin. Nous avons la grande chance d’avoir un 
fonctionnaire international de son envergure a la tete de 
l’operation des Nations Unies au Timor oriental. Je 
voudrais egalement exprimer notre vif plaisir de voir 
M. Jose Ramos-Horta assister aux travaux du Conseil 
d’aujourd’hui. Cela symbolise bien le processus dans 
lequel nous sommes engages, celui de l’aide a apporter 
au Timor oriental sur la voie de l’independance, choix 
fait par la majorite ecrasante du peuple de ce territoire 
lors de la consultation conduite sous l’egide des Na¬ 
tions Unies, en septembre 1999. Enfin, je voudrais re- 
mercier le President de l’Assemblee generale de ses 
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observations pertinentes sur sa recente visite au Timor 
oriental et les representants des institutions de deve- 
loppement de leurs declarations de ce matin et de leur 
engagement a l’egard du Timor oriental. 

La Nouvelle-Zelande appuie pleinement la propo¬ 
sition, recommandee par le Secretaire general dans son 
rapport, de proroger le mandat de TAdministration 
transitoire des Nations Unies au Timor orien¬ 
tal (ATNUTO) jusqu’au 31 decembre de cette annee. 
Nous le faisons en tant que l’un des principaux fournis- 
seurs de contingents a T operation, avec un bataillon et 
une escadrille d’helicopteres de service dans la zone 
sensible de la frontiere occidentale. Je suis heureux de 
noter que nous avons pu aviser le Secretaire general 
juste avant Noel que la Nouvelle-Zelande maintiendra 
son niveau actuel de contribution militaire jusqu’a 
mai 2002. 

Le debat d’aujourd’hui charge d’examiner la pro¬ 
rogation de l’ATNUTO constitue un jalon important 
dans cette periode depuis que le mandat de la mission a 
ete initialement adopte en octobre 1999 par le Conseil. 
II y a eu des acquis importants depuis lors, surtout dans 
les domaines humanitaire et securitaire. Cela est du aux 
efforts du peuple du Timor oriental, de M. de Mello et 
de son equipe ainsi que des fonctionnaires devoues du 
Secretariat ici a New York, ainsi qu’aux contributions 
des Etats Membres. 

II est vital que l’ATNUTO consolide ces acquis. 
Le Secretaire general et M. Vieira de Mello ont identi¬ 
fy des domaines ou des progres supplementaires sont 
essentiels. Nous pensons que parmi eux, se trouve le 
transfert accelere de pouvoir aux Timorais. II s’agit 
peut-etre du defi le plus difficile mais, en depit de se- 
rieux manques de qualifications chez la population ti- 
moraise, l’ATNUTO doit tout faire pour que les Timo¬ 
rais commandent. Le jour doit venir, au plus tot, ou 
les Timorais de l’Est prendront des decisions, avec le 
personnel des Nations Unies leur fournissant des 
orientations. 

Si des progres ont ete faits pour garantir la secu¬ 
rite du Timor oriental, la menace des milices au Timor 
occidental subsistera tant qu’elles ne seront pas dis- 
soutes. En outre, le maintien de la securite sera vital 
pour le deroulement des evenements politiques prece- 
dant l’independance, y compris les elections. La Nou¬ 
velle-Zelande est done tout a fait convaincue que les 
operations de l’ATNUTO, y compris sa composante 
militaire, doivent se poursuivre au niveau actuel tout au 


long de la periode de prorogation du mandat. Le jour 
ou une force de defense du Timor oriental pourra as- 
sumer certaines de ces responsabilites est encore loin- 
tain. De futures reductions des effectifs de Nations 
Unies devront se baser sur une evaluation militaire mi- 
nutieuse et objective de la situation par ceux qui sont 
sur le terrain. Cette decision ne devrait pas etre moti- 
vee par des considerations exterieures telles que des 
questions budgetaires. 

Dans la perspective de la periode suivant 
l’independance, nous pensons qu’il est tout aussi im¬ 
portant pour la communaute internationale de rester 
engagee en vue de preserver les acquis de l’ATNUTO. 
Nous approuvons pleinement le Secretaire general 
d’avoir charge l’ATNUTO d’etablir des plans pour une 
operation integree, en etroite collaboration avec les 
Timorais et les autres organisations partenaires, sus- 
ceptibles d’etre considerees par le Conseil de securite 
quand le moment approchera. Cette operation devra 
comprendre une composante de securite de Casques 
bleus. 

Enfin, je voudrais redire la gratitude de mon gou- 
vernement pour les actions du Gouvernement et des 
forces armees de l’lndonesie, actions qui ont conduit a 
1’incarceration de Jacobus Bere, un suspect principal 
du meurtre du soldat Manning du contingent de la 
Nouvelle-Zelande a l’ATNUTO, tue en juillet dernier. 
Les responsables de ce crime doivent etre traduits en 
justice. Mon pays et, j’en suis sur, d’autres nations re¬ 
presentees dans cette salle suivront cette affaire de tres 
pres. 

Le President (parle en anglais ) : L’orateur sui¬ 
vant inscrit sur ma liste est le representant du Japon. Je 
l’invite a prendre place a la table du Conseil et a faire 
sa declaration. 

M. Kobayashi (Japon) (parle en anglais ): Avant 
de commencer mon intervention, je voudrais saisir 
cette occasion pour exprimer nos condoleances aux 
peuples de l’lnde et du Pakistan pour les terribles per- 
tes qu’ils ont subies a la suite du seisme d’hier. 

Monsieur le President, je voudrais vous exprimer 
ma gratitude pour cette occasion qui nous est offerte de 
discuter de la situation au Timor oriental, alors que le 
mandat de l’Administration transitoire des Nations 
Unies au Timor oriental (ATNUTO) doit etre proroge. 

Je voudrais egalement remercier M. Sergio Vieira 
de Mello d’avoir mis en lumiere les importants progres 
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realises ainsi que les defis qui restent a relever sur le 
terrain. Nous voudrions souhaiter une chaleureuse 
bienvenue a M. Ramos-Horta, venu nous presenter les 
vues du peuple du Timor oriental, que la communaute 
internationale doit respecter et considerer alors qu’elle 
l’aide dans ses efforts de construction nationale. Nous 
attendons avec interet de le recevoir au Japon, en mars. 

Nous louons egalement M. Holkeri, President de 
l’Assemblee generale, pour sa participation a la discus¬ 
sion d’aujourd’hui, a la suite de sa recente visite dans 
la region. 

Nous remercions le Programme des Nations 
Unies pour le developpement (PNUD), la Banque 
mondiale et le Fonds monetaire international (FMI) 
d’avoir presente leurs vues. Leur participation a ce de¬ 
bat illustre la nature multiple des activites de 
l’ATNUTO, qui couvrent des aspects militaires et poli- 
ciers ainsi que de nombreux efforts de mise en place 
d’institutions nationales. 

Depuis la creation de l’ATNUTO en octobre 
1999, les efforts de preparation a l’independance du 
Timor oriental ont beaucoup progresse, sous la direc¬ 
tion competente et pleine de ressources de M. Vieira de 
Mello, le devouement du personnel de l’ONU, et 
l’appui constant de la communaute internationale, y 
compris les organisations non gouvernementales, qui 
tous travaillent la main dans la main avec la population 
du Timor oriental. Ma delegation est heureuse 
d’apprendre que, grace a ces efforts, l’objectif de 
l’independance est sur le point d’etre realise. Quoiqu’il 
reste encore un travail considerable a accomplir, ma 
delegation est convaincue que grace au devouement et 
a l’integrite des personnes concernees, l’objectif sera 
realise sans heurts et avec succes. Le Japon pour sa 
part reste determine a appuyer ce processus au mieux 
de ses competences. 

Le Japon se felicite des progres signales dans le 
rapport du Secretaire general, y compris au niveau du 
processus politique, du developpement des 
infrastructures, ainsi que des questions judiciaires et 
relatives aux droits de l’homme, et encourage 
l’ATNUTO a poursuivre ses efforts dans tous ces 
domaines. Le Japon appuie sans reserve la prorogation 
du mandat de l’ATNUTO. 

Je voudrais aujourd’hui attirer votre attention sur 
le processus politique menant a l’independance du 
Timor oriental et vous faire part de quelques-unes de 
mes reflexions sur la periode qui suivra 


l’independance. Permettez-moi d’abord de traiter du 
processus politique menant a l’independance. 

Le Japon se felicite du consensus croissant qui se 
fait jour parmi les Timorais de l’Est sur le calendrier 
politique concernant l’accession a l’independance. 
Nous demeurons fermement convaincus que la volonte 
du peuple doit etre respectee en ce qui concerne la 
fa?on dont le Timor oriental doit etre gouverne. A cet 
egard, ma delegation souhaite rappeler l’importance 
critique d’acceder a l’independance par le biais d’un 
processus politique ouvert, juste et democratique. Et, 
pour assurer une paix et une securite durables apres 
l’independance, il sera necessaire de mettre en place un 
systeme politique qui soit, lui aussi, ouvert, juste et 
democratique. Nous sommes surs que M. Ramos-Horta 
et d’autres dirigeants du peuple est-timorais 
comprennent l’importance de ces objectifs, et ne 
menageront aucun effort pour les atteindre. 

Quoique nous comprenions qu’il pourra y avoir 
des difficultes techniques, comme cela est dit dans le 
rapport du Secretaire general, nous demandons ins- 
tamment a 1’Organisation des Nations Unies de faire de 
son mieux pour suivre la sequence des demarches poli- 
tiques, qui sera decidee par le peuple est-timorais. En 
meme temps, nous demandons au peuple est-timorais 
de comprendre qu’un manque de preparation pourrait 
compromettre l’ouverture, le caractere inclusif, et 
l’equite du processus. Nous convenons tout a fait ega¬ 
lement de la necessity, comme cela est indique dans le 
rapport du Secretaire general, de mettre 1’accent sur la 
viabilite et le renforcement des capacites du processus 
des elections, en vue de permettre aux Timorais de 
l’Est eux-memes de mener leurs elections a l’avenir. 

La question des refugies du Timor oriental ins¬ 
talls au Timor occidental continue de nous preoccuper. 
Des efforts devraient etre faits tant par les autorites 
indonesiennes que par les organismes competents des 
Nations Unies, pour regler le probleme des refugies le 
plus rapidement possible. II ne faut pas oublier que le 
processus politique menant a l’independance devrait 
inclure le plus de personnes possibles, y compris les 
refugies est-timorais qui sont prets a participer au pro¬ 
cessus d’edification de la nation. 

Les incidents violents recents associes aux cam- 
pagnes politiques menees par les partis est-timorais 
sont troublants. Nous demandons au peuple est- 
timorais de veiller a ce que le processus politique me¬ 
nant a l’independance se deroule dans l’ordre et dans la 
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paix, et nous demandons a l’ATNUTO de tout mettre 
en oeuvre pour qu’il en soit ainsi. La prudence et la 
sensibility de l’ATNUTO sont necessaries dans ce 
contexte, mais la violence ne saurait etre toleree. Les 
efforts visant a inculquer au peuple est-timorais le res¬ 
pect du processus democratique et de ses regies, pour- 
raient egalement etre utiles. Le Japon est plus que pret 
a apporter son concours dans ce domaine, et a decide 
de parrainer un seminaire sur le droit electoral, qui doit 
etre organise par l’ATNUTO en fevrier, dans le but de 
promouvoir une discussion et une meilleure compre¬ 
hension du systeme electoral parmi les Timorais de 
l’Est. 

Permettez-moi a present, de faire quelques obser¬ 
vations sur la periode consecutive a l’independance. 
Nous partageons l’analyse du Secretaire general que le 
Timor oriental continuera de necessiter un soutien in¬ 
ternational substantiel apres son accession a 
l’independance. Le Japon restera determine a aider le 
Timor oriental durant la periode consecutive a 
l’independance. Je voudrais souligner deux points im- 
portants a cet egard. 

Premierement, apres l’independance, le transfert 
de T autorite devrait etre termine. Afin d’encourager 
l’autonomie est-timoraise, il devrait etre indique clai- 
rement qu’avec l’independance, la responsabilite de 
l’administration du pays incombera aux Timorais de 
l’Est, tandis que la communaute internationale et 
l’ONU joueront un role de conseiller. Ceci, bien sur, ne 
peut pas se faire instantanement le jour meme de 
l’accession a l’independance. Mais il est imperatif, du¬ 
rant cette periode de transition, d’encourager un senti¬ 
ment d’autonomie parmi les Timorais de l’Est et de les 
aider a mettre au point les competences et les capacites 
necessaires pour diriger une nation. De ce point de vue, 
le Japon appuie pleinement la politique de l’ATNUTO 
d’un transfert accelere de l’autorite aux Timorais de 
l’Est et ce que l’on appelle la timorisation de 
l’administration. Nous encourageons vivement la pour- 
suite de cette politique. 

L’autre question que je souhaite evoquer porte sur 
l’importance du maintien par la communaute interna¬ 
tionale de ses efforts d’assistance au Timor oriental. 
Cette continuity est essentielle pour assurer le succes 
des efforts de reconstruction et de developpement en- 
trepris jusqu’a present au Timor oriental. Les systemes 
et les mecanismes necessaires doivent etre en place 
afin d’assurer la continuity de la fourniture de 
l’assistance internationale. Dans ce contexte, le besoin 


de mecanismes efficaces de coordination de l’aide des 
pays donateurs n’a pas diminue. Ces mecanismes doi¬ 
vent inclure un cadre d’evaluation global et d’examen 
de l’assistance qui est offerte. La pratique bien etablie 
consistant a tenir des conferences de donateurs est l’un 
de ces mecanismes. Un mecanisme de coordination sur 
le terrain, tel que le role joue actuellement par 
l’ATNUTO, afin de maintenir des contacts quotidiens 
avec les donateurs, est egalement necessaire. 

En outre, compte tenu de la grave penurie de res- 
sources humaines au Timor oriental, et de ses conse¬ 
quences pour le transfert de l’autorite, le Japon pense 
que la presence de l’ONU au Timor oriental apres 
l’independance devrait inclure non seulement des com- 
posantes militaires et de police civile, mais egalement 
une composante de renforcement des capacites des ins¬ 
titutions pour offrir des conseils aux Timorais de l’Est. 
En l’absence de ces composantes, le processus 
d’edification de la nation pourrait etre gravement com- 
promis. 

En conclusion, je voudrais une fois de plus rendre 
hommage au personnel de l’ONU sous la direction 
competente de M. Vieira de Mello, les membres de la 
communaute internationale et surtout le peuple est- 
timorais qui travaillent ensemble pour construire un 
avenir prometteur. Le Japon partage leurs espoirs d’une 
transition vers l’independance couronnee de succes et 
demeure resolu a apporter une contribution reelle en ce 
sens. 

Le President (parle en anglais ) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant de la Suede. 
Je l’invite a prendre place a la table du Conseil, et a 
faire sa declaration. 

M. Schori (Suede) (parle en anglais) : Tout 
d’abord, comme mes collegues, je voudrais exprimer 
toutes mes condoleances aux Gouvernements et aux 
peuples de l’lnde et du Pakistan, tout particulierement 
aux families des victimes de la catastrophe et a ceux 
qui sont directement touches. 

J’ai l’honneur de parler au nom de l’Union euro- 
peenne (UE). Les Etats d’Europe orientale et occiden- 
tale associes a l’Union europeenne - la Bulgarie, la 
Republique tcheque, l’Estonie, la Hongrie, la Lettonie, 
la Lituanie, la Pologne, la Roumanie, la Slovaquie et la 
Slovenie - ainsi que les pays associes - Chypre, Malte 
et la Turquie - et les pays membres de 1’Association 
europeenne de libre-echange de l’Espace economique 
europeen, l’lslande, s’associent a cette declaration. 
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Je voudrais feliciter le Representant special du 
Secretaire general, M. Sergio Vieira de Mello, ainsi que 
toutes les femmes et les hommes de 1’Administration 
transitoire des Nations Unies au Timor oriental 
(ATNUTO) et les organisations partenaires pour leurs 
efforts visant a relever l’un des plus grands defis de 
l’ONU : mener le Timor oriental vers l’independance. 
L’Union europeenne reaffirme sa solidarity avec le 
peuple timorais de l’Est ainsi que son appui a 
1’ATNUTO. 

En octobre 1999, le Conseil de securite a cree 
l’ATNUTO et lui a confere le mandat le plus large 
qu’ait jamais re?u une operation de paix de l’ONU, 
avec la responsabilite d’administrer un territoire qui 
avait ete devaste par ceux qui n’acceptaient pas les re- 
sultats de la consultation populaire. Compte tenu de la 
complexity de la tache, les progres realises ont ete 
considerables et meritent toute notre admiration. Dans 
son dernier rapport, le document S/2001/42 dont nous 
sommes actuellement saisis, le Secretaire general 
conclut que l’ONU a des raisons d’etre fiere de ce qui a 
ete accompli au Timor oriental. L’Union europeenne 
partage cette opinion et encourage l’ATNUTO a pour- 
suivre son oeuvre. 

L’Union europeenne souhaite saisir cette occasion 
pour insister sur l’importance qu’il y a a tirer des en- 
seignements de l’experience de l’ATNUTO. Certains 
des enseignements tires du Timor oriental figurent deja 
dans le rapport Brahimi, qui enonce en detail un certain 
nombre de recommandations visant a mieux preparer le 
systeme de l’ONU a des operations de paix complexes. 

L’Union europeenne rend hommage a la compo- 
sante militaire de l’ATNUTO. Alors que la situation au 
Timor occidental constitue toujours une menace pour la 
securite du Timor oriental, la force de maintien de la 
paix a realise un excellent travail s’agissant de retablir 
et defendre la securite sur tout le territoire du Timor 
oriental. Mais il a fallu payer un lourd tribut. L’Union 
europeenne ne voudrait pas manquer cette occasion de 
rappeler la disparition tragique de soldats de la paix de 
la Nouvelle-Zelande, du Nepal et du Portugal. 

Dans le meme temps, l’Union europeenne appuie 
fermement le transfert progressif, au niveau local, du 
maintien de la loi et de l’ordre aux Timorais de l’Est. A 
cet egard, bien qu’elle reconnaisse qu’une presence 
policiere internationale sera necessaire apres 
l’independance, l’Union europeenne encourage 
l’ATNUTO a accelerer le processus de formation de la 


force policiere timoraise de l’Est. L’Union europeenne 
exprime sa satisfaction pour 1’excellent travail de la 
police civile dans le cadre du maintien de la loi et de 
l’ordre dans tout le Timor oriental. L’Union est, toute- 
fois, preoccupee par les rapports qui font mention 
d’une criminality croissante, et surtout de violences a 
l’egard des femmes. 

Ces six derniers mois, des progres ont ete accom- 
plis en matiere d’integration des Timorais de l’Est dans 
tous les grands processus de prise de decision au sein 
de l’administration. L’Union europeenne se felicite 
notamment de T entree au Cabinet de M. Jose Ramos- 
Horta, present parmi nous aujourd’hui, en quality de 
Ministre des affaires etrangeres. 

L’Union europeenne insiste cependant sur le be- 
soin de renforcer le developpement des capacites na- 
tionales dans tous les domaines de gouvernance. Les 
efforts de timorisation au sein de l’Administration tran¬ 
sitoire doivent etre encourages, et le role de l’ATNUTO 
doit passer d’agent d’execution a conseiller. II faut de- 
ployer des efforts plus importants afin de renforcer le 
developpement des capacites, y compris par le biais 
d’une formation sur le lieu de travail. Lors de la transi¬ 
tion, il est essentiel d’impliquer les Timorais de l’Est 
de maniere largement representative, notamment les 
femmes et les jeunes, au niveau de la prise de decision 
et dans la structure administrative a tous les niveaux. 

L’Union europeenne se felicite des efforts de 
1’ATNUTO pour informer la population des progres 
dans ce domaine et comprend le desir naturel des Ti¬ 
morais de l’Est de les accelerer. 

L’ATNUTO est maintenant pleinement engagee 
dans la transition des activites d’aide d’urgence a celles 
de developpement durable et de mise en place de 
l’administration. Malgre les difficulty s rencontrees, 
l’Union europeenne constate avec satisfaction que de 
grands progres ont ete realises en ce qui concerne la 
scolarisation et les soins medicaux. 

L’Union europeenne prend note des observations 
du Secretaire general sur le systeme judiciaire est- 
timorais et se felicite des premieres mesures prises 
contre les personnes qui ont commis des crimes graves 
pendant les violences de 1999. L’Union europeenne 
souligne egalement T importance de renforcer le sys¬ 
teme judiciaire au Timor oriental, lequel sera le garant 
de la democratic. 
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L’Union europeenne se felicite du fait qu’un pro- 
ces ait commence a Jakarta contre les individus accuses 
de l’assassinat, particulierement deplorable, de trois 
membres du personnel du Haut Commissariat des Na¬ 
tions Unies pour les refugies (HCR) au Timor occi¬ 
dental en septembre dernier. Elle se rejouit egalement 
de l’arrestation des individus soup?onnes d’avoir as- 
sassine un soldat de la paix de l’ONU. L’Union euro¬ 
peenne demande au Gouvernement indonesien de 
continuer de deployer tous les efforts necessaires afin 
de traduire en justice les responsables des crimes gra¬ 
ves commis avant et pendant les violences de septem¬ 
bre 1999. Elle note egalement les efforts deployes par 
le procureur general d’lndonesie a propos de l’enquete 
sur les violations des droits de 1’homme au Timor 
oriental et demande au Gouvernement indonesien de 
respecter l’esprit du Memorandum d’accord entre 
l’lndonesie et l’ATNUTO. Le processus d’enquete et la 
comparution en justice des responsables des atrocites 
qui ont suivi la consultation populaire ne doivent pas 
etre retardes. L’Union europeenne encourage par ail- 
leurs les autorites judiciaires indonesiennes a poursui- 
vre leur cooperation avec le Haut Commissariat aux 
droits de l’homme. 

L’Union europeenne insiste sur l’importance du 
processus de reconciliation et se felicite des contacts 
pris entre certains dirigeants favorables a l’integration 
et, d’autre part, le Conseil national de la resistance ti- 
moraise (CNRT) et la Commission Verite, Reception et 
Reconciliation qui doit bientot etre creee. En outre, 
l’Union estime qu’il existe actuellement une sincere 
volonte de trouver les moyens de retablir la confiance 
entre tous les Timorais de l’Est. 

L’Union europeenne partage l’opinion du Secre¬ 
taire general en ce qui concerne le calendrier de 
l’independance du Timor oriental cette annee, ainsi que 
l’approbation par le Conseil national d’un calendrier 
politique en ce qui concerne la transition vers 
l’independance. L’Union europeenne note que 
l’ATNUTO sera totalement responsable de la conduite 
des elections, avec l’appui du Secretariat et en particu¬ 
lar de la Division de l’assistance electorate (Departe- 
ment des affaires politiques). L’Union demande ins- 
tamment a l’ATNUTO de poursuivre ses efforts pour 
veiller a ce que des elections libres et justes et la mise 
en place de l’Assemblee constituante puissent se faire 
dans le cadre chronologique qui sera determine par la 
mission et les Timorais de l’Est. L’Union europeenne 
souligne que la composition de l’Assemblee consti¬ 


tuante doit refleter une large participation politique et 
permettre un debat ouvert et veritablement democrati- 
que. L’Union europeenne estime, par ailleurs, que le 
Secretariat de l’ONU a un role a jouer en ce qui 
concerne la conduite des elections et l’organisation 
d’une large campagne d’education civique. 

L’Union europeenne appuie totalement l’objectif 
de l’ATNUTO et du Timor oriental de developper des 
mecanismes de bonne gouvernance. On ne saurait su- 
restimer l’importance d’un systeme administratif trans¬ 
parent, efficace et reduit au minimum pour parvenir a 
une societe democratique et prospere. 

La situation securitaire au Timor oriental est 
etroitement liee a la transition politique. En depit des 
nombreuses ameliorations, il y a encore des motifs 
d’inquietude. L’Union europeenne reaffirme son appui 
total aux recommandations figurant dans la resolution 
1319 (2000) du Conseil de securite et exhorte le Gou¬ 
vernement indonesien a poursuivre ses efforts afin 
de mettre en oeuvre la resolution sans retard supple¬ 
mental. L’Union appuie aussi pleinement les recom¬ 
mandations de la mission du Conseil de securite au 
Timor oriental et en Indonesie, inscrites dans son rap¬ 
port de novembre dernier (S/2000/1105). 

L’Union europeenne condamne fermement les 
activites des milices qui se poursuivent au Timor occi¬ 
dental, et qui ont un effet destabilisateur sur la transi¬ 
tion vers l’independance au Timor oriental. II est done 
imperatif de mettre enfin un terme a ces activites, 
conformement a la resolution 1319 (2000) du Conseil 
de securite. La dissolution rapide des milices est es- 
sentielle pour resoudre la situation des refugies au Ti¬ 
mor occidental. L’Union europeenne souhaite rappeler 
le besoin urgent d’un reglement rapide. La question 
non resolue pourrait avoir des repercussions graves sur 
la situation politique au Timor oriental et etre un fac- 
teur qui remettrait en cause le processus de transition. 

II faut donner aux refugies le choix pour decider 
s’ils veulent retourner au Timor oriental ou se reinstal¬ 
ler en Indonesie, y compris par le biais d’un processus 
d’enregistrement credible. L’instauration de conditions 
de securite dans les camps de refugies, la reprise de 
l’aide humanitaire, le reglement de la situation des re¬ 
fugies et l’appui a la reconciliation sont essentiels pour 
une paix et une stability durables au Timor oriental. 
L’Union tient beaucoup, avec les organisations huma- 
nitaires internationales, a continuer de jouer un role 
actif a cet egard. 
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L’Union europeenne a pris note des observations 
du Secretaire general dans son rapport, a savoir qu’il 
sera peut-etre necessaire de maintenir ce qui est main- 
tenant la composante militaire de l’ATNUTO apres 
l’independance, a un niveau qui sera determine en 
fonction de la situation. L’Union croit comprendre 
qu’une reduction graduelle de cette composante n’aura 
lieu que si une evaluation objective de la situation se- 
curitaire par l’ATNUTO montre qu’il convient de le 
faire. II est d’une importance cruciale d’assister l’Etat 
independant en matiere de securite. 

L’Union europeenne se felicite des plans de 
l’ATNUTO et des efforts d’un certain nombre de gou- 
vernements interesses pour creer une Force de defense 
du Timor oriental (ETDF) et note qu’elle sera initiale- 
ment formee a partir des Forces armees de liberation 
nationale du Timor oriental (FALINTIL). En ce qui 
concerne les membres des FALINTIL qui ne seront pas 
enroles dans l’ETDF, l’Union europeenne se felicite 
des plans de reinsertion mis en place par 1’Organisation 
internationale pour les migrations (OIM) et la Banque 
mondiale. 

Le role de l’Union europeenne, principal bailleur 
de fonds du processus de developpement est-timorais, a 
ete recemment reaffirme a la Conference des donateurs, 
a Bruxelles en decembre dernier. L’Union convient 
qu’il faudra toujours que la communaute internationale 
coopere au developpement et soit prete a jouer son role 
pour continuer d’aider au relevement du Timor oriental 
et a sa transition vers l’independance. L’Union euro¬ 
peenne reconnait le role des institutions financieres 
internationales et des institutions de l’ONU, en parti- 
culier le PNUD et la Banque mondiale, et les encou¬ 
rage a continuer de jouer ce role. 

L’Union europeenne appuie la proposition du Se¬ 
cretaire general visant a proroger le mandat de 
l’ATNUTO jusqu’au 31 decembre 2001 et attend avec 
interet ses recommandations sur le projet d’une nou- 
velle mission integree qui opererait au Timor oriental 
independant. II est important qu’aucun vide ne se cree 
pendant la transition vers l’independance. 

L’Union europeenne continuera de suivre de pres 
le processus et d’appuyer le travail des Nations Unies 
et du Secretaire general. Comme on l’a dit, nous esti- 
mons que les Nations Unies ont lieu d’etre fieres de ce 
qui a ete accompli jusqu’ici au Timor oriental. Nous 
devons cooperer pour veiller a ce que la mission de 
l’ATNUTO soit un succes non seulement pour les Na¬ 
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tions Unies mais, ce qui est plus important, pour la po¬ 
pulation est-timoraise. 

Le President (parle en anglais) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant du Chili. Je 
l’invite a prendre place a la table du Conseil et a faire 
sa declaration. 

M. Valdes (Chili) {parle en espagnol ): Comme 
les orateurs precedents, je voudrais transmettre les 
condoleances du Chili aux Gouvernements de l’lnde et 
du Pakistan, suite a la tragedie qui a frappe un si grand 
nombre de leurs citoyens. 

Monsieur le President, permettez-moi de vous 
remercier, au nom de la delegation chilienne, d’avoir 
convoque cette seance pour examiner le rapport du Se¬ 
cretaire general sur la situation au Timor oriental et de 
nous permettre d’exposer notre point de vue sur la pro¬ 
rogation du mandat de l’Administration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO). Garantir 
le succes de la mission de l’ONU au Timor oriental est 
une responsabilite collective de la communaute inter¬ 
nationale, d’ou 1’importance de ce debat public. II nous 
faut egalement prendre note de la rencontre, lundi der¬ 
nier, entre les membres du Conseil et les pays qui, 
comme le Chili, fournissent des contingents a 
1’ATNUTO. Cet echange de vues a conduit a des 
conclusions qui s’avereront tres utiles au Conseil lors- 
qu’il sera amene a prendre des decisions. 

Le Chili est particulierement tier d’etre associe, 
en tant que fournisseur de contingents de l’ATNUTO, 
aux efforts de reconstruction de l’ONU au Timor 
oriental. La participation du Chili aux operations de 
maintien de la paix des Nations Unies represente un 
aspect principal de notre politique etrangere, qui a ete 
reaffirme lors de la visite en novembre dernier au Ti¬ 
mor oriental de M. Ricardo Lagos, President de la Re- 
publique chilienne. Je voudrais rendre un hommage 
particulier au personnel de l’ONU pour son devoue- 
ment et ses efforts admirables au Timor oriental sous la 
direction du Secretaire general adjoint Sergio Vieira de 
Mello. Je voudrais egalement saluer la presence parmi 
nous de M. Jose Ramos-Horta, l’un des dirigeants les 
plus distingues du mouvement pour l’independance de 
son pays, qui a la tache unique de conduire le proces¬ 
sus de construction de la nation et de transfert des pou- 
voirs aux Timorais de l’Est, pour lequel l’ONU fournit 
un soutien solide. 

Nous avons etudie avec grand interet le rapport 
soumis par le Secretaire general, et nous partageons ses 
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conclusions. La situation au Timor oriental et les pro- 
gres accomplis par l’ATNUTO doivent etre examines 
sous Tangle de la tache immense qui a ete confiee a 
cette Organisation. II y a deux ans a peine, l’ONU a ete 
priee d’entreprendre, avec les dirigeants et le peuple du 
Timor oriental, la tache extraordinaire de former un 
Etat-nation - tache qui echappe normalement a la res- 
ponsabilite d’une institution multilaterale, et pour la- 
quelle il n’existait aucun precedent ni aucune situation 
comparable dans l’histoire de l’Organisation. Cette 
tache, qui a commence sous des contraintes extremes 
du fait de la tragedie veritable du peuple timorais, a du 
etre assume vu les risques sur la paix et la stability de 
la region. 

L’ampleur de la tache a ete soulignee ce matin par 
Sergio Vieira de Mello. Entre autres, la creation de la 
Commission verite, reception et reconciliation, qui doit 
commencer son travail dans les mois a venir, nous 
semble revetir une importance particuliere. Cela mar¬ 
que une etape capitale pour les droits de Thomme dans 
ce pays. C’est une necessity indispensable a la transi¬ 
tion democratique. Le Chili peut attester du fait que, 
sans justice pour les droits de Thomme, la reconcilia¬ 
tion ne saurait etre certaine ni la paix reelle. 

En meme temps, nous avons pris note des aspects 
qui demeurent preoccupants, en particulier la situation 
generale de la securite et des refugies, et le probleme 
des milices. A cet egard, nous sommes reconfortes par 
les signes positifs des relations bilaterales entre le Ti¬ 
mor oriental et l’lndonesie, qui sont essentiels pour la 
mise en oeuvre de la resolution 1319 (2000) du Conseil 
de securite sur la collecte des armes et Telimination de 
la menace posee par les milices. Nous nous felicitons 
egalement des progres enregistres dans la mise en oeu¬ 
vre des recommandations de la mission du Conseil de 
securite, comme la multiplication des occasions de 
consultations bilaterales entre les deux pays. Par ail- 
leurs, il faut tenir compte des relations entre 
l’ATNUTO, la population et les autorites locales afin 
de prendre les mesures necessaires pour qu’elles se 
poursuivent au mieux. Comme nous l’avons entendu 
cet apres-midi, c’est crucial pour la transition et le suc- 
ces des elections democratiques. 

Concernant l’avenir, la principale question qui 
nous interesse aujourd’hui est de savoir si l’objectif 
premier de l’ATNUTO a ete atteint, en application de la 
resolution 1272 (1999). Le Chili estime, sur la base du 
rapport du Secretaire general, que nous n’en sommes 
pas la et qu’il est done indispensable de renouveler le 


mandat de la mission, du moins pour le restant de cette 
annee. Nous partageons pleinement le point de vue ex¬ 
prime ce matin par le President de l’Assemblee gene- 
rale, selon lequel le Timor oriental aura besoin de la 
presence et de l’assistance de la communaute Interna¬ 
tionale durant longtemps, tant pour ce qui est du main- 
tien de la paix que pour assurer la reconstruction 
nationale. 

L’opinion exprimee par certains en faveur d’une 
rationalisation des activites de l’ATNUTO et d’une 
reduction de ses activites de maintien de la paix pour- 
rait etre prematuree. Vu la complexity de la situation en 
matiere de securite au Timor et le temps qu’il faudra 
pour organiser la force de defense est-timoraise, nous 
estimons qu’il est tout a fait justifie que le Conseil de 
securite continue d’assumer son role a cet egard. Toute 
modification ou cessation de ses activites actuelles se- 
rait a notre avis une grave erreur. 

Qui plus est, au moment opportun, nous devrons 
aborder la question de l’appui dont le Timor oriental 
aura besoin apres l’independance, ce qui fait qu’il est 
d’autant plus necessaire que le Conseil de securite 
continue d’examiner cette question. Nous esperons que 
le Conseil approuvera les recommandations contenues 
dans le rapport, notamment celle qui concerne la pro¬ 
rogation du mandat de l’ATNUTO jusqu’a la fin de 
l’annee. 

Le President (parle en anglais ) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est la representante du Bresil. 
Je T invite a prendre place a la table du Conseil et a 
faire sa declaration. 

Mme Vioti (Bresil) [parle en anglais ) : Ma dele¬ 
gation voudrait s’associer aux autres orateurs pour 
adresser ses condoleances aux Gouvernements de 
l’lnde et du Pakistan pour les souffrances et les pertes 
en vies humaines dont ils ont ete victimes a la suite du 
tremblement de terre qui a frappe la region. 

Je voudrais vous remercier, Monsieur le Presi¬ 
dent, d’avoir organise ce debat public sur le Timor 
oriental. Cela temoigne de l’engagement de votre pays 
et de votre engagement personnel a T egard de 
l’objectif qui consiste a etablir des fondations solides 
en vue d’un futur Timor oriental independant. 

Je voudrais exprimer la profonde gratitude de ma 
delegation a M. Sergio Vieira de Mello pour son expo¬ 
se detaille et le travail admirable qu’il realise. C’est un 
grand honneur d’avoir parmi nous aujourd’hui M. Jose 
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Ramos-Horta, qui a ete un acteur politique clef dans la 
mise en place d’un Timor oriental libre et independant. 
Nous avons ecoute avec un grand interet le temoignage 
personnel du President de l’Assemblee generale, ainsi 
que les exposes de l’Administrateur du Programme des 
Nations Unies pour le developpement et des represen- 
tants de la Banque mondiale et du Fonds monetaire 
international. 

Le Bresil continue de participer aux efforts qui 
visent a edifier un Timor oriental democratique et sta¬ 
ble. Cela a ete l’objet principal de la visite du President 
Fernando Henrique Cardoso au Timor oriental au debut 
de la semaine. Je voudrais donner aux membres du 
Conseil et aux autres delegations quelques informa¬ 
tions concernant la visite de notre President. Le Repre- 
sentant permanent du Bresil, l’Ambassadeur Gelson 
Fonseca, qui a accompagne le President, pourra com¬ 
pleter mon expose a son retour a New York. 

Comme le President Cardoso l’a declare a Dili, sa 
visite avait pour objet de transmettre un message de 
solidarity au peuple est-timorais dont la lutte pour 
l’independance et la liberte a touche le coeur et l’esprit 
de tous les Bresiliens. A Dili, le President Cardoso, 
accompagne par Xanana Gusmao et l’Archeveque 
Carlos Ximenes Belo, a depose une gerbe de fleurs au 
monument erige dans le cimetiere de Santa Cruz en 
l’honneur des victimes de la lutte pour l’independance. 

Le President Cardoso a eu de longs entretiens 
avec le Representant special, M. Sergio Vieira de Mel- 
lo, et avec les dirigeants du Timor oriental. II a egale- 
ment participe a une session extraordinaire du Conseil 
national. Pour souligner les aspects pratiques et 
concrets de notre assistance au Timor oriental, le Presi¬ 
dent a personnellement preside le lancement de projets 
de cooperation bresiliens portant sur le renforcement 
des capacites, la formation professionnelle et 
l’alphabetisation. 

Au cours de sa visite, le President Cardoso a an- 
nonce que la cooperation actuelle pourrait etre etendue 
a d’autres domaines tels que la sante publique, 
1’agriculture, l’assistance pour la mise au point de di¬ 
rectives relatives a la prospection petroliere et 
l’utilisation de donnees recueillies par satellite pour 
revaluation des ressources naturelles et la surveillance 
de l’environnement. En ce qui concerne la participation 
du Bresil a la force de maintien de la paix, nous envi- 
sageons actuellement la possibilite de renforcer notre 
contingent grace a l’adjonction d’un hopital mobile. 


Apres avoir visite le Timor oriental, le President 
Cardoso s’est rendu a Jakarta ou il a eu un dialogue 
fructueux avec le President Wahid. Lors des discus¬ 
sions cordiales qu’il a eues avec le President Wahid, le 
President Cardoso a souleve la question des refugies 
est-timorais au Timor occidental et il a souligne qu’il 
importe de faire face a la menace que posent les mili- 
ces pour la securite. Les deux Presidents ont decide 
d’etudier la possibilite de lancer des initiatives de coo¬ 
peration conjointe convenues mutuellement par les 
deux pays, avec l’assentiment du Timor oriental, dans 
des projets con?us pour appuyer les efforts de recons¬ 
truction et de reconciliation, comme M. Ramos-Horta 
Fa egalement signale dans sa declaration au Conseil. 

Il est important de commencer a planifier une 
transition en douceur vers une auto-administration, ce 
qui necessite de creer un environnement propice a un 
developpement auto no me. Il ne s’agit pas simplement 
d’assurer la stability politique et de mettre en place les 
reglements appropries. Il faut aussi veiller a ce que la 
communaute internationale ne se desinteresse pas du 
Timor oriental une fois qu’il aura accede a 
l’independance. 

La creation de conditions favorables au develop¬ 
pement ne sera pas possible a court terme et elle neces- 
sitera une cooperation internationale genereuse long- 
temps apres l’independance. C’est le principe qui sous- 
tend nos projets au Timor oriental, lesquels portent 
essentiellement sur l’education et l’edification de capa¬ 
cites. Ces programmes jouent egalement un role positif 
pour preparer la population est-timoraise a prendre les 
commandes de l’Etat democratique futur du Timor 
oriental. 

La timorisation de 1’administration est en marche. 
Les efforts destines a renforcer les capacites commen- 
cent a porter leurs fruits avec la formation de policiers, 
de juges et d’autres fonctionnaires. Mais il ne faut pas 
sous-estimer les obstacles a venir : mo ins de 10 % des 
postes permanents de direction ont ete pourvus. Les 
postes d’encadrement revetent une importance particu- 
liere pour assurer la transition. Ce sont ces personnes 
qui seront a la tete de 1’administration apres 
l’independance. 

Je voudrais presenter brievement la position du 
Bresil sur la question pressante de la transition vers 
l’independance et le mandat de l’Administration tran- 
sitoire des Nations Unies au Timor oriental 
(ATNUTO). 
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Le Bresil approuve la recommandation du Secre¬ 
taire general tendant a proroger le mandat de 
l’ATNUTO jusqu’au 31 decembre 2001. Nous atten- 
dons de recevoir les recommandations du Secretaire 
general concernant la mission qui succedera a 
l’ATNUTO. II est clair neanmoins que quelle que soit 
la configuration de la nouvelle mission, la presence 
internationale devra rester importante. 

En depit des progres impressionnants qui ont ete 
realises par l’ATNUTO sous la direction eclairee de 
M. Sergio Vieira de Mello, la situation dans les domai- 
nes de la securite, de l’ordre public et de l’admi- 
nistration publique ne nous autorise pas a reduire la 
presence internationale. En ce qui concerne la question 
epineuse de la securite, il est indispensable de mainte- 
nir le niveau des effectifs actuels jusqu’a ce qu’une 
evaluation fiable de la securite realisee par le personnel 
sur le terrain donne les assurances necessaires pour 
permettre une reduction de la force. 

Je voudrais en conclusion souligner le fait qu’au 
Timor oriental, l’ONU et la communaute internationale 
se sont lancees dans une operation sans precedent de 
cooperation pour permettre l’edification d’une nation. 
Nous assistons a la naissance d’un Etat nation qui 
concretisera les valeurs universelles proclamees dans 
plusieurs documents internationaux qui ont ete adoptes 
sous l’egide de l’ONU. Pour que ces valeurs s’ancrent 
dans la societe est-timoraise et pour qu’elles modelent 
son regime politique, il faudra qu’elles soient etayees 
par une amelioration de la realite quotidienne sur le 
terrain au niveau des communautes. Et nous devrons 
deployer des efforts inlassables a cette fin. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie le 
representant du Bresil des paroles aimables qu’il m’a 
adressees. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le repre¬ 
sentant des Fidji. Je l’invite a prendre place a la table 
du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Naidu (Fidji) {parle en anglais ) : Je voudrais 
m’associer a vous, Monsieur le President, et a tous 
ceux qui ont exprime leur sympathie aux families qui 
ont ete victimes du tremblement de terre devastateur 
qui a frappe l’lnde et le Pakistan. 

C’est un grand honneur pour les Fidji de conti¬ 
nuer a servir les buts de l’ONU a la recherche de la 
paix et de la securite mondiales. A cette fin, nous avons 
engage 195 membres de notre personnel militaire au 


Timor oriental au sein de 1’Administration transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) et 
nous rendons hommage a l’initiative de la presidence 
singapourienne du Conseil de securite de permettre a 
nouveau aux pays qui fournissent des contingents, tels 
que les Fidji, de contribuer au debat sur cette mission. 

Les Fidji reconnaissent les immenses progres re¬ 
alises a ce jour sous la direction de M. Sergio Vieira de 
Mello, Representant special du Secretaire general, pour 
faire avancer le mandat du Conseil de securite au Ti¬ 
mor oriental. La visite recente a Dili et Suai du Presi¬ 
dent de l’Assemblee generale, M. Harri Holkeri, est 
vraiment une source de reconfort pour les Timorais de 
l’Est et pour les Fidji. Suai est l’endroit ou sont sta- 
tionnes les soldats fidjiens. Ceci nous donne un reel 
espoir qu’une paix durable et une veritable indepen- 
dance pour le peuple du Timor oriental seront finale- 
ment realisees. Nous reconnaissons, par consequent, 
que la prorogation du mandat de l’ATNUTO est inevi¬ 
table et cruciale, et nous saluons la vision du Secretaire 
general dans ce processus. 

Le mot d’ordre auquel vous vous etes aussi refere 
dans votre declaration, Monsieur le President, « Pas de 
sortie sans strategic », s’applique tres bien au Timor 
oriental aujourd’hui. Toutes les ressources et engage¬ 
ments jusqu’ici deployes par l’ONU pour aider 
l’lndonesie a remettre le pouvoir au Timor oriental, sur 
leur chemin commun vers des elections generales libres 
et vers l’independance pour le Timor oriental, seraient 
gaspilles si les soldats de la paix des Nations Unies se 
retiraient sans un processus consultatif correct avec 
toutes les parties interessees. 

Le maintien de la presence de l’ONU remontera 
le moral du peuple du Timor oriental et consolidera sa 
foi en l’ONU pour son engagement positif dans le pro¬ 
cessus de paix d’apres guerre. Une strategic de sortie 
viable peut etre scindee en plusieurs phases si chacune 
est precedee d’une supervision attentive et d’une eva¬ 
luation de la situation en matiere de securite, d’une 
estimation des besoins et de reponses appropriees don- 
nees par les organismes partenaires du developpement, 
avec l’aide de l’ONU. 

Malgre une paix relative au Timor oriental, des 
operations cruciales de secours humanitaire sont entra- 
vees par des elements violents et obstines des milices. 
Cette situation souligne la necessity continue d’une 
presence des Nations Unies au Timor oriental. 
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Les Fidji reconnaissent toutefois que 
l’engagement de l’ONU au Timor oriental est double. 
Le reglement de la paix est l’objectif immediat. Mais le 
but peut-etre le plus important est d’assurer la paix 
dans le cadre de la fondation d’infrastructures solides 
pour parvenir a une solution vraiment durable. Si un tel 
objectif requiert la prorogation du mandat de 
l’ATNUTO, le Gouvernement des Fidji la soutiendrait 
completement. Apres tout, c’est un fait que la paix et la 
pauvrete s’excluent l’une l’autre, et le Timor oriental 
merite non seulement de la bonne volonte, mais aussi 
un soutien financier et technique concret pour atteindre 
des normes internationales raisonnables. 

Maintenant plus que jamais, on fait appel a 
l’ONU pour fournir les leviers - militaires, civils ou 
infrastructurels - necessaires pour reconstruire et re¬ 
dresser le Timor oriental au moment ou ses besoins 
sont les plus grands, afin d’assurer que la paix sera pro- 
fondement consolidee par son caractere viable, offrant 
par la a son peuple de veritables occasions d’oeuvrer 
pour l’independance politique, sociale, economique et 
culturelle. 

Enfin, les Fidji se rejouiraient que les futures 
missions de visite au Timor oriental incluent des repre- 
sentants des pays fournisseurs de contingents. Ces mis¬ 
sions auraient des effets benefiques accrus de meme 
qu’elles remonteraient le moral des soldats de la paix 
sur le terrain. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie le 
representant des Fidji des paroles aimables qu’il m’a 
adressees. 

Avant de donner la parole au prochain orateur, 
j’aimerais signaler que Jose Ramos-Horta a demande 
de pouvoir dire quelques mots. II doit prendre un avion 
ce soir, et comme nous le savons tous, aller a l’aeroport 
Kennedy le vendredi soir peut etre tres, tres difficile. 
Done, je lui donne la possibilite de s’exprimer avant 
son depart pour l’aeroport. 

M. Ramos-Horta (parle en anglais ) : Merci, 
Monsieur le President, de me donner l’occasion, essen- 
tiellement, de vous remercier beaucoup, vous d’abord, 
de nous avoir invites a participer au debat du Conseil 
aujourd’hui, et de remercier les membres du Conseil 
des paroles tres aimables qu’ils m’ont adressees, et en 
particulier de les remercier tous de leur engagement 
actif continu dans le processus en cours de 
« timorisation », de mise en place des infrastructures et 
de securite au Timor oriental. 
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J’aimerais profiter de l’occasion pour repondre a 
une seule question qui a ete posee regulierement par un 
certain nombre d’orateurs. Sergio Vieira de Mello par- 
lera en notre nom a tous sur tous les autres points en sa 
qualite de Representant special du Secretaire general et 
de chef des Nations Unies au Timor oriental. 

J’aimerais aborder le probleme de la securite et 
de la violence qui a ete souleve, seulement pour souli- 
gner que dans le courant de l’annee derniere - une an- 
nee entiere - il n’y a eu que deux incidents violents lies 
a la politique. Aucun d’eux n’a fait de morts. Je dis 
cela seulement pour placer ce sujet dans son contexte, 
puisque certaines delegations ont pose avec une cer- 
taine preoccupation la question de la violence politi¬ 
que. II y a eu deux incidents violents en rapport avec la 
politique en 12 mois, dont n’a cause de deces. 

En general, la situation est generalement tres pai- 
sible. Mais meme si l’on aborde la question de la cri¬ 
minalite croissante, y compris la petite criminalite, les 
vols mineurs, etc., selon les statistiques de la police 
civile, le Timor oriental se trouve toujours parmi les 
pays ayant les plus bas taux de criminalite au monde, 
malgre un des plus hauts taux de chomage. 

A la vue de ces chiffres, dans le contexte de la 
securite sur le territoire, la violence politique est mi- 
nime. La criminalite en termes de petite criminalite, et, 
compte tenu du taux de chomage, n’est vraiment pas 
elevee et n’affecte pas le caractere paisible du terri¬ 
toire. Ceci vise a rassurer les membres du Conseil et 
les autres intervenants : dans l’ensemble, une paix 
complete regne et nous avons un plein succes a cet 
egard. 

Je remercie le Conseil une fois encore et vous 
prie de m’excuser pour ne pas avoir la possibilite de 
rester plus longtemps. On nous a donne un billet qui 
n’autorise pas les changements. En raison des 
contraintes imposees par le Fonds monetaire interna¬ 
tional sur notre budget, je ne peux pas modifier mon 
billet. Je dois vraiment partir. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie 
M. Jose Ramos-Horta pour ses observations et je lui 
souhaite un bon voyage. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le repre¬ 
sentant de la Republique de Coree. Je l’invite a prendre 
place a la table du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Kim Young-mok (Republique de Coree) 
(parle en anglais ) : Avant de commencer ma declara- 
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tion, j’aimerais m’associer aux intervenants precedents 
et adresser nos sinceres condoleances aux peuples 
d’Inde et du Pakistan apres le tragique tremblement de 
terre et les pertes humaines et materielles qui en 
resultent. 

J’aimerais debuter par vous dire, Monsieur le 
President, la gratitude de ma delegation pour la prepa¬ 
ration en temps opportun de ce debat et pour l’interet 
personnel que vous portez a la situation du Timor 
oriental, ce a quoi de nombreux Etats Membres, 
y compris la Republique de Coree, attachent une 
grande importance. 

Je saisis egalement cette occasion pour feliciter le 
Representant special du Secretaire general et Adminis- 
trateur transitoire du Timor oriental, M. Sergio Vieira 
de Mello, et tous les membres des institutions interna- 
tionales, des efforts considerables qu’ils deploient pour 
aider le Timor oriental a assurer la paix et edifier une 
nation autonome. 

Je voudrais dire le plaisir particulier que ma dele¬ 
gation eprouve d’avoir parmi nous aujourd’hui M. Jose 
Ramos-Horta, membre charge des affaires etrangeres 
dans le Cabinet transitoire du Timor oriental, qui repre¬ 
sente l’aspiration du peuple est-timorais a la paix et a 
l’independance. Ma delegation salue egalement la 
contribution de M. Harri Holkeri, President de 
l’Assemblee generale, a ce debat, qui nous est particu- 
lierement precieuse. Nous esperons que sa presence 
exceptionnelle dans cette salle aujourd’hui renforcera 
l’interaction entre le Conseil et l’Assemblee. 

Comme de nombreux orateurs l’ont deja indique, 
l’interet et l’assistance constants de la communaute 
internationale sont essentiels pour l’avenir du Timor 
oriental et le succes de l’Administration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO), qui, avec 
la Mission interimaire des Nations Unies au Kosovo 
(MINUK), est devenue une affaire qui fait jurispru¬ 
dence dans Tengagement de l’ONU au-dela de son role 
traditionnel de maintien de la paix. A cet egard, ma 
delegation appuie la prorogation du mandat de 
TATNUTO jusqu’au 31 decembre 2001, comme re- 
commande par le Secretaire general dans son rapport 
(S/2001/42). 

La Republique de Coree s’est engagee a appuyer 
constamment l’engagement des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental et est prete a continuer a le faire. C’est 
dans cet esprit que nous nous sommes associes aux 
efforts de la communaute internationale des le debut de 


son engagement au Timor oriental en fournissant des 
contingents et des ressources humaines et financieres. 
Ma delegation est heureuse de constater que le contin¬ 
gent de la Republique de Coree a opere avec succes en 
tant que partie de la composante militaire de 
1’ATNUTO. 

S’agissant de l’edification de la nation au Timor 
oriental, un travail ardu et des ressources considerables 
sont necessaires, comme les declarations riches en in¬ 
formations et eclairees de M. Vieira de Mello, de 
M. Ramos-Horta et d’autres hauts responsables de di- 
verses organisations l’ont confirme aujourd’hui. Ma 
delegation estime qu’entre autres, maintenir actif et 
effectif le processus politique d’integration est la tache 
la plus importante pour deboucher sur une nation stable 
et solide. A cet egard il ne faudrait pas faire d’erreurs 
lorsqu’il s’agira de garantir la stability au Timor 
oriental en ce moment crucial, ou le pays est confronts 
a un calendrier politique majeur et critique pour 
l’independance. A notre avis, le processus devra etre 
democratique et inclusif et constituer une base solide 
pour un nouveau gouvernement timorais. Les possibi¬ 
lity qui s’offrent au peuple est-timorais sont rares et 
precieuses. Nous comprenons que la sagesse, la pa¬ 
tience et la perseverance de tous les Timorais de l’Est 
seront requises dans ce processus. 

Dans ce processus difficile, la communaute inter¬ 
nationale ne doit menager aucun effort pour aider les 
Timorais de l’Est a realiser, aussi rapidement que pos¬ 
sible, la timorisation complete dans tous les domaines. 

Ma delegation estime que la cooperation du Gou¬ 
vernement indonesien est essentielle pour s’attaquer 
aux defis auxquels est confronts le Timor oriental, 
comme la suppression de la menace des milices, le re¬ 
tour des refugies, la poursuite des criminels de guerre, 
et la securite des frontieres. Ma delegation estime que 
la cooperation du Gouvernement indonesien est essen¬ 
tielle. Ma delegation note que le Gouvernement indo¬ 
nesien a fait un travail considerable a cet egard. Nous 
estimons, toutefois, qu’une cooperation accrue est pos¬ 
sible entre le Gouvernement indonesien et l’ATNUTO. 
Ma delegation estime egalement que le personnel du 
Haut Commissariat des Nations Unies pour les refugies 
(HCR), qui avait ete retire en septembre dernier, pourra 
revenir au Timor occidental des que possible pour per- 
mettre la fourniture de l’assistance aux refugies et leur 
retour. 
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Nous convenons aussi de ce que le Timor oriental 
aura toujours besoin de la cooperation en matiere de 
developpement de la communaute internationale, de 
meme que de l’assistance en matiere de securite. Ma 
delegation appuie la demande faite par le Representant 
special du Secretaire general pour qu’il y ait un certain 
degre de souplesse pour ce qui est de l’utilisation des 
ressources allouees, qui pourraient contribuer au ren- 
forcement des capacites des Timorais de l’Est, en ac¬ 
celerant la timorisation dans tous les secteurs. 

S’agissant de 1’engagement de la communaute 
internationale dans un Timor oriental independant, ma 
delegation estime que, si l’avenir du Timor oriental 
depend du peuple est-timorais lui-meme, une presence 
continue des Nations Unies, y compris une mission de 
maintien de la paix, sera indispensable jusqu’a ce que 
le Timor oriental aboutisse a un systeme democratique 
integre avec la large gamme d’institutions qui sont ne¬ 
cessaries a cette fin. Nous esperons que les discussions 
entre Etats Membres sur l’engagement futur des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental se poursuivront. En tant 
que fournisseur de contingents important, la Republi- 
que de Coree estime qu’il faut rapidement examiner un 
mandat approprie et le niveau d’une operation de 
maintien de la paix, en parallele avec l’environnement 
en mutation au Timor oriental. 

Pour terminer, je tiens a reaffirmer notre espoir 
que le peuple est-timorais conservera son courage et sa 
vision dans ses efforts pour atteindre tous ces objectifs, 
car la communaute internationale, comme cela a ete 
exprime aujourd’hui, reste attachee a ceuvrer avec lui. 
Encore une fois, je voudrais feliciter M. Vieira de 
Mello et le personnel de l’ATNUTO de leurs realisa¬ 
tions et de leur devouement. La Republique de Coree, 
pour sa part, continuera d’etre un ami du Timor orien¬ 
tal et d’apporter son appui a cette noble cause. 

Le President (parle en anglais ) : L’orateur sui- 
vant sur ma liste est le representant des Philippines. Je 
l’invite a prendre place a la table du Conseil et a faire 
sa declaration. 

M. Manolo (Philippines) (parle en anglais ) : 
D’emblee, je tiens a m’associer aux autres orateurs 
pour exprimer mes condoleances aux Gouvernements 
de l’lnde et du Pakistan a l’occasion du tremblement de 
terre tragique qui a frappe ces deux pays hier. 

Monsieur le President, ma delegation vous remer- 
cie d’avoir organise ce debat public, qui intervient a un 
moment critique de l’activite de 1’Administration tran- 


sitoire des Nations Unies au Timor oriental 
(ATNUTO). Nous remercions egalement le Secretaire 
general de son rapport lucide et complet sur les activi- 
tes de l’ATNUTO au cours des six derniers mois. Nous 
nous felicitons aussi de la presence parmi nous de 
M. Sergio Vieira de Mello, Representant special du 
Secretaire general et Administrateur transitoire; de 
M. Jose Ramos-Horta; de M. Harri Holkeri, President 
de l’Assemblee generale; et des representants des ins¬ 
titutions financieres internationales, qui ont tous 
pris la parole aujourd’hui. Nous les remercions de 
leurs contributions precieuses aux deliberations 
d’aujourd’hui. 

Monsieur le President, je tiens egalement a rendre 
hommage a la presidence singapourienne du Conseil de 
securite et a vous exprimer toutes nos felicitations pour 
le travail que vous avez accompli jusqu’a present du- 
rant ce mois. En particulier, la presidence singapou¬ 
rienne a donne un nouvel elan a l’activite de l’ONU au 
Timor oriental en ouvrant les discussions du Conseil 
aux non-membres, surtout ceux qui participent et qui 
contribuent a l’ATNUTO. Ceci, a notre avis, renforce 
l’importance du principe de la cooperation etroite entre 
les pays fournisseurs de contingents et les non- 
membres avec le Conseil. 

Nous apprecions egalement le fait qu’au debut de 
cette semaine, la presidence du Conseil a mene des 
consultations «triangulaires» officieuses entre les 
pays fournisseurs de contingents, le Conseil et le 
Secretariat. 

Nous nous trouvons a une phase critique de la 
situation au Timor oriental. En fevrier de Tannee der- 
niere, l’ATNUTO a entame la tache ardue qui consiste 
a aider les Timorais de l’Est a s’autogouverner. Moins 
d’une annee plus tard, nous entrevoyons reellement un 
Timor oriental independant d’ici a la fin de V annee. II 
s’agit d’un objectif louable, dont la realisation neces- 
sitera la plus grande cooperation de toutes les parties 
concernees. Par solidarity avec cet objectif, nous ap- 
puyons la recommandation de proroger le mandat de 
TATNUTO jusqu’au 31 decembre 2001 afin qu’elle 
poursuive la tache permettant a cette aspiration a 
l’independance de devenir une realite pour le peuple 
timorais. Car tout succes au Timor oriental temoignera 
de la vision indefectible et du courage remarquable du 
peuple timorais ainsi que de l’engagement resolu de 
1’ATNUTO sous la direction du Representant special 
du Secretaire general. Tout succes temoignera egale- 


n0122878.doc 


35 



S/PV.4265 (Resumption 1) 


ment de l’importance de la cooperation internationale 
et regionale. 

Toutefois, la voie qui reste a parcourir est semee 
d’embuches. Des consultations publiques larges et in- 
tensives doivent etre menees pour assurer une vision 
commune et une cooperation constructive parmi toutes 
les parties prenantes a l’avenir du Timor oriental. En 
outre, les details des plans de l’Assemblee constituante 
et de l’election prevue pour cet ete doivent etre bientot 
arretes definitivement. 

Certains facteurs cruciaux risquent d’avoir une 
incidence sur le calendrier de ces activites, le plus im¬ 
portant restant la situation en matiere de securite dans 
le territoire. Au cours des six derniers mois, deux sol- 
dats de la paix de l’ONU ont trouve la mort de meme 
que trois fonctionnaires du Haut Commissariat des Na¬ 
tions Unies pour les refugies (HCR). Plusieurs autres 
ont ete blesses. Nous estimons done qu’on ne devrait 
pas reduire le nombre de troupes presentes au Timor 
oriental tant que la situation en matiere de securite ne 
se sera pas stabilisee. Le mandat proroge ne doit in- 
clure aucune reference a la reduction des contingents. 
Toute reduction future des contingents de l’ATNUTO 
doit se faire uniquement apres une evaluation detaillee 
de la situation en matiere de securite sur le terrain. 

La resolution 1319 (2000) du Conseil de securite 
demande que des mesures soient prises pour desarmer 
et dissoudre les milices. Nous avons ete heureux 
d’apprendre aujourd’hui que leurs activites ainsi que la 
violence d’inspiration politique ont diminue. Nean- 
moins, la securite du territoire et des camps de refugies 
du Timor oriental doit continuer d’etre suivie de tres 
pres. Nous nous felicitons du proces des six personnes 
accusees des meurtres d’Atambua qui s’est ouvert a 
Jakarta il y a deux semaines et nous savons gre au 
Gouvernement indonesien de cooperer avec les efforts 
faits par les Nations Unies pour ameliorer la situation 
en matiere de securite sur le territoire. 

Les Philippines s’engagent a participer aux tra- 
vaux des Nations Unies au Timor oriental tant que le 
peuple timorais n’aura pas accede a l’independance. 
Nous reconnaissons toutefois, qu’apres l’independance, 
le Timor oriental aura encore besoin d’une aide inter¬ 
nationale consequente pour appuyer les efforts qu’il 
fait pour promouvoir le developpement, satisfaire aux 
besoins elementaires de sa population et renforcer ses 
capacites. La situation qui fera suite a l’independance 
doit aussi inclure la poursuite de l’engagement des Na¬ 


tions Unies dans les affaires militaires, de police et 
civiles du nouvel Etat. De telles dispositions, a notre 
avis, seront necessaires tant que 1’infrastructure politi¬ 
que d’un Timor oriental independant ne sera pas com- 
pletement en place. Nous esperons toutefois qu’avant 
que le mandat d’une initiative des Nations Unies fai- 
sant suite a l’independance soit arrete definitivement, 
des consultations triangulaires intensives auront lieu, 
comme cela s’est fait dans le cas de l’ATNUTO. A cet 
egard, les Philippines envisagent de participer a une 
initiative des Nations Unies qui ferait suite a 
l’independance, selon la nature du mandat qui sera ar¬ 
rete par le Conseil. Une telle initiative devrait corn- 
porter un mandat clair et une strategic de sortie ainsi 
qu’une representation regionale veritable. II faudra 
aussi que le deployment soit une operation de paix des 
Nations Unies et se fasse, bien entendu, conformement 
a un accord conclu avec le nouveau gouvernement. 
Nous attendons avec interet des debats ouverts et des 
consultations sur cette question. 

Le President {parle en anglais) : Je remercie le 
representant des Philippines des paroles aimables qu’il 
a eues pour moi et ma delegation. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le repre¬ 
sentant du Mozambique. Je l’invite a prendre place a la 
table du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Santos (Mozambique) [parle en anglais) : Je 
voudrais m’associer aux expressions de sympathie a 
l’egard des Gouvernements et des peuples de l’lnde et 
du Pakistan a la suite de la catastrophe naturelle qui a 
frappe les deux pays, semant la mort et la destruction. 

Monsieur le President, qu’il me soit permis 
d’emblee, de me joindre a ceux qui m’ont precede pour 
vous feliciter de votre accession a la presidence du 
Conseil de securite durant le mois de janvier et de la 
fa?on brillante dont vous menez les affaires du Conseil. 
Je voudrais egalement rendre un hommage tout parti¬ 
cular a votre predecesseur, l’Ambassadeur Sergey La¬ 
vrov de la Federation de Russie pour la fa?on exem- 
plaire dont il a dirige les travaux du Conseil le mois 
dernier. 

Je voudrais saisir cette occasion pour exprimer 
une fois encore notre sincere gratitude au Secretaire 
general et a son Representant special, M. Sergio Vieira 
de Mello, pour les efforts inlassables qu’ils ont de- 
ployes et le devouement dont ils ont fait preuve pour 
assurer une transition historique sans heurts au Timor 
oriental. La capacite d’organisation de M. Vieira de 
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Mello a ete essentielle pour assurer le succes du pro¬ 
cessus de transition. Nous le remercions de son expose 
instructif d’aujourd’hui. 

Nous saluons la presence de M. Jose Ramos- 
Horta, prix Nobel de la paix et combattant resolu pour 
la cause de 1’autodetermination et de l’independance du 
Timor oriental. Nous admirons son courage et appre- 
cions le message qu’il a transmis au Conseil au- 
jourd’hui. 

Nous voulons relever avec gratitude la presence 
parmi nous ce matin du President de l’Assemblee gene- 
rale; il a fait un geste louable en se joignant a nous et 
en nous faisant part des conclusions qu’il a tirees de sa 
recente visite au Timor oriental et en Indonesie. Nous 
remercions aussi l’Administrateur du Programme des 
Nations Unies pour le developpement (PNUD) et les 
representants de la Banque mondiale et du Fonds mo- 
netaire international des exposes qu’ils nous ont pre- 
sentes. C’est a eux qu’incombe la tache d’instaurer un 
developpement durable au Timor oriental. 

Nous sommes heureux de constater que la situa¬ 
tion en matiere de securite au Timor oriental est relati- 
vement stable. C’est un facteur qui contribuera sans le 
moindre doute a une transition harmonieuse vers 
l’independance pour integrer le peuple du Timor 
oriental dans la communaute des nations. A cet egard, 
nous voudrions feliciter l’Administration transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) des 
mesures fermes prises par les forces de maintien de la 
paix face a la menace que les activites des milices in¬ 
filtrees du Timor occidental font peser sur la securite. 
II reste imperieux de continuer de fa?on decisive a 
chercher une solution au probleme des refugies et a 
l’activite des milices venant du Timor occidental si 
Ton veut que le processus de transition se poursuive 
sans encombre. 

A cette fin, les autorites de l’lndonesie et 
1’ATNUTO doivent continuer de cooperer pour assurer 
la securite dans la region et permettre aux activites des 
organisations humanitaires, notamment le Haut Com¬ 
missariat des Nations Unies pour les refugies, d’alleger 
les souffrances des refugies. Une strategic de 
l’information doit etre congue pour permette aux refu¬ 
gies du Timor occidental de prendre en connaissance 
de cause des decisions concernant leur avenir. 

Nous felicitons egalement l’ATNUTO de s’etre 
acquittee avec succes de son mandat dans differents 
domaines au Timor oriental. L’ATNUTO a fait des pro- 
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gres considerables dans des domaines essentiels et de- 
licats comme ceux de la formation de la police du Ti¬ 
mor oriental et le deployment de la police civile dans 
presque tout le pays, la mise en place d’un systeme 
d’ordre public, d’administration publique et la mise sur 
pied de services d’enseignement et de sante de base. 

Cependant, la tache de l’ATNUTO et de la com¬ 
munaute internationale dans son ensemble reste diffi¬ 
cile. La transition au Timor oriental ne sera harmo¬ 
nieuse que si la police du Timor oriental, notamment, 
est formee de maniere efficace et opportune pour ac- 
complir sa tache; si le probleme des refugies associe 
aux activites de milices au Timor occidental est resolu; 
si une administration publique nationale est mise en 
place; si un systeme judiciaire efficace est cree; et si 
l’infrastructure, y compris les routes et 1’alimentation 
electrique, est remise en etat ou etablie. Bien des be- 
soins restent a satisfaire dans ces domaines. 

Nous nous felicitons du consensus qui s’est fait 
au sein du peuple du Timor oriental quant a l’organisa- 
tion d’elections afin d’aboutir a l’independance durant 
l’annee en cours. C’est la une manifestation de la matu¬ 
rity politique dont le peuple du Timor oriental n’a cesse 
de faire preuve tout au long de sa quete 
d’autodetermination et d’instauration de son propre 
Etat. 

Les consultations menees dans le cadre du 
Conseil national de la resistance timoraise, auxquelles 
participent tous les acteurs politiques du Timor orien¬ 
tal, constituent un signe que le peuple est-timorais est 
determine a batir une nouvelle nation fondee sur les 
principes fondamentaux de la democratic, de la liberte 
et de la primaute du droit. 

II est maintenant plus urgent que jamais de faire 
le bilan des progres deja realises et de se preparer aux 
defis enormes mais certainement surmontables qui sur- 
giront tout au long du processus de transition au Timor 
oriental. 

La communaute internationale doit maintenant 
manifester sa solidarity a l’egard de la cause des Timo- 
rais en mettant a la disposition de l’ATNUTO les res- 
sources necessaries pour lui permettre d’achever rapi- 
dement son mandat et de jeter les bases du futur Etat 
independant du Timor oriental. Comme le Secretaire 
general l’a propose, les ressources provenant des 
contributions mises en recouvrement doivent etre four- 
nies a des niveaux suffisants, et l’on doit permettre a 
1’ATNUTO d’utiliser ces ressources de fa?on plus sou- 
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pie lorsqu’elle etablit ses priorites et s’acquitte de ses 
mandats complexes au Timor oriental. 

Le rythme actuel de la mise en oeuvre du mandat 
de l’ATNUTO et de projets d’organisations internatio- 
nales semble indiquer qu’une presence importante de 
l’ONU sera requise au Timor oriental apres son inde- 
pendance. Nous estimons que cette presence devrait 
etre planifiee de fa?on adequate et faire l’objet d’un 
mandat approprie. 

Nous sommes heureux de constater que les elec¬ 
tions qui precederont la declaration de l’independance 
au Timor oriental seront organisees par l’ATNUTO. II 
est de la plus haute importance de renforcer la capacite 
interne en matiere de planification electorate, afin de 
permettre aux Timorais de l’Est de gerer leurs elections 
a l’avenir. 

Nous lanfons egalement un appel a la commu¬ 
naute internationale pour qu’elle continue d’appuyer le 
Timor oriental apres son independance, au moment ou 
les Timorais de l’Est mettront en place leur propre 
systeme de gouvernance durable. La fourniture d’une 
assistance technique, financiere ou autre sera essen- 
tielle pour permettre a cette nation de naitre et de se 
joindre a la communaute des nations. C’est l’un des cas 
ou nous devons joindre l’action a la parole lorsque 
nous evoquons la consolidation de la paix apres les 
conflits. 

Le droit a V auto determination constitue l’une des 
bases essentielles des relations internationales, aux- 
quelles le Mozambique a toujours accorde une grande 
importance. A cet egard, mon pays apporte maintenant 
une contribution modeste au processus de transition au 
Timor oriental, sous la forme d’un petit contingent de 
personnel civil et militaire deploye dans ce territoire. 

Nous attendons avec impatience le jour ou le Ti¬ 
mor oriental independant se joindra a 1’Organisation 
des Nations Unies. 

Le President (parle en anglais) : Je remercie le 
representant du Mozambique des paroles aimables qu’il 
m’a adressees. 

Le dernier orateur inscrit sur ma liste est le repre¬ 
sentant de l’lndonesie. Je l’invite a prendre place a la 
table du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Wibisono (Indonesie) (parle en anglais) : Je 
voudrais tout d’abord m’associer aux autres orateurs 
pour offrir, au nom de ma delegation, nos plus sinceres 


condoleances a deux pays amis, l’lnde et le Pakistan, 
pour les pertes tragiques en vies humaines qu’ils ont 
subies par suite du tremblement de terre qui a secoue 
hier le sous-continent hier. 

Je tiens a saisir cette occasion pour feliciter Sin- 
gapour, ainsi que les autres nouveaux membres du 
Conseil, a savoir la Colombie, l’lrlande, Maurice et la 
Norvege. Nous sommes convaincus que les nouveaux 
membres apporteront de nouvelles idees et de nouvel- 
les perspectives aux travaux du Conseil. Je voudrais 
egalement vous transmettre les sinceres felicitations de 
ma delegation, Monsieur le President, a l’occasion de 
votre accession a la presidence du Conseil pour le mois 
de janvier. Nous sommes convaincus que sous votre 
direction avisee les travaux du Conseil seront couron- 
nes de succes. 

Aujourd’hui, le Conseil examine une question qui 
revet une grande importance et un interet profond pour 
la communaute internationale, a savoir la question de 
la transformation d’un territoire en une nation a part 
entiere. S’il reussit dans cette entreprise, le monde ver- 
ra, dans un avenir relativement proche, le Timor orien¬ 
tal devenir la premiere nation nee au cours de ce nou¬ 
veau millenaire. Entre-temps, notre soutien collectif est 
juge indispensable, car il comprend les taches difficiles 
et complexes d’edification d’une nation, de la gouver¬ 
nance et du developpement. 

En tant que membre de la communaute interna¬ 
tionale des nations geographiquement proches du Ti¬ 
mor oriental ou qui partagent une frontiere avec lui, je 
voudrais reaffirmer T engagement ferme de mon gou- 
vernement pour la creation de relations mutuellement 
benefiques et harmonieuses avec un futur Timor orien¬ 
tal independant, democratique et stable. Par conse¬ 
quent, nous sommes pleinement attaches au reglement 
de toutes les questions en suspens, y compris celle des 
refugies est-timorais. Dans ce but, l’lndonesie a tou¬ 
jours collabore et continuera de collaborer avec 
l’ATNUTO et ses administrateurs, ainsi qu’avec les 
dirigeants du Timor oriental. De toute evidence, le re¬ 
glement de ces questions faciliterait la realisation des 
objectifs de mon gouvernement. 

L’atteinte de ces objectifs, cependant, depend non 
seulement de la situation qui regne dans la province 
orientale de Nusa Tenggara, mais egalement de la si¬ 
tuation au Timor oriental. Tout en reconnaissant les 
resultats obtenus par l’ATNUTO jusqu’ici, nous ne 
pouvons meconnaitre le fait que certains observateurs 
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independants, y compris Xanana Gusmao dans son 
message du nouvel an, ont critique l’ATNUTO. Ces 
points de vue, a notre avis, traduisent les aspirations de 
la population est-timoraise et doivent done etre pris en 
consideration et etudies constructivement. 

A plusieurs occasions, mon gouvernement a reaf- 
firme sa ferme conviction que 1’element clef pour re- 
gler les mille problemes existants est la necessity de 
promouvoir une reconciliation veritable entre tous les 
Timorais de l’Est de toutes allegeances politiques - 
surtout compte tenu du fait que, par le passe, les 
divergences politiques entre eux ont habituellement 
abouti a des violences. Ainsi, la reconciliation revet 
une plus grande importance et doit etre recherchee 
activement si l’on veut eviter un conflit civil au Timor 
oriental. 

Pour sa part, l’lndonesie a facilite et continuera 
de faciliter les pourparlers favorisant la reconciliation 
entre les Timorais de l’Est. Les plus recents ont eu lieu 
a Denpasar, a Bali, les 18 et 19 decembre 2000, avec 
l’assistance de l’Universite suedoise d’Uppsala. Le fait 
que les dirigeants des deux groupes aient participe a 
ces evenements constitue veritablement un jalon et 
pourrait ouvrir la voie a des demarches similaires dans 
un proche avenir. 

Le rapatriement des refugies et le reglement ra- 
pide de cette question est un autre element a confronter 
de toute urgence, puisque c’est dans l’interet tant de 
l’lndonesie que du Timor oriental, surtout si l’on 
considere la question du point de vue de la stability 
dans l’ile du Timor. A cette fin, il est essentiel qu’un 
environnement de calme et de tranquillite, y compris la 
securite de l’emploi et des perspectives d’emploi, 
s’installe au Timor oriental. Par consequent, les rap¬ 
ports independants indiquant que des abus, des violen¬ 
ces, des actes d’intimidation et meme des assassinats 
ont ete commis contre des rapatries favorables a 
l’integration ainsi que des minorites, ne favorisent pas 
leur retour. Pour accelerer leur rapatriement, 
l’lndonesie a mene un projet pilote de nature ad hoc et 
spontanee avec le concours d’anciens reservistes des 
forces armees indonesiennes du Timor oriental 
(MILSAS) le 22 novembre 2000, ave l’aide de 
l’ATNUTO et de l’Organisation internationale pour les 
migrations. Dans ce contexte, il convient de noter que, 
depuis septembre 2000, l’Equipe speciale pour les re¬ 
fugies du Gouvernement indonesien, dans la province 
orientale de Nusa Tanggara, a facilite 4 000 retours 
spontanes, menes en etroite collaboration avec 


l’ATNUTO et les organismes d’aide situes a la 
frontiere. 

Il est indeniable que les problemes des refugies 
sont multiformes et multidimensionnels. Dans la 
conclusion de sa publication intitulee Situation actuelle 
des refugies dans le monde - A la recherche de solu¬ 
tions, le Haut Commissariat des Nations Unies pour les 
refugies indique que : 

« La recherche de solutions n’incombe pas 
uniquement aux gouvernements, aux organisa¬ 
tions internationales ou aux organisations non 
gouvernementales. Elle s’appuie sur les connais- 
sances et les capacites des refugies eux-memes, et 
sur leur volonte de reprendre une vie plus pro¬ 
ductive. » 

11 faut assurer les refugies du Timor oriental que 
le developpement economique qu’ils connaitront dans 
un Timor oriental independant, ne leur permettra pas 
seulement de mener une vie productive, mais egale- 
ment de realiser leur potentiel humain, de garder leur 
amour-propre, de jouir de la securite physique, de satis- 
faire leurs besoins materiels, de participer aux deci¬ 
sions qui affectent leur vie et surtout d’etre gouvernes 
de fa?on equitable, dans le cadre de la primaute du 
droit. 

Mon gouvernement estime que ce sont la les ob- 
jectifs qui doivent etre poursuivis par l’ATNUTO alors 
que l’on examine la prorogation de son mandat, 
conformement au principe de la responsabilite parta- 
gee, enonce dans la Declaration du Sommet du Mille- 
naire, en ce debut de nouveau siecle. 

En outre, l’lndonesie poursuit ses efforts visant a 
desarmer les milices par des mesures de persuasion et 
de repression, qui ont conduit a la confiscation de cen- 
taines d’armes standard et de fabrication artisanale, y 
compris des munitions et des grenades. Les services de 
securite indonesiens maitrisent la situation dans les 
camps et aux alentours et le long de la frontiere avec le 
Timor oriental. Ces efforts ont ete salues par le Minis- 
tre des affaires etrangeres du gouvernement de transi¬ 
tion du Timor oriental, M. Ramos-Horta, car ils ont 
permis une reduction sensible des actes criminels et de 
violence commis par les «milices» depuis septem¬ 
bre 2000. 

En ce qui concerne la question de 
l’enregistrement des refugies, deux series de reunions 
entre l’lndonesie et les organismes d’aide internatio- 
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naux ont eu lieu a Jakarta pour discuter des modalites 
necessaires a la reprise du processus. Cette reprise doit 
commencer en mars 2001. L’incident tragique du 
6 septembre 2000 a toutefois fait que la zone a ete pla- 
cee sous le regime de securite « phase cinq », interdi- 
sant aux organismes internationaux d’y effectuer des 
operations. II est indeniable, compte tenu de la presente 
situation des refugies, qu’il faut intervenir d’urgence 
pour attenuer leurs difficultes. L’on espere done que les 
consultations en cours entre l’lndonesie et le represen- 
tant resident du Programme des Nations Unies pour le 
developpement - en tant que coordonnateur charge de 
la securite du personnel de l’ONU dans la zone - sur 
les modalites d’une evaluation de la securite, en 
conformite avec la procedure etablie par le Bureau du 
Coordonnateur des Nations Unies pour la securite, 
donneront lieu a la reevaluation de la categorie « phase 
cinq ». 

Durant une visite a Geneve, le Vice-President, 
Megawati Soekarnoputri, et le Ministre des affaires 
etrangeres, Alwi Shihab, ont rencontre le nouveau Haut 
Commissaire des Nations Unies pour les refugies, 
M. Ruud Lubbers. M. Shihab a reaffirme la determina¬ 
tion de l’lndonesie d’assurer la securite dans les camps 
de refugies au Timor occidental. 

A titre de temoignage de la ferme intention de 
mon gouvernement de traduire en justice les auteurs 
d’actes criminels, il faut noter que l’instruction judi- 
ciaire de plusieurs proces a commence. Les 2, 8 et 
15janvier 2001, Eurico Gutierres est comparu devant 
un tribunal pour avoir incite ses partisans a reprendre 
possession des armes deja remises aux autorites en 
septembre 2000, et a ete inculpe pour possession ille- 
gale d’armes. En attendant, les six suspects du meurtre 
des trois fonctionnaires du HCR a Atambua ont ete 
deferes a la justice, au tribunal du district nord de Ja¬ 
karta. Les premieres audiences ont eu lieu les 11 et 
23 janvier 2000, et les procedures judiciaires doivent se 
poursuivre au cours des prochaines semaines. Un autre 
suspect, Jakobus Bere, qui aurait tue le soldat de 
deuxieme classe Leonard Manning, s’est presente aux 
forces armees indonesiennes a la frontiere, a Atambua, 
le 9 janvier 2000, et il est actuellement interroge par la 
police. Durant l’enquete, le suspect aura droit a une 
procedure judiciaire reguliere. 

Se tournant vers l’avenir, l’lndonesie s’efforcera 
de faire en sorte que la situation geographique du Ti¬ 
mor oriental soit prise en consideration dans les tra- 
vaux de l’Association des nations de l’Asie du Sud-Est. 


Une autre manifestation de la determination de 
l’lndonesie d’instaurer des relations mutuellement be- 
nefiques et fructueuses et a tous les niveaux avec le 
Timor oriental, apparait dans la proposition du Presi¬ 
dent Abdurrahman Wahid de former un nouveau 
groupe regional - le Forum du Pacifique Ouest - dans 
lequel le nouvel Etat du Timor oriental se retrouvera au 
milieu de pays amis de la region, lui permettant ainsi 
de consolider le processus de construction nationale et 
de developpement. 

Pour terminer et au vu de ce qui precede, 
l’lndonesie nourrit l’espoir sincere que la prorogation 
du mandat de l’ATNUTO nous permettra d’affronter 
l’avenir, de relever les defis actuels de fa?on positive, 
equilibree et globale, et de satisfaire les aspirations de 
tout le peuple du Timor oriental durant la phase finale 
conduisant a l’independance. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie le 
representant de l’lndonesie des paroles aimables qu’il a 
prononcees a mon egard et a celui de ma delegation. 

Je donne la parole a M. Sergio Vieira de Mello 
qui va repondre aux questions qui ont ete posees et aux 
commentaires qui ont ete faits. 

M. Vieira de Mello [parle en anglais) : Au nom 
de M. Jose Ramos-Horta et en mon nom personnel, je 
voudrais d’abord exprimer notre gratitude pour l’appui 
unanime - je pense pouvoir employer ces mots - ap- 
porte a notre mission et aux recommandations du Se¬ 
cretaire general, figurant dans la section « Observa¬ 
tions » de son rapport au Conseil de securite, y compris 
celles qui sont liees a la prorogation du mandat de no¬ 
tre mission jusqu’a la fin de cette annee. Cet appui 
constituera un stimulant tres puissant et un encourage¬ 
ment pour mes collegues au Timor oriental - les Timo- 
rais de l’Est et les collegues internationaux, le person¬ 
nel des divers organismes des Nations Unies et des or¬ 
ganisations non gouvernementales, qui continuent de 
jouer un role cle dans 1’effort de reconstruction - ainsi 
que pour le personnel du Secretariat. Mais, et c’est 
peut-etre plus important, cet appui a ete un message 
d’espoir a la population du Timor oriental dans son 
ensemble. Notre debat a ete tout a fait exceptionnel, et 
je voudrais vous remercier personnellement, Monsieur 
le President, et remercier vos collaborateurs et votre 
gouvernement d’avoir investi tant d’energie, de temps 
et d’effort pour cette cause du Timor oriental. 

S’agissant de la presence apres l’independance, la 
plupart des orateurs, dont vous-meme, Monsieur le 
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President, nous ont assure qu’ils souhaitent voir l’ONU 
continuer de jouer un role d’appui important apres 
l’independance du Timor oriental. Cela est tres impor¬ 
tant pour le peuple et les dirigeants timorais. Je ne peux 
sous-estimer l’importance de ce message. Certains 
membres, la Chine en particulier, nous ont demande de 
soumettre une etude approfondie et des propositions 
precises que, je suis sur, le Secretaire general acceptera 
de realiser dans un avenir proche, sur sa proposition 
concernant la structure, les fonctions et le mandat pro¬ 
poses pour cette mission integree de suivi des Nations 
Unies au Timor oriental, et cela mettra egalement en 
evidence le role des autres organismes des Nations 
Unies, notamment du Programme des Nations Unies 
pour le developpement. 

Je remercie les divers orateurs, y compris le Pre¬ 
sident de l’Assemblee generale, des declarations qu’ils 
ont faites sur la question de la flexibility dans 
l’utilisation des contributions mises en recouvrement 
au Timor oriental pour la mise en place de cette nou- 
velle structure gouvernementale. 

Sur la question de la situation en matiere de secu¬ 
rity, je suis reconnaissant de l’appui que nous avons 
re?u pour la mise en place de la nouvelle Force de de¬ 
fense du Timor oriental. Pour ce qui est de la police 
civile, le representant des Etats-Unis a demande mes 
observations pour ce qui etait des suggestions faites par 
M. Jose Ramos-Horta pour l’utilisation de contingents 
nationaux. Comme je l’ai dit ce matin, mes collegues 
au Departement des operations de maintien de la paix 
examinent cette question. J’ai fait des recommanda- 
tions du meme ordre a New York et je crois que nous 
pouvons trouver une formule nouvelle qui ameliorera 
considerablement le bilan de la composante de police 
civile internationale au Timor oriental. 

On m’a aussi demande de donner au Conseil ma 
propre evaluation des resultats de la formation qu’a 
suivie jusqu’a present la police du Timor. Mon evalua¬ 
tion est tres positive. En fait, je crois que c’est l’un des 
domaines ou l’ATNUTO a connu un succes particulier, 
au niveau non seulement des chiffres, mais aussi de la 
grande qualite et du degre d’engagement des nouveaux 
cadets de police du Timor oriental. Je voudrais aussi 
indiquer que, jusqu’a present, nous avons recrute 32 % 
de femmes dans la force de police du Timor oriental. 
Pour fevrier 2001, le chiffre sera de 300 officiers de 
police timorais patrouillant les rues du Timor oriental, 
a diverses etapes de leur formation. A partir de fevrier 
2001, 100 officiers de police au minimum seront di- 
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plomes chaque mois, et nous disposerons en juin de 
800 officiers de police et de 200 autres encore en cours 
de formation. D’ici a decembre prochain, le nombre de 
policiers hommes et femmes dans les rues du Timor 
oriental sera passe a 1 400. Cependant, comme je l’ai 
dit dans mon expose, cette nouvelle force de police ne 
sera pas pleinement formee ni deployee avant 2004. 

Pour ce qui est de la timorisation, le representant 
du Royaume-Uni m’a demande comment nous pour- 
rions l’ameliorer, qualitativement plutot que quantitati- 
vement. Je voudrais dire que T evaluation que je peux 
faire aujourd’hui confirme que la timorisation est ex- 
cellente au sommet de 1’echelon, ainsi que dans 
l’assemblee « protolegislative » que nous avons mise 
en place. Elle est acceptable aux niveaux moins eleves 
de Tadministration, de la nouvelle administration civile 
du Timor oriental, ainsi que dans le secteur judiciaire. 
Elle est insuffisante au niveau des hauts fonctionnaires 
de la nouvelle fonction publique, qui sont de toute evi¬ 
dence essentiels au succes a long terme de nos efforts 
au Timor oriental. C’est pour cette raison que nous 
avons convenu ces derniers mois que nous devrions 
porter notre attention sur ce point pour le reste de la 
periode de transition. Ceci est du a de nombreuses rai¬ 
sons que je ne vais pas enumerer ici, mais dont les 
membres du Conseil sont bien conscients, j’en suis sur. 

Pour la question du systeme judiciaire, le repre¬ 
sentant du Royaume-Uni m’a aussi demande ce 
qu’avait ete la reaction internationale a l’appel lance 
fin novembre. Elle a ete limitee; en fait, seul le 
Royaume-Uni a fait une offre d’appui financier. Mais 
notre document a ete distribue une nouvelle fois, par le 
Departement des operations de maintien de la paix, aux 
membres du Conseil, ainsi qu’aux pays fournisseurs de 
contingents, et je sais que le Departement organisera 
tres bientot - la semaine prochaine, je crois - 
une reunion technique avec les missions permanentes, 
ici a New York, pour tacher d’etudier avec elles la pos¬ 
sibility d’obtenir un appui supplemental d’urgence en 
reponse a notre demande, essentiellement au niveau du 
personnel charge d’enquetes. C’est ce dont nous avons 
besoin - un personnel competent, forme, pour aider a 
mener a terme les enquetes realisees par le Groupe 
d’enquete sur les crimes graves, qui sont en attente 
depuis trop longtemps. 

Pour la justice en general, le representant des 
Etats-Unis m’a demande aussi comment on pourrait 
garantir que le processus se poursuivrait apres 
l’independance. Nous pouvons y parvenir non seule- 
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ment en consolidant le nouveau secteur judiciaire du 
Timor oriental, et en particulier le Groupe d’enquete 
sur les crimes graves mis en place au tribunal de Dili, 
mais aussi par la creation, je tiens a le souligner - ap- 
prouvee maintenant par la societe civile est-timoraise 
dans son ensemble - d’une commission de la viriti et 
de la reconciliation. Ceci represente un pas important 
en avant, notamment pour les crimes qui ne relevent 
pas de la categorie des crimes graves. Nous travaillons 
avec ardeur pour rediger le reglement de cette commis¬ 
sion, et j’espere qu’elle sera fonctionnelle en mars, pas 
seulement a Dili, mais aussi dans cinq sous-regions. 
Pour le reste de la periode de transition et pour la pi- 
riode consecutive a l’independance, ce mecanisme de- 
vrait etre vital pour rassurer les Timorais que la justice 
est administree a leur satisfaction. 

L’Ambassadeur Valdivieso, de la Colombie, m’a 
pose une question sur l’education civique, et je crois 
que M. Jose Ramos-Horta a dija precise que les inci¬ 
dents de nature politique ont iti tris peu nombreux. 
Nous esperons qu’avec l’adoption de reglements par 
les partis politiques, de reglements relatifs aux elec¬ 
tions a l’assemblee constituante, avec l’adoption du 
pacte d’unite nationale - dont parlait M. Ramos-Horta 
ce matin - et d’un code de conduite pour les partis po¬ 
litiques, tout comme avec une campagne d’education 
civique, qui sera lancee et integree dans l’operation 
d’inscription sur les listes electorates et qui utilisera 
Tinfrastructure mise en place pour dresser les listes 
electorates, nous serons a meme de contenir toute vio¬ 
lence qui pourrait surgir dans les prochains mois. 

Le peuple est-timorais est extremement discipli¬ 
ne, comme nous l’avons constate au cours des annies 
et depuis notre arrivie au Timor oriental, et il est de¬ 
termine a rejeter la violence. II a acquis au moins un 
droit fondamental, qui est celui de vivre en paix, et il 
entend exercer ce droit. En outre, les groupes qui pour- 
raient etre a l’origine de cette violence sont tres ri- 
duits. Nous les connaissons et je pense qu’ils peuvent 
etre neutralises par des moyens pacifiques, mais aussi, 
le cas echeant, en ayant recours a la police civile et 
militaire tres forte dont nous disposons sur le terrain. 

Sur les rifugiis, de nombreuses questions ont ete 
soulevees. Je ne tenterai pas de repondre a toutes. 
L’Ambassadeur Wibisono a repondu partiellement a ces 
questions, pour ce qui est du Gouvernement indone- 
sien, et nous appuyons pleinement la politique du Gou¬ 
vernement indonesien a ce sujet. De nombreuses ini¬ 
tiatives ont ete prises conjointement avec les autorites 


indonesiennes ces derniers mois. Je ne vais pas les 
enumerer encore une fois, vu le peu de temps dont nous 
disposons. J’en ai mentionne quelques-unes dans mon 
expose ce matin. J’ai aussi dit au Conseil que j’avais 
discute de certaines idies avec le nouveau commandant 
regional militaire, le general Da Costa, il y a trois jours 
seulement a Denpasar. Nous avons fait de meme avec 
le Directeur general des affaires politiques au Ministere 
indonesien des affaires etrangeres et avec le chef d’un 
groupe de travail interinstitutions du Gouvernement 
indonesien, qui nous a rendu visite par deux fois a Dili 
au cours des dernieres semaines. J’espere qu’avec une 
mise en oeuvre plus resolue et mieux coordonnee de 
ces idees, nous pourrons finalement aborder et tenter 
de resoudre les problemes qui se posent encore concer- 
nant les refugies au Timor occidental. 

S’agissant de la disinformation, l’Ambassadeur 
Wibisono a raison de dire que des rumeurs ont ete vi- 
hiculees au Timor occidental sur la maniere dont les 
populations refugiees seraient traitees si elles dici- 
daient de retourner au Timor oriental. Ces rumeurs 
orient des craintes non justifiees dans les esprits de la 
population refugiee. Nous avons discute avec les auto¬ 
rites indonesiennes d’une nouvelle strategic visant a 
contrer ces campagnes de disinformation dans les 
camps de rifugiis du Timor occidental. Nous comptons 
beaucoup sur la police et l’armie indonisiennes pour 
nous aider a transmettre une information objective et 
viridique sur ce qui se passe au Timor oriental. Nous 
avons igalement convenu ricemment que nous invite- 
rions a nouveau les midias indonisiens de Jakarta et de 
Bali mais aussi de Kupang au Timor occidental a se 
diplacer librement dans le pays comme ils l’ont fait 
dans le passi afin de transmettre a l’opinion publique 
et aux rifugiis se trouvant a l’Ouest une image plus 
exacte de la situation. 

Enfin, nous espirons que durant les nigociations 
bilatirales des 30 et 31 janvier, la question des pen¬ 
sions des rifugiis est-timorais qui se trouvent actuel- 
lement en Indonisie et itaient fonctionnaires dans 
l’administration indonisienne sera riglie de maniire 
satisfaisante. Cela encouragerait fortement les rifugiis 
a rentrer. 

(Vorateur poursuit en frangais) 

Je terminerai en ripondant aux questions qui 
m’ont iti posies par l’Ambassadeur Levitte. 

Concernant l’adiquation des moyens de 
l’ATNUTO a la situation sur le terrain ces prochains 
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mois, il nous a demande si des evaluations pouvaient 
etre presentees dans trois mois sur cette question et ma 
reponse est: bien entendu, sans aucune difficulty. Nous 
le ferons car c’etait bien notre intention de proceder a 
des evaluations regulieres, notamment pour ce qui est 
de la force militaire. 

Quant aux deux autres questions qui m’ont ete 
posees - comment j’envisageai, au lendemain des elec¬ 
tions, le role de l’ATNUTO aux cotes d’une Assemblee 
constituante elue et quelles adaptations du mandat ou 
du mode de fonctionnement de l’ATNUTO seraient 
necessaires - je voudrais dire, en premier lieu que tous 
les dirigeants politiques timorais ont tres clairement 
affirme qu’ils reconnaitront sans la moindre reserve le 
fait que l’ONU continue d’exercer 1’administration du 
territoire jusqu’a l’independance, et done, mon role, en 
tant qu’administrateur transitoire. Je crois avoir dit, ce 
matin, qu’un nouveau cabinet refletant les resultats des 
elections serait nomme apres les elections pour 
l’Assemblee constituante, ce qui devrait faciliter 
l’interface de l’executif avec le legislatif. 

Le seul probleme que je prevois pourrait se poser 
si 1’Assemblee constituante devait egalement exercer 
des pouvoirs legislates avant l’independance. Selon la 
duree qui pourrait nous separer de l’independance et 
l’etendue de ces pouvoirs, il est clair qu’il me faudra 
appliquer avec une certaine flexibility et avec beaucoup 
de tact et d’equilibre le paragraphe 1 de la resolution 
1272 (1999) qui affirmait que l’Administration transi¬ 
toire sera habilitee a exercer l’ensemble des pouvoirs 
legislatif et executif y compris 1’administration de la 
justice. Il est clair que s’agissant des pouvoirs legisla¬ 
tes, il faudra evidemment trouver un equilibre avec 
cette nouvelle Assemblee constituante si, je le repete, 
elle devait elle-meme exercer un pouvoir legislatif 
avant l’independance. 

(I’orateur repond en anglais ) 

Ainsi s’achevent mes observations et mes repon¬ 
ses a certaines de mes questions. Je regrette de ne pas 


avoir repondu a toutes les questions mais il est tard et 
j’ai pense qu’il me fallait repondre uniquement a celles 
qui etaient particulierement importantes ou pertinentes 
pour la periode de transition restante. Une fois encore, 
je remercie de tout coeur les membres de nous avoir 
permis de prendre la parole plus longuement que ce qui 
aurait sinon ete le cas. 

Le President (parle en anglais ) : Je voudrais 
remercier M. Vieira de Mello pour ses reponses detail- 
lees, le feliciter pour la grande energie dont il a fait 
preuve et le remercier pour les aimables paroles qu’il a 
eues a mon egard et a l’egard de ma delegation. 

Il n’y a pas d’autres orateurs inscrits sur ma liste. 
Le Conseil de securite a ainsi acheve la phase actuelle 
de l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

Avant de lever la seance, je voudrais toutefois lire 
une lettre que je viens de recevoir du Representant 
permanent de l’lnde : 

« Cher Kishore, 

Je vous ecris en votre qualite de President 
du Conseil de securite. Je comprends qu’a la 
seance publique du Conseil de securite 
d’aujourd’hui sur le Timor oriental, tous les ora¬ 
teurs ont presente leurs condoleances a mon gou- 
vernement pour les pertes de vies survenues a la 
suite du seisme de Gujarat. Etant donne que nous 
ne nous sommes pas inscrits sur la liste des ora¬ 
teurs, nous n’avons pas ete a meme de vous 
transmettre directement notre gratitude, mais je 
voudrais vous dire, ainsi qu’a tous les membres 
du Conseil de securite et aux autres representants 
qui ont pris la parole aujourd’hui au Conseil, no¬ 
tre gratitude pour la solidarite et la compassion 
qu’ils ont exprimees dans leurs declarations. 

Meilleurs souvenirs, 

Kamalesh Sharma. » 

La seance est levee a 19 h 20. 
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